
Le régime du général Soglo
renversé hier par un putsch

Le calme semblait être revenu au
Dahomey avec la fin de la grève

# LES DETAILS DE CE NOUVEAU COUP D'ETAT FIGURENT EN DERNIERE PAGE

Triple
votation

dans le canton
de Neuchâtel
ce week-end

0 Les résultats de ces consultations
populaires se trouvent en page 11

EXPLOSION ET INCENDIE EN VALAIS

Un violent incendie, suivi d'une
explosion, s'est produit dans une
usine électrique de la Lienne, près
de Si-Léonard , en Valais. S'il n'y a
pas eu de victimes, les dégâts, par
contre, sont extrêmement impor-
tants.

Le feu s'est déclaré à la suite de
l'explosion d'un disjoncteur dans le
local des services auxiliaires, celui
des 8000 volts, qui sert pour les
besoins en électricité de l'usine.

(photo asl)
• Voir en page 2.

Inauguration
du temple
restauré

A Couvet

9 La manifestation est relatée
en page 9

Un pont s'effondre dans l'Ohio : 80 morts ?
Un pont qui enjambe l'Ohio près

de ,1a ville de Chardeston s'est ef-
fondré à une heure de pointe au
moment où nombre d'ouvriers ren-
traient de leur travail.

• Les opérations de repêchage fu-
rent immédiatement entreprises,
mais la tâche des hommes-grenouil-
les a été rendue particulièrement
difficile par le courant et la tem-
pérature extrêmement baase aies
eaux boueuses de l'Ohio. Seuls quel-

ques véhicules ont été repêchés jus -
qu'à présent ; ils contenaient dix
cadavres. 42 personnes sont por-
tées disparuesi et _u_>i>osées mortes ;
on craint que le nombre des victi-
mes dépasse finalement 80. (upi)

DISPARITION DU PREMIER AUSTRALIEN
M. Harold Holt, premier ministre

australien, a disparu hier au cours
d'une partie de pêche sous-marine,
à Porsea , à 64 km. au su'd de Mel-
bourne. Le premier ministre était
allé pêcher la langouste dans la
baie de Port Phillip et avait plongé
à 12 h. 40. Quand au bout d'une
demi-heure on s'aperçut qu'il n'é-
tait pas remonté, on commença les
recherches, restées vaines jusqu 'à
présent.

Trois hélicoptères sont venus de
Melbourne pour participer aux re-
cherches.

Si la mort de M. Harold Holt est
confirmée, l'intérim sera assurée
automatiquement par M. John Mc-
Ewen, vice-premier ministre, qui se
trouvait à Melbourne au moment
du drame, et a regagné Canberra,
la capitale, de toute urgence.

« Nous prions tous, a déclaré M.

McEwen, pour qu'en dépit de la
tragique situation, le premier mi-
nistre puisse être retrouvé vivant »

Le processus de nomination d'un
nouveau chef de gouvernement est
le suivant : M. McEwen se rendra
auprès du gouverneur général qui
convoquera le Conseil des ministres
en session extraordinaire au cours
de laquelle sera désigné le premier
ministre, (afp, upi)

Le scandale finit par la rupture ?

Le bruit court que l'acteur Mau-
rizio Arena , a rompu ses fiançailles
avec la princesse Marie-Béatrice de

Savoie. Cette rumeur toutefois a été
démentie par la jeune femme qui a
décidé de se rendre à New York ,
pour une quinzaine de jours , sans
préciser les raisons de son séjour
aux USA.

Rompue ou non, l'idylle a fai t
et fera encore couler beaucoup
d'encre. Comme quoi, il ne su f f i t  pas
toujours d'avoir du sang royal dans
les veines pour faire parler de soi,
encore faut-il vouloir le «souiller*
avec des globules roturiers !

Le prochain épisode de l'aventure
sentimentale ne tardera d'arriver
très prochainement. Attendons !

(upi - bélino AP)

/^PASSANT
Je connais pas mal de pères, qui ont

des fils, et de mères, qui ont des filles,
et qui s'aperçoivent subitement qu'ils
retrouvent sur leurs rejetons tout ou
partie du vêtement qu'ils cherchaient
et ne retrouvaient pas...

Dame !
Ce qui convient à l'un pourquoi n'i-

ralt-il pas à l'autre ?
Et pourvu que ça reste dans la fa-

mille et ne sorte pas du canton...
C'est bien ce qu'on constatait l'autre

jour dans un dialogue du père à son
fils :

— Mais... si je ne m'abuse tu portes
ma cravate ?

— Ben... oui papa. —" Et tu as aussi
une de mes chemises ? — Ben... oui
papa. — Et la ceinture, ma parole,
c'est la mienne... Tu vas un peu fort !
Explique-moi pourquoi tu as mis ma
ceinture. — Mais, papa, comment il
tiendrait ton pantalon?»

Evidemment ce qui risque de devenir
plus dangereux c'est lorsque Tutu em-
prunte sans rien dire la voiture à son
père pour promener ses copains ou sa
petite amie.

Là, si la bagnole rencontre un arbre
ou télescope une étoile, le paternel ris-
que de la trouver mauvaise.

Et ce n'est plus la ceinture qui sou-
tient le pantalon, mais la grande cein-
ture tout court que le petit gars risque
de se voir appliquer.

Mais en attendant, la cravate à papa
et l'écharpe à maman peuvent bien
changer sans catastrophe de légitime*
propriétaires... Le père Piquerez.

AMERICANISATION...
II

On aurait tort évidemment de
prendr e les choses à la légère...

Ainsi on nous signalait récem-
ment la grave menac e qui pèse ac-
tuellement sur l'une des plus an-
ciennes et brillantes f i rmes  de
l'industrie métallurgique genevoi-
se, la Sociét é genevoise des ins-
truments de physique. La SIP est
présentement l'objet d' une atta-
que sournoise de la par t d'un
groupe inconnu qui rafle sur le
marchés toutes les actions dis-
ponibles . S'agit-il d'un concurrent
étranger ? D' une manoeuvre bour-
sière ? Voire d'un simpl e investis-
sement ? Quoiqu 'il en soit le mys-
térieux acheteur, une petite ban-
que zurichoise, pourrait fort  bien
être un concurrent américain qui
cherche ou à mettre hors de cour-
se une vieille et remarquable in-
dustrie suisse, ou à se l'annexer
aux f ins  profitables que l'on de-
vine.

Cela souligne le danger réel que
comporte pour l'Europe et la Suis-

se en particulier l'extraordinaire
puissanc e des sociétés américaines,
poussées par l'expansion écono-
mique.

Certes de multiples raisons in-
citent les Américains à s'installer
sur le Vieux Continent , où grâce
à leur remarquable avance tech-
nique ils p euvent réaliser de gros
profits .  Mais le danger de la dé-
pendanc e qui en découle pour
l'Europe n'en est pas moins grand .
Ordinairement, qui paie comman-
de. Cela signifie que d'une part
nous risquons d'être envahis par
les produits d'outre-Atlantique. Et
d'autre part que nous ne serons
plus maîtres chez nous. Si paci-
fiqu e soit-elle une invasion, ou
une colonisation de ce genre, mé-
rite qu'on s'en occupe et qu'on y
résiste.

« • »

Ceci dit U convient d'y voir clair
et de ne rien exagérer.

En e f f e t  il sied de reconnaître
que nous vivons à une autre épo-

que nos pères et que la révolution
technique, scientifique et écono-
mique qui s'accomplit sous nos
yeux comporte fatalement un élar-
gissement des espaces et une in-
terpénétration accrue . Comme
l'écrivait récemment le professeur
Goetschin, de Lausanne, « l'inter-
nationalisation des marchés se
traduit aussi par une internatio-
nalisation des entreprises. Le mou-
vement est à double sens, puisque
des entreprises suisses se sont
aussi assuré le contrôle de firmes
étrangères (les investissements di-
rects suisses aux Etats-Unis sont
presque aussi élevés que les inves-
tissements direâts américains en
Suisse) . Même s'ils croissent à un
rythme plus lent. » Quand on veut
invoquer le libéralisme pour soi-
même — et l'horlogerie par ex-
emple ne s'en fait pas défaut
(voir certains de nos investisse-
ments à l'étranger) U faut aussi
accepter le libéralisme pour les
autres.

Paul BOURQUIN

Fin en page 2.

3 Lire en page 14 le récit de ses per fo rmances et le déroulement des =
courses de Val-d'Isère où les Suisses se sont mis en évidence.
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I La Locloise Isabelle Girard a pris part |
1 avec succès à l'entraînement des Suisses 1

Hockey-Club
La Chaux-de-Fonds

Deux points
d'avance
0 Comme vous pourrez le

lire en page 13



Explosion dans une mine valaisanne

DÉGÂTS PODR 4 À 5 MILLIONS DE FRANCS
Samedi après-midi, un violent in-

cendie s'est déclaré, à la suite d'une
explosion, dans l'usine électrique de
la Lienne, située en bordure de la
route cantonale entre Saint-Léo-
nard et Granges.

Bien que rapidement sur place,
les pompiers de Sion, Saint-Léo-
nard , Granges et Sierre ont eu
beaucoup de peine à maîtriser le
sinistre qui a complètement ravagé
l'usine.

Selon une première estimation ,
les dégâts se situent entre 4 et 5
millions de francs.

D'autre part , l'usine qui est pla-
cée 'sous la responsabilité des Ser-
vices industriels de Sion , devra ces-
ser toute activité durant plusieurs
mois, deux turbines déployant 65
millions de kw.-h. ayant été dé-
truites, (vp)

UNE EXPLOSION DURANT UN COURS DE PYROTECHNIE
A FAIT 9 MORTS DANS LE CANTON DE SCHAFFHOUSE
Une explosion a fait neuf morts et un grand blessé samedi à un
kilomètre de Hemmental, village du Randen, dans le canton de
Schaffhouse. L'accident s'est produit lors d'un cours de minage
organisé par une entreprise de construction zurichoise. Tous les
participants à ce cours, qui se déroulait dans une carrière, ont

été tués ou blessés.

L'enquête sur la cause de la catastrophe, qui suit son cours comme le montre
notre bélino AP, a été confiée aux services scientifiques de la police

zurichoise.

Il a fa_Ju un certain, temps avant
de découvrir la catastrophe qui s'est
produite vers midi. Samedi matin,
le propriétaire de la carrière s'était
Joint a/ux participants. Comme ' ii
n'était pas rentré diner à la mai-
son, son fils se rendit à la carrière,
et découvrit alors un affreux spec-

tacle : les corps déchiquetés des
participants au cours était dispersés
dans la carrière dans un rayon de
200 mètres.

Une conférence de presse a été
organisée à la suite de cette ca-
tastrophe, par le chef de la police

et de la santé du canton de Schaf-
fhouse, M. Erwin Hofer.

Il ouvrit la conférence en pré-
sentant aux familles des victimes
les condoléances des autorités et
de la population schaffhousoise. Il
déclara ensuite que l'explosion de-
vait s'être produite entre 11 h. 50
•et 12 h. 05. Un habitant de Schaf-
fhouse a en effet passé en voiture
à Hemmental, juste avant la ca-
tastrophe. Mais comme, durant tou-
te la matinée, on avait entendu des
détonations dans la contrée, il ne
fit pas autrement attention à celé
qu'il perçut alors, et ne se présenta
à. la police que lorsqu'il eut appris
ce qui s'était passé.

C'est vers 13 heures que l'on se
rendit compte de l'accident, lorsque
le fils de M. Jakob Hatt, mort dans
la catastrophe, se mit à la recherche
de son père, qui n'était pas encore
venu prendre le repas de midi. Ar-
rivé dans les environs du lieu de la
catastrophe, il entendit de faibles
appels au secours, et devait décou-
vrir, dans sa voiture, le seul survi-
vant, M. Eranz Meichtry, de Zu-
rich. La plupart des victimes étaient
méconnaissables.

La police bloqua immédiatement
la région, avec 35 hommes.

Selon les premiers renseignements
obtenus, les victimes avait déj à
quelque expérience en pyrotechnie.
En, ce qui concerne les précautions,
il n'a pas encore été possible de
déterminer si tout était en ordre.

Le blessé, M. Meichtry, a reçu un
fort choc, qui pourrait le laisser
amnésique. Il a bien parlé, à l'hô-
pital, d'un accident : mais il s'agit
d'un événement déjà ancien, sans
rapport avec celui d'avant-hier.

Les vicitimes de la catastrophe
sont MM. Frieden Hans, 1929, Eb-
mabtinigen ; Gasser Karl, 1919, Nie-
dj ersfteinmiaur ; Kriesi Karl, 1936,
Bulach ; Lusty .Werner, 1934, Zu-
rich ; Kuèn&i^ Bruno, 1927, Zu-
rich ; Meister '-Walter,- 1937, Ulikon-
Waldegg ; Raveya Johannes, 1922,
Zurich ; Ulrich Albert, 1927, Zu-
rich ; Hatt Jakob, 1914, Hemmen-
tal.

Le blessé est M. Franz Meichtry,
né en 1925, de Zurich.

Chute mortelle
près de Genève

M. Luigi Cantocanti, âge de 34
ans, Italien, domicilié à Veyrier
(GE) se promenait avec sa famille
sur le trottoir de cette commune.
Il grimpa sur un arbre pour ra-
masser du gui, mais la branche cé-
da sous son poids et il fit une chu-
te. Les siens le ramenèrent en voi-
ture au domicile. Toutefois, son état
«'aggravant , il fut conduit à l'hô-
pital par une ambulance. A son
arrivée, il avait rendu le dernier
soupir, (mg)

Américanisation...

Enfin comme le souligne l'émt-
neni expert précité «si des entre-
pris es se vendent, c'est qu'elles
n'ont pas trouvé, dans leur envi-
ronnement immédiat, les dirigeants ,
les techniciens, les moyens finan-
ciers et le suppor t psychologique
propres à soutenir leur expansion.
Il est patent, par exemple, que la
plupar t des entreprises suisses n'en-
visagent pas leur croissance en
étendant le cercle de leurs action-
naires. Les nouvelle cotations en
bourse et les nouvelles émissions
d'actions sont rares. Dans le mê-
me temps, une proportion élevée, de
l'épargne suisse se plac e en va-
leurs américaines ! »

On ne saurait donc s'étonner que
certains événements, à tous points
fâcheux , se produisent .

Mais dès lors le mal n'indique-
t-il p as de soi-même le remède ?

m m *

Ce qu'il fau t fair e pour éviter
d'être colonisé, racheté, commandé
ou maîtrisé, sinon contrôlé et di-
rigé par une expansion étrangère
(qui finira par imposer de plus en
plus ses mœurs et son mode de
vie) c'est de prendre conscience du
vieillissement de nos techniques de
gestion, de notre individualisme pé-
rimé et d'un traditionnalisme Qui
n'est pas sans valeur, mais qu'il
fau t gre f f e r  d'initiatives et de con-
ceptions nouvelles. N' est-U déj à pas
symp tomatique que l'Europe soit di-
visée en CEE et AELE , alors qu'elle

devrait avoir depuis longtemps réa-
lisé urne union indispensable ? Et
n'est-il pas  confondant de voir
avec qweUe peine des concentra-
tions indispensables se réalisent, fa-
ce au gigantisme yankee ? Certes,
il faut défendre la petite entrepri-
se. Mais au moyen d'une coordina-
tion permettant de résoudre les
problèmes, et d'associations profes-
sionnelles offrant des solutions
moins coûteuses plutôt que par un
subventionnement ruineux. Ces ten-
dances, du reste, se manifestent
dans l'horlogerie en particulier où
les organes dirigeants ont compris
le problème, mais où Us ont encore
une tâche importante à accomplir.

Peut-être faudra-t-il que des
épreuves plus dures s'imposen t en-
core pour qu'on passe résolument
et dans tous les mtlieux à l action.
Ce qui est certain c'est que si l'Eu-
rope veut conserver ses richesses
et ses diversités culturelles ou ré-
gionales, la mise en commun des
ressources s'impose dans tous les
secteurs. Autant il est ridicule de vou-
loir créer un ressentiment quelcon-
que contre les Américains, qui cher-
chent plus souvent à collaborer qu'à
dominer ; autant il est normal de
mettre un frein à l'américanisa-
tion en unissant nos forces et nos
moyens et en recherchant en com-
mun les solutions vraiment cons-
tructives.

Elles existent.
Et ce sont elles qui permettraient

une collaboration plutôt qu'une do-
mination.

Paul BOURQUIN

Les deux Picasso resteront à Bâle
Les citoyens et citoyennes du can-

ton de Bâle-Ville ont accepté hier
par 32.118 «oui» contre 27.190 «non»
le crédit de six millions de francs
voté par le Grand Conseil pour
Hachât de deux tableaux de Picasso,
et contre lequel un groupe d'oppo-
sants avait lancé un référendum.
La participation au scrutin a été
de 39,48 pour cent.

Ainsi prend fin une controverse
qui avait été suscitée par la déci-
sion des autorités cantonales d'évi-
ter le départ à l'étranger de deux
peintures de Picasso, «Les deux frè-

res» et «Arlequin assis», qui étaient
la propriété de M. Rudolf Staeche-
lin, l'un des actionnaires de la com-
pagnie «Globe-Air» et l'une des vic-
times de la débâcle de cette société
d'aviation bâloise.

Grâce au vote affirmatif d'hier,
les deux Picasso resteront à Bâle.
E en sera de même de douze au-
tres oeuvres importantes de l'im-
pressionniste français, que la Fon-
dation Rudolf Staecheelin a accep-
té de céder pour quinze ans au
moins au Musée des beaux-arts de
Bâle. (ats)

Le plus grand scandale fiscal depuis 1945
Les avocats de feu Christian

Schmid, ancien membre du Conseil
d'administration de CIBA SA, et
propriétaire d'une entreprise de
textiles ! à Milan, Mes Manfred
Kuhn, de Zurich, et Erich Diefen-
baclîer, de Lugano, ont tenu à Zu-
rich une conférence de presse au
cours de laquelle ils ont exposé la
façon dont le défunt a placé sa
fortune sous la forme d'une fonda-
tion familiale douteuse en vertu
des dispositions en vigueur, dans
la Principauté du Liechtenstein,
cela afin d'échapper au fisc. Les
avocats ont qualifié cette manière
de faire comme un cas unique dans
ses proportions, puisqu'il s'agit d'un
montant dépassant de loin les 120
millions de francs.

Au cours de. cette conférence de
presse, les avocats ont déclaré qu'il
devait s'agir ici du plus grand scan-
dale fiscal qui se soit produit de-
puis 1945 en Suisse.

M. Christian Schmid est mort le
12 novembre 1962, à Saint-Moritz.
Né en 1886, cet industriel émlgra
sans moyens en 1907 vers l'Italie.
A Milan, il entra dans une entre-
prise de textiles dont il prit bientôt
la direction. Lors de son mariage,
en 1918, il possédait, selon son con-
trat de mariage, mie fortune de 2,5
millions de francs or. Il acheta
bientôt une villa à Saint-Moritz
avec du terrain et diverses dépen-
dances. L'estimation de Berne por-
tait sur 19,5 millions de francs.
Mais cette villa fut taxée par une
société du Koncern-Schmid 14.000
francs.

D'après les renseignements de Me
Diefenbacher, une grande confu-

sion semble avoir subsisté autour
des testaments de Christian Schmid.
Ce n'est que plus de deux semaines
après que l'exécutrice testamentai-
re, une fiduciaire, a déposé d^ux
testaments qui furent déclarés non
valables après coup. Trois autres
années après la mort du défunt,
onze testaments furent encore dé-
couverts à cette fiduciaire qui dé-
clara qu'ils avaient été enfermés
dans des archives.

Dans aucun des testaments, il
n'est fait clairement mention de la
volonté du défunt de créer une fon-
dation dans les proportions telles
qu'elles le sont aujourd'hui. En re-
vanche, le défunt avait constitué
lui-même à Vaduz, en 1936, une
société holding et plusieurs sociétés
affiliées lesquelles s'occupaient des
activités du Koncern.

Selon un document d'un neveu de
feu Christian Schmid, la société
holding fut créée sous forme de
fondation familiale dans le but
d'assurer à son fondateur et à sa
femme un moyen d'existence rai-
sonnable. Ce document déclare no-
tamment: «...J'ai (Christian Schmid)
placé la fortune dans une fonda-
tion familiale pour échapper aux
prescriptions sur les devises en vi-
gueur en Italie.» D'après toutes les
enquêtes faites jusqu 'ici, M. Chris-
tian Schmid possédait au moment
de sa mort une fortune très supé-
rieure à 100 millions de francs.

Pour le moment il s'agit de con-
naître l'attitude qu'ont eue les trois
conseillers d'Etat des Grisons, MM.
Huonder, Ludwig et Stiffler, qui
tous trois étaient considérés com-
me liés aux institutions du défunt.

(ats)

Accident mortel
près d'Yverdon

Hier, à 2 h. 30, M. Edouard Bor-
gognon, âgé de 51 ans, employé
communal à Yverdon , qui roulait
en automobile dans la direction
d'Yvonand, a dérapé sur le verglas
à Chéseaux-Noréaz, est sorti de la
route, a dévalé un talus et heurté
un mur. Il a été tué sur le coup.
Sa passagère souffre d'une commo-
tion cérébrale. Elle a été conduite
à l'hôpital d'Yverdon. (jd)

A Pf aef f i kon

L'imprudence d'un enfant, qui
avait déposé un sac contenant de la
cendre encore chaude dans le gre-
nier de la maison de ses parents,
à Pfaeffikon (ZH) , a été la cause
d'un grave incendie. La cendre a
en effet couvé, avant que le sinis-
tre ne se déclare, samedi soir, dé-
truisant tout le dernier étage de la
maison, ainsi que les combles. L'eau
a en outre fait de gros dégâts aux
étages inférieurs. Les dommages dé-
passent cent mille francs, (ats)
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Un incendie fait plus
de 100.000 fr. de dégâts

Un automobiliste qui roulait hier
matin à Zurich et qui débouchait
sur une place s'est trouvé soudain
en présence d'un cycliste qu'il ne
put éviter. Projeté à 15 mètres, le
cycliste fut si grièvement blessé
qu'il mourut pendant son transport
à l'hôpital. Il s'agit de M. Emile
Untereiner, 64 ans, d'Altstetten
(Zurich). Le permis de conduire de
l'automobiliste a été retiré, (ats)

Cycliste tué à Zurich

Sous l'impulsion et la direction
de la jeunesse libérale genevoise,
et avec la participation de jeune s
libéraux de Neuchâtel , de Bâle et
du Tessin, deux journées d'étude ont
été organisées pour la premièr e fois ,
samedi et dimanche, à Crêt-Bérard ,
dans le canton de Vaud , afin d'étu-
dier les fondements du libéralisme.

Introduits pa r trois exposés de
Mlle Pestalozzi et de MM. Storne
et Demierre, les jeunes libéraux ont
successivement analysé leur doctri-
ne, la mission des partis politiques
en Suisse et se sont préoccupés de
l'attitude du libéral fac e à l'évolu-
tion des structures sociales et in-
dustrielles , (ats)

Les jeunes libéraux
analysent leur doctrine

Dimanche a été créée à Sion la
«Société des écrivains valaisans».
Celle-ci fera partie de la Société des
écrivains suisses. Elle groupe au
premier jour de sa fondation déj à
vingt-trois membres.

Proposé par M. Maurice Zermat-
ten, président des écrivains suisses
M. Marcel Michelet, chanoine de
l'abbaye de Saint-Maurice a été ac-
clamé président de la j eune société
valaisanne. (ats)

La Société des écrivains
valaisans est née

Dimanche après-midi , " le service
du feu genevois devait intervenir
à Châtelaine pour un gros feu d'ap-
partement de l'étage supérieur . Les
pompiers furent rapidement maî-
tres de la situation. Mais l'apparte-
ment a été détruit et il y pour plu-
sieurs dizaines de milliers de francs
de dégâts.

On ignore les causes du sinistre,
les locataires étant partis pour le
week-end. (mg)

Gros feu d'appartement
à Châtelaine
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du centre commercial de La Chaux-de-Fonds est offerte
à la population par : les Services Industriels, la Compa-
gnie des transports en commun et l'Association des
détaillants, avec l'aimable collaboration des maisons
suivantes :

Appareils ménagers
Berger W. Av. Léop.-Robert 132
Nusslé S. A. Rue du Grenier 5
Antiquités
Antica Av. Léop.-Robert 39
Pro-Arte Av. Léop.-Robert 18
Articles pour enfants
Materna Av. Léop.-Robert 108
Primenfance S. A. Rue de la Serre 83
Agences d'Affaires
Information Horlogère Av. Léop.-Robert 42
Articles de sport
Calame René ;" - ^- r' vn#w -* * i Rue Neuve 3
Chopard Henri Rue Neuve 8
Ducommun Raymond Av. Léop.-Robert 37
Agences de Voyages et de Transports
Automobile-Club Av. Léop.-Robert 84
Jacky, Maeder & Co. Av. Léop.-Robert 66
Touring-Club Av. Léop.-Robert 88
Voyages & Transports S. A. Av. Léop.-Robert 62
Compagnies d'Assurances
La Bâloise Av. Léop.-Robert 42
Britschgi André Rue de la Serre 20
Caisse Cant. d'Ass. Populaire Av. Léop.-Robert 34
La Nationale Suisse Av. Léop.-Robert 72
Sté Mutuelle d'Ass. Transports Av. Léop.-Robert 42
Winterthour la Av. Léop.-Robert 53
Banques
Sté de Banque Suisse Av. Léop.-Robert 10
Banque Cantonale Neuchâteloise Av. Léop.-Robert 44
Banque Populaire Suisse Av. Léop.-Robert 76
Crédit Foncier Neuchâtelois Av. Léop.-Robert 72
Exel Av. Léop.-Robert 88
Union de Banques Suisses Av. Léop.-Robert 50
Bas, Chemiserie
Diacon Jean-Pierre Av. Léop.-Robert 22
Blanchisserie
Lavomatic S. A. Av. Léop.-Robert 77
Boutiques
Carina Av. Léop.-Robert 81
La Potinière Rue Neuve 5 .
Boucheries
Bell S. A. Av. Léop.-Robert 26
Bell S. A. Av. Léop.-Robert 56
Gentil Daniel Av. Léop.-Robert 110
Jaeggi Kurt Rue du Grenier 3
Boulangeries
Boillat P.-A. Av. Léop.-Robert 126
Hochuli Arthur PI. Hôtel-de-Ville 1 a
Huguenin Louis Av. Léop.-Robert 112
Kolb G. Rue de la Balance 5
Richard Emile Av. Léop.-Robert 88
Cafés - Restaurants - Bars
La Channe Valaisanne Av. Léop.-Robert 17
Les Arcades Av. Léop.-Robert 51
Terminus Av. Léop.-Robert 61
Mocambo Av. Léop.-Robert 79
Le Petit Paladin ' Rue de la Serre 101
Au Corail Av. Léop.-Robert 108
Sapin Gaston Av. Léop.-Robert 118
Michel Gustave Rue Neuve 6
Corsini Gino Rue Neuve 10
Boillat André Rue Hôtel-de-Ville 1
Chaussures
Au Chat Botté Av. Léop.-Robert 33
Richement Av. Léop.-Robert 51
Bally Rivoli Av. Léop.-Robert 32
Bata Av. Léop.-Robert 38
Abaprix ¦ Av. Léop.-Robert 58
Gutmann Ernest Av. Léop.-Robert 72
Spielmann Ernest Av. Léop.-Robert 4
Cendrillon Rue Neuve 9

Kurth J. Rue Neuve 4
Chapellerie
Perregaux Berthe Av. Léop.-Robert 35
Cinéma
Palace Av. Léop.-Robert 78
Combustibles
Meyer-Franck Av. Léop.-Robert 135
Donzé Frères Rue Neuve 3
Comestibles - Alimentation
Jenni J. Av. Léop.-Robert 66
Confection, Hommes et Dames
Excelsior Av. Léop.-Robert 31
Frey S. A. Av. Léop.-Robert 47
Arielle S. A. Av. Léop.-Robert 49
Maison du Tricot S.A. Av. Léop.-Robert 53
Orlando ' Av. Léop.-Robert 51
Ries Av. Léop.-Robert 75
A l'Enfant Prodigue Av. Léop.-Robert 30
Au Bon Génie Av. Léop.-Robert 36
Bernath Armand Av. Léop.-Robert 36
P. K. Z. Av. Léop.-Robert 58
Vêtements S. A. Av. Léop.-Robert 62
Hodel Adrien • Av. Léop.-Robert 108
Au Petit Louvre Rue du Grenier 1
Staub & Co. Rue de la Balance 2
Confiseries - Pâtisseries
Minerva Av. Léop.-Robert 66
Moreau Pierre Av. Léop.-Robert 45
Rothenbuhler H. Rue Neuve 7
Corsets
Liengme Nelly Av. Léop.-Robert 21
Coutellerie
Defago Nicole Rue Neuve 8
Denrées Coloniales en gros
Bloch & Co. Av. Léop.-Robert 157
Drogueries
Droz Henri Av. Léop.-Robert 76
Graziano L.-M. Av. Léop.-Robert 75
Perroco PI. Hôtel-de-Ville 5
Eau, Gaz, Electricité
Services Industriels Av. Léop.-Robert 20
Electricité, Téléphone
Aubry René Av. Léop.-Robert 34
Montandon & Co. Av. Léop.-Robert 114
Ensemblier
Biéri Carlo Av. Léop.-Robert 64
Epiceries, Laiteries, Alimentation
Au Chanticol Av. Léop.-Robert 76
Cattin M. Av. Léop.-Robert 114
Martin Paul Av. Léop.-Robert 26
Mercure Av. Léop;-Robert 52
Mgros S. A. V Av. Léop.-Robert 79i
Poirier J.-Lï f T? Mupiarfa*» «o-.Avr Léop>Robert"31'a--
Villars S. A. Av. Léop.-Robert 28
Mercure PI. Hôtel-de-Ville 5
Fabriques d Horlogerie
Auréole Watch Co. Av. Léop.-Robert 66
Bernheim Jacques Av. Léop.-Robert 46
Bezzola & Kocher Av. Léop.-Robert 50
Eberhard & Co. Av. Léop.-Robert 73
Invicta S. A. Av. Léop.-Robert 109
Le Phare S. A. Av. Léop.-Robert 94
Orwa S. A. Av. Léop.-Robert 31
Montres Vénus Av. Léop.-Robert 94
Fleuristes
Guenin Paulette Av. Léop.-Robert 12
Imer Paul Av. Léop.-Robert 114
Mottier Pierre Av. Léop.-Robert 83
Turtschy Ed. Av. Léop.-Robert 59
Hediger Heidi Rue de la Serre 79
Fourrures
Canton Frères Av. Léop.-Robert 29
Girardet René Av. Léop.-Robert 68
Hecklé W. Rue Neuve 2
Garages
des Montagnes Av. Léop.-Robert 107
du Jura Av. Léop.-Robert 117
des Trois Rois Av. Léop.-Robert 92
Guttmann S. A. Av. Léop.-Robert 102
des Entilles S. A. Av. Léop.-Robert 146
Station-Service Mobil Av. Léop.-Robert 122
Gérance d'immeubles
Gérance & Contentieux S. A. Av. Léop.-Robert 32
Grands Magasins
Au Printemps Av. Léop.-Robert 54
Gonset S. A. Rue Neuve 16
Unip S. A. Av. Léop.-Robert 19
VAC René Junod S. A. Av. Léop.-Robert 115
Hôtels
La Fleur-de-Lys Av. Léop.-Robert 13
Moreau Av. Léop.-Robert 45
de France Rue Dan.-J.Richard 46
Imprimerie
Courvoisier S. A. Rue Neuve 14
Jouets
Au Berceau d'Or Av. Léop.-Robert 84
Weber S. A. Rue Neuve 18
Laines
Ladine Antoinette Av. Léop.-Robert 5
Librairies, Papeteries
La Cité du Livre Av. Léop.-Robert 41
Luthy Jeanne . Av. Léop.-Robert 48
Wille Jean-Pierre Av. Léop.-Robert 33
Lingerie
Beldona Av. Léop.-Robert 53
Au Bon Accueil Rue Neuve 5
Machines à coudre
Bernina Av. Léop.-Robert 31
Elna Av. Léop.-Robert 83
Machines à écrire
Ducommun Max Av. Léop.-Robert 66

Maisons de Blanc
Gerber Ed. Av. Léop.-Robert 40
Perrenoud John Av. Léop.-Robert 37
Manufactures diverses
Méroz & Co., pierres Av. Léop.-Robert 103
Sandoz Fils & Co., fournil, hor. Av. Léop.-Robert 104
Universo S.A., aiguilles Av. Léop.-Robert 82
Maroquinerie
Guye Jean Av. Léop.-Robert 27
Masseur-Pédicure
Baumann Maurice Av. Léop.-Robert 11
Matériaux de construction
Nuding S.A. Av. Léop.-Robert 6
Matériel de bureaux
Jeannot Claude Av. Léop.-Robert 15
Œtiker S.A. Rue du Grenier 6
Articles de ménage, quincailleries
Aux Mille et Un Articles Av. Léop.-Robert 100
Blaser Roger Av. Léop.-Robert 35
Nusslé S.A. Rue du Grenier 5
Toulefer S.A. Rue Fritz-Courvoisier 1
Mercerie
Coopératives Réunies Av. Léop.-Robert 41
Meubles
Au Bûcheron Av. Léop.-Robert 73
Le Manoir Av. Léop.-Robert 84
Métropole Av. Léop.-Robert 100
Jacot Marcel Rue Neuve 1
Leitenberg M. Rue du Grenier 14
Minoterie
Grands Moulins Av. Léop.-Robert 145
Musique, radios
Muller Jean Av. Léop.-Robert 50
Reichenbach C. Av. Léop.-Robert 70
Brugger & Co. Av. Léop.-Robert 76
Télémonde S.A* Av. Léop.-Robert 104a
Frésard Gilbert Rue Neuve 11
Optique, horlogerie, bijouterie
von Gunten Av. Léop.-Robert 21.,
Le Diamant Av. Léop.-Robert 53a
Novoptic S.A. Av. Léop.-Robert 51
Mayer-Stehlin Av. Léop.-Robert 57
Gigon Pierre Av. Léop.-Robert 28
Bregnard,René Av. Léop.-Robert 38
Berg Armand Av. Léop.-Robert 64
De Pietro Av. Léop-Robert 74
Parfumeries
Droz-Strohmeyer Av. Léop-Robert 53
Robert Jules Av. Léop.-Robert 40
Bourgeois Rbger Av. Léop.-Robert 68
Perroco r Av. Léop.-Robert 45
Pharmacies
Guye Alfred Léop.-Robert 13bis
Bernard Pierre Av. Léop.-Robert 21
Dufaux Roger Av. Léop.-Robert 39
Nussbaumer iP.-A. Av. Léop.-Robert 57
Carlevaro L. Av. Léop.-Robert 81
Robert Paul Av. Léop.-Robert 66
Henry Marcel Av. Léop.-Robert 68
Pharmacie Coopérative Av. Léop.-Robert 108
Pharmacie Coopérative Rue Neuve 9
Bachmann-Weber Rue Neuve 2
Wildhaber Pierre Av. Léop.-Robert 7
Photo-Ciné
Amey Raymond Av. Léop-Robert 66
Ciné Service Av. Léop.-Robert 53
Nicolet & Fils Av. Léop.-Robert 59
Primeurs-Alimentation
Ambuhl Michel Av. Léop.-Robert 7
Jamolli & Co. Rue de la Balance 3
Produits diététiques
Magnin Santé Rue Armes-Réunies
Agences de publicité
Publicitas S.A. Av. Léop.-Robert 51
Télé-Blitz x Av. Léop.-Robert 88
Reliure-Encadrements
Dintheer Walther Rue de la Balance 6
Réseau de distribution TV
Coditel Av. Léop.-Robert 53
Salons de coiffure
Zosso Jean Av. Léop.-Robert 11
Kuhne Alex Av. Léop.-Robert 11.
Oly S.A. Av. Léop.-Robert 13
Baumann Werner Av. Léop.-Robert 73
Demierre Bernard Av. Léop.-Robert 110
Joseph Av. Léop.-Robert 84
Juan René Av. Léop.-Robert 120
Serra Louis D.-JeanRichard 22
Demierre E. Mme Rue de la Balance A
Tabacs-Cigares
Zaslawsky René Av. Léop.-Robert 29
Grisel Arnold Av. Léop.-Robert 12
Girard Henri Mme Av. Léop.-Robert 68
Naville & Co. Av. Léop.-Robert 114
Muller Jean S.A. Rue Neuve 12
Naville & Co. Rue Fritz-Courvoisier 2
Mast J.-P. p|ace Hôtel-de-Ville 6
Tailleurs
Bolzoni Roméo Av. Léop-Robert 73
Cattin Roger Rue de la Balance 4
Tapis
Sandoz S. à r. I. Av. Léop.-Robert 53
Teinturerie
NET Rue du Grenier 2
Vins et liqueurs
A la Grappe d'Or Rue Neuve 11
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Un spectacle de valeur internationale
LE NOËL DE LA PATERNELLE

Les deux frères Courtial.

Traditionnellement, les specta-
cles de Noël que présente chaque
f i n  d'année la section locale de *La
Paternelle * remportent un succès
qui dépasse largement le cadre ha-
bituel d'une manifestation de so-
ciété. La qualité des artistes aux-
quels ont recourt les organisateurs
fai t  de ce qui pourrait n'être qu'une
petite f ê te  à caractère familial un
événement artistique aux dimen-
sions de la ville .

Il serait donc fâcheux qu'une bais-
se sensible des e f f e c t i f s  de cette

société de secours mutuel, baisse
que devait constater avec regret un
des dirigeants, mette en péril cette
manifestation.

Samedi soir, dans la grande sal-
le de la Maison du Peuple, un très
nombreux public , parmi lequel on
remarquait M. Lucien Louradour ,
présiden t des sociétés locales, ré-
serva un véritable triomphe aux
divers artistes .

Mais si tous possèdent un talent
certain, celui des deux frères  Cour-
tial, merveilleux chanteurs fantai-

sistes, est d une classe que l'on
peu t qualifier de supérieure sans
pour autant diminuer en quoi que ce
soit le mérite de leurs collègues.

Bénéficiant d'un métier assez ex-
ceptionnel pour des artistes de leur
âge, ils mettent leurs qualités voca-
les et musicales, qui sont grandes ,
leur dynamisme et leur humour au
service d'un répertoire d'où la f a -
cilité et la vulgarité sont bannis .

Qu'ils interprètent Juliette Greco
ou des compositions de leur cru,
leur richesse d'invention est telle
que le rire jaillit sans contrainte
d'une série de gags dont quelques-
uns sont dignes des meilleurs comi-
ques du moment. Leur pastiche du
flamenco , entre autres , est un petit
chef- d' oeuvre du genre.

Les Jorry 's ou Karelly 's, selon
qu 'ils sont équilibristes ou per-
chistes aériens perpétuent la tra-
dition des grands artistes de cirque
et de music-hal, tout comme Sati-
gnus, étonnant ventriloque et pres-
tidigitateur.

Les Frères Jacques sont des géants
qu'il est souvent dangereux de vou-
loir imiter. Les Octaves, malgré leur
talent et leur volonté en fon t  un
peu la dure expérience.

Ce spectacle de valeur internatio-
nale f u t  fort  bien introduit par le
club d'accordéons *Patriat, qui par
quelques morceaux entraînants créa
l'ambiance chaleureuse qui régna
ensuite durant toute la soirée , am-
biance empreinte d'un peu d'émo-
tion lors de la traditionnelle visite
du Père Noël. R. G.

Guy Fallot ei I Orchestre symphonique 1 Odéon à la Salle de Musique
Un auditoire relativement nom-

breux, si l'on tient compte que, par
un fâcheux concours de circonstan-
ces, plusieurs manifestations musi-
cales se déroulaient au même mo-
ment dans notre ville, assistait ce
dimanche en fin d'après-midi à la
Salle de Musique, au traditionnel
concert de l'Orchestre symphonique
l'Odéon, sous la direction de son
chef Robert Faller.

Le soliste de ce concert était le
prodigieux violoncelliste Guy Fallot.
Disons combien ce jeune artiste
français, par sa technique prodi-
gieuse bien sûr, mais surtout par
son sens aigu de l'architecture mu-
sicale, nous a enthousiasmés. Com-
bien aussi son tempérament plein
de fougue allié à un jeu instrumen-
tal d'une précision extraordinaire,
convient et rajeunit même le réper-

toire dit classique. C est ainsi que
nous eûmes une version si bien res-
tituée, tellement « dépoussiérée » du
Concerto Op. 101 en Ré Majeur
pour violoncelle et orchestre, que
l'on avait presque peine à s'imagi-
ner qu 'il avait été écrit par le « bon
papa Haydn » comme j on l'appelait
affectueusement. Le public a accla-
mé longuement le brillant virtuose
qui joua encore en bis un alerte
prélude en Ut Majeur pour violon-
celle seul de J.-S. Bach .

L'Odéon nous a ensuite donné
une interprétation très convain-
cante de la symphonie qui demeu-
re parmi les plus grandes, voire la
plus grande de Haydn : la No 102
en Sib Majeur qui fait partie de
la seconde série des symphonies
- Salomon » (No 99 à 104) , écrite
lors du dernier séjour à Londres

du compositeur autrichien. C'est
celle, en effet , où son inspiration
va plus loin que jamais, où sa pen-
sée créatrice est la plus profonde.
Robert Faller a insufflé à cette
œuvre un rare dynamisme, alors
que l'orchestre, dont la sonorité
d'ensemble aurait pu parfois être

0 mieux équilibrée , semblait se jouer
des embûches techniques et attei-
gnait à une précision tout à fait
remarquable.

En début de concert, l'exécution
du Concerto grosso op. 6 No 6 de
G.-F. Haendel , où les solistes P.-A.
Erard , P.-H. Ducommun, violonistes,
et J.-C. Thévoz, violoncelliste, tin-
rent leurs rôles avec une belle ai-
sance, souffrit, quelque peu de l'im-
précision des attaques, alors que
l'on aurait voulu un accord peut-
être plus minutieux de l'ensemble.
Il n'en demeure pas moins que les
cinq mouvements de ce Concerto
grosso eurent de belles nuances et
une richesse d'expression que nous
tenons à souligner.

L'orchestre symphonique l'Odéon
et son chef ont droit à nos vifs
éloges pour ce concert classique qui
nous a révélé, entre autres, un so-
liste de très grande classe.

E. de C.

Claude Dubuis et les cuivres de St-Jean
Concert de Noël au Temple de l'Abeille

Le Quatuor de cuivres de Lausan-
ne existe depuis six ans ; il est
apprécié dans le Jura où il s'est fait
entendre à Delémont et Saint-
Imier. Hier après-midi, nous avons
aimé toutes les œuvres de son pro-
gramme car ces œuvres ne sont pas
comme en fanfare des adaptations,
des arrangements ou des transcrip-
tions, mais toutes des pièces origina-
les écrites pour quatre voix. Schein
avec son Allemande nous a d'em-
blée introduit dans le style si par-
ticulier des sonorités de cuivres ; on
évoque alors la glace et le métal
pour être très vite conquis par la
pureté que dégagent ces instru-
ments. Pureté sans aucun compro-
mis; grandeur sans l'ombre d'une
restriction.

Ajoutons que les pièces du pro-
gramme ont été enregistrées et

qu'elles constituent un disque de
valeur : les deux trompettes et les
deux trombones n'utilisent pas, en
effet , le trémolo auquel nous ont
habitués les exécutions actuelles de
jazz.

Claude Dubuis, organiste de l'égli-
se de Saint-Jean à Lausanne, donna
un programme varié dont nous
avons surtout apprécié les pages de
musique ancienne (Beyvins, Beyce,
Stanley et Bach). Usant de fines
registrations, Claude Dubuis donna
à ces pièces les stylisations les plus
heureuses. Par l'économie des jeux,
il obtint les couleurs les plus au-
thentiques et les plus suggestives.
A cet égard, les deux «Voluntary»
développèrent une pensée archaïque
où la rigueur de la forme n'exclut
pas la tendresse de l'inspiration. Le
choral de Bach lui permit de met-
tre en valeur l'expression contenue
du cornet ; nous pûmes admirer la
richesse de l'accompagnement qui
conféra à ce «Notre Père qui es aux
cieux» autant de grandeur que d'hu-
milité.

Dans les œuvres modernes, l'orga-
niste lausannois révéla ses dons de
musiciens sensible et averti. Avec
sa Fantaisie, avec les pièces du Ma-
gnificat de Dupré, Claude Dubuis
démontra qu'il avait par surcroit le
sens de l'architecture : il n'abusa
donc pas des jeux bruyants et lais-
sa aux Mixtures le soin de mettre
en valeur la technique digitale. Nous
nous plaisons à souligner la parfaite
tenue de ce concert de l'A vent et
adressons, avec le pasteur M. Wag-
ner, nos vifs remerciements aux
musiciens de Lausanne. M.

LES PLANCHETTES : LES PERSONNES ÂGÉES ONT FÊTÉ NOËL

Hier après-midi, la Société de dé-
veloppement recevait et fêtait  dans la
salle de paroisse , les pers onnes âgées
du village.

Un groupe d'amis avait préparé un
sapin couvert de gâteries . Des enfants
avaient composé de petit es poési es qu 'ilsrécitèrent tour à tour. Le pasteur Willy
Béguin apporta le message de l'Evan-gile. Des films et une riche collation
agrémentèrent encore cette sympathique
matinée.

Le climat particulière ment sain deshautes vallées jurassien nes p ermet à
de nombreuses personne s d'arriver à un

m
âge respectabl e tout en gardant allé-gresse et fraîcheur d'esprit. Les Plan-chottiers sont fier s de leurs aînés. Puis-se cette fê te  pro uver leurs sentimentsd' attachement et de respect, (g)

PARURE DE FÊTE. — Le village ainauguré samedi sa parure de fête. Unsapin chargé de givre et de neige, illu-mine la place. Certes, la puissance deses ampoules suffirait à chauffer unfer à repasser, sa lumière à éclairerune chambre, mais sa modestie -uffità réchauffer le cœur de 220 habitants.
(g)

Hier soir, sur le coup de 21 h. 35,
un automobiliste chaux-de-fonnier,
circulait à la rue du ler-Août, lors-
qu 'il tamponna une voiture en sta-
tionnement puis toucha un piéton,
M. J.-P. H., 1925, mécanicien, qui a
été légèrement blessé.

Quant à la voiture en stationne-
ment, elle est complètement démo-
lie et celle du conducteur fautif ,
sérieusement endommagée.

Le permis de conduire a été re-
tiré.

Il fauche une voiture
en stationnement

puis un piéton

Durant ce week-end, les agents
ont eu fort à faire pour dresser les
constats d'accidents dus en majeure
partie à la nouvelle offensive du
froid qui a rendu les routes ennei-
gées et par endroits verglacées.
¦ Samedi , à 14 h. 25, à la jonction

des rues de la Fusion - Numa-Droz,
trois véhicules se sont violemment
heurtés, le premier conducteur
n'ayant pas respecté le signal stop.
Les dégâts sont importants.

H A 19 h. 30, à la rue de l'Hôtel-
de-Ville, à proximité du bar « 72 »,
une voiture qui voulait bifurquer à
gauche s'est fait tamponner par
une voiture qui la suivait d'un peu
trop près. Dégâts matériels.
¦ Au carrefour des rues Fritz-

Courvoisier - Marais, un véhicule
fut heurté par un taxi qui tentait
de le dépasser au moment où le
premier conducteur bifurquait à
gauche. Cet accident s'est produit
â 20 h. 30 et n 'a causé que des dé-
gâts matériels.
¦ Dans la nuit de samedi à di-

manche, sur le coup de minuit 45.
un conducteur français qui descen-
dait sur Biaufond , a perdu la maî-
trise de sa machine près des Avants.
Le véhicule buta contre le rocher.
¦ A 11 heures, au carrefour rue

du Midi - avenue Léopold-Robert ,
une voiture qui n'avait pas accordé
la priorité à une deuxième machi-
ne provoqua une collision qui se
solde, elle aussi , par des dégâts ma-
tériels importants.
¦ A 12 h. 40, à la jonction de la

rue des Forges, rue Numa-Droz,
une fourgonnette sortant d'un parc
coupa la priorité à un véhicule qui
roulait correctement. Les dégâts
sont très importants puisque la voi-
ture est pratiquement démolie.

¦ A 15 heures, au carrefour av.
Léopold-Robert - av. de la Gare,
une voiture qui bifurquait à gauche
s'est vu accrochée par un véhicule
qui tentait de la dépasser au même
instant. La collision fut inévitable.
¦ Le même accident s'est produit

20 minutes plus tard au carrefour
av. Léopold-Robert - av. du Midi.
Dans les deux cas, on signale des
dégâts matériels assez importants.

La nouvelle offensive du froid
cause de nombreuses collisions

LUNDI 18 DÉCEMBRE
BIBLIOTHÈQUE : 10 h. à 12 h. 16 h.

à 19 h., 20 h. à 22 h.. Exposition
l'Année 1917

GALERIE MANOIR : 10 h. à 12 h.,
14 h. à 19 h„ Hubert Queloz.

PHAKMAUIP D'OFFICE lusqu a 22 h..
Coopérative, Neuve 9.
Ensuite, cas urgents tel ou No tl.

SERVICE DTJROENCE MEDICALE et
DENTAIRE : Tel No Z 10 17 ren-
seignera (N' appelée qu'en cas
d'absence du médecin de f amille).

FEU : Tel No 18
POLICE SECOURS : Tel No 17.

M E M E N T O
4 i

Profitez en ce moment...

Faites nettoyer tous vos vêtements
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Magasins partout et t • •
LA CHAUX-DE-FONDS : ¦"

24, rue du Locle • • Tél. 2 83 83
Place du Marché Tél. 3 23 92

LE LOCLE .
4, rue du Pont Tél. (039) 5 36 50

NEUCHATEL .
3, rue du Seyon Tél. (038) 5 4912

PESEUX i
8, Grand-Rue Tél. (038) 8 4.55

24598

ABONNEMENTS
POUR 1968

Chaque nouvel abonné, souscrivant
dès maintenant un abonnement d'un
an (Fr. 52.—) valable dès le 1er jan-
vier 1968. bénéficiera du

service gratuit
durant tout le mois de décembre 1967.
Il suffit pour cela de remplir sans
tarder le coupon ci-dessous et de
l'adresser, sous enveloppe, à

l'Administration de L' IMPARTIAL
Case postale

2301 La Chaux-de-Fonds
(ou bureau du Locle, 8, rue du Pont)

DEMANDE D'ABONNEMENT
Nom: 

Prénom: 
 ̂

Rue: 

N° p., lieu: 

souscrit un abonnement d'un an à
L'IMPARTIAL, valable dès le 1er jan-
vier 1968.

Dote: 

Signature: 

(Prière d'écrire en caractères d'im-
primerie, s. v. p.)

Comme il n'y a pas de reli gion sans
temple, il n'y a pas de famille sans
l'intimité du foyer domestique que
rien ne permet de détruire.

SIMON.

La force d'âme qu'exige le repentir
est la première source de la ju ste
estime de soi que nous devons avoir.

AVIR.

Hier, aux environs de 11 h. 50, les
agents du Premiers secours ont dû
se rendre au bâtiment No 64, à la
rue de la Serre, où un début d'in-
cendie venait de se déclarer. Munis
d'appareils respiratoires, tant la fu-
mée était dense, les PS se sont ren-
dus dans une cuisine du sous-sol.
Il s'agissait d'une poêle à frire, qui,
surchauffée, avait pris feu. Il y a
des dégâts notamment aux murs.

PS à l'œuvre
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n I II f 11 Jl Dès ce soir et jusqu'à jeudi soir
ul IlLlVIn L'agent «SUPER-DRAGON» contre le réseau «LOUPS NOIRS»

______ NEW YORK APPELLE " SUPER-DRAGON "
I F I fin F aV6C RAY DANTON ' MARGARET LEE - JESS HAHN - MARISA MELL
LL LUULL En Scope et en couleurs Admis dès 16 ans Location à l'avance, tél. 5 26 26 La salle en vogue

La montre électronique, extra-
plate avec calendrier m

• Mouvementé circuit transistorisé: meilleur isochronisme, source
de précision • Construction robuste • Protection contre les chocs
et les champs magnétiques • Dispositif de mise à l'heure à la
seconde'• AU&'nomie de marché: i2 mois sans changer la pile •Boîtier garanti étanche à 50 m de profondeur

Acier inoxydable, bracelet acier Fr. 375.-, bracelet cuir Fr. 340.-. Plaqué or,
bracelet plaqué Fr. 390.-, bracelet cuir Fr. 340.-. Or 18 ct. Fr. 680.-

0 Zodiac
Montres de précision ZODIAC, 2400 Le Locle/NE

Autres modèles ZODIAC dès Fr. 95.-
En vente chez :

VON GUNTEN,
Léopold-Robert 21, La Chaux-de-Fonds

ISELY & BAILLOD,
Daniel JeanRichard 1, Le Locle

Ouvert le soir jusqu'à 22 h., les jeudis 14 et 21 décembre

_raH____B_-__E_____-_^_M_-H_l *"

• % Sans caution \y.
k jusqu'à Fr. 10000.- lj
B # Formalités «
m simplifiées B
B» % Discrétion absolue «

PP ¦̂¦MPIMIJU

L'IMPARTIAL est lu partout et par tous v

_̂l_i¦_¦_ ____ _̂^«_ _̂_l

Administration privée cherche pour son secré-
tariat

une employée de bureau
diplômée, capable de prendre des responsa-
bilités et désireuse de trouver un travail varié
et intéressant.

Nous offrons une place stable ne dépendant pas
de la conjoncture actuelle.

Faire offres sous chiffre C. H. 2.696, an bureau
de L'Impartial.

Bi__^_^_B_H-_^_a_M--M_M__M_a-_MM__M-i-M-BM-aMWI '

OFFREZ DU CONFORT...

Une douce et constante température
avec le chauffe-lit électrique SOLIS

ou un COUSSIN chauffant

Fr. Tissot-électricité
LE LOCLE

Pour le même prix,
voua serez servi par les patrona.

IMMEUBLE
À VENDRE

Les hoirs de feu Lucie Sandoz
offrent à vendre, de gré à gré,
l'Immeuble sis Daniel-JeanRi-
chard 21. au Locle. comprenant
0 appartements et 2 magasina.

Pour se renseigner et visiter,
s'adresser à Me Pierre Faess-
ler, notaire au Locle, Grand-
Rue 16, téléphone (039) 5 43 10.

Tout pour la
projection
PROJECTEURS
DIAPOS
CINÉMAS
ECRANS PERLÉS

depuis ,JFr, 75.- _;
TABLES DE PROJECTIONS
avec deux plateaux Fr. 49.-

Démonstrations

PHOTO J. CURCHOD
LE LOCLE
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LIQUEURS
Cognacs
Whiskies
etc.

Droguerie à l'Aigle
3. Neuenschwander
y LE LOCLE

LIQUEURS
Chartreuse
Cointreau
Marie Brizard
Griottine
Williamine
etc.

Droguerie à l'Aigle
J. Neuenschwander

LE LOCLE

LIQUEURS
Kirsch
Prune
Pruneau
Framboise
etc.

Droguerie à l'Aigle
J. Neuenschwander

LE LOCLE

LIQUEURS
Calvados
Marc
Vodka
etc.

Droguerie à l'Aigle
J. Neuenschwander

LE LOCLE

&\
droguerie

tattini
rue de france 8, le locle

A LOUER au Locle
chambre tout con-
fort , part à la salle
de bains. De préfé-
rence dame ou 1e-
moiselle, dès le 15
décembre ou à con-
venir. — Tél. (039)
5 58 74.

TRAIN - A vendre
train Màrklln, 5 for-
mations, 2 transfor-
mateurs. Tél. (039)
5 36 64, de 11 h. à
12 h. Le Locle.

Lisez l'Impartial

Travaux
de bureau

facturation
vérification

dactylographie
etc.

seraient entrepris
régulièrement & do-
micile. Travail pro-
pre et soigné.
Tél. (039) 5 58 51.

LIVRES
d'occasion tous gen-
res, anciens, moder-
nes. Achat, vente et
échange. — Librairie
Place du Marché,
téL (039) 233 72.

STOP AUX PRIX
Animaux peluche de
la meilleure qualité.
Ours Teddy, brun ou
blanc 92 cm. Fr. 26.50

70 cm. Fr. 17.50
50 cm. Fr. 6.60

Girafe 70 cm. 16.50
Eléphant Knie
55 cm. Fr. 15.—
Singe avec pipe ,
62 cm. Fr. 13.50
Caniche mobile, gris,
blanc, noir, 57 cm.

Fr. 11.50
Spécialisé pour loto
et tombola. Envoi
contre remboursement
avec droit de renvoi.

MAISON TEWIS
4249 Wahlen p. Lau-
fon, tél. (061) 896480

A V-M UK- une
cuisinière électrique,
une machine à la-
ver. — Tél. (039)
521 58. Le Locle.

A LOUER tout de
suite ou pour épo-
que à convenir, au
Locle, chambres non
meublées, séparé-
ment, ou logement
de trois pièces, cui-
sine, chauffage cen-
tral. — Tél. (039)
218 28, de 12 h. à
13 h. ou de 18 h. à
19 h.



La soirée de Noël des haltérophiles loclois

Gens heureux, les haltérophiles loclois ont fê té  Noël (et plusieurs titres nationaux) dans leur chalet, à Som-
martel. A gauche, MM. Henri Erard (secrétaire) et Michel Tschanz, président du club et de la Fédération suisse,

durant la brève partie of f ic iel le ,  (photos Schneider)

Samedi a eu lieu au chalet du Locle-
Sports — à la Roche de La Sagne près
de Sommartel — la traditionnelle soirée
de Noël des haltérophiles loclois.

C'est dans une ambiance sympathique
d'amitié véritable, et après une succu-
lent civet de cerf , que le président Mi-
chel Tschanz a résumé, devant le sa-
pin illuminé, l'activité de l'année qui
s'achève. Il a relevé notamment que
Le Locle-Sports a organisé le cham-
pionnat romand, le championnat suisse
des juniors et la seconde tentative du
championnat suisse interclubs. De beaux
succès ont été remportés tant sur le
plan individuel avec les titres natio-
naux de Maurice Boiteux (léger) , Da-

Au cours d'une « paisible » partie de cartes, l'ex-champion suisse Paul
Perdrisat (x) a prouvé qu'il n'avait rien perdu de ses qualités. A droite, le
multiple champion suisse Roland Fidel a de multiples raisons de « jouer >

les pères Noël, (photo Schneider)

niel Graber (mi-lourd) et Roland Fi-
del (lourd-moyen) — ce dernier battant
de surcroit brillamment les quatre re-
cords suisses de la classe des poids
lourds — que sur le plan collectif avec
l'obtention définitive du challenge de
L'Impartial» et une nouvelle victoire
lors de la récente finale du champion-
nat suisse Interclubs. Après que les
membres de la première équipe eurent
reçu une médaille d'or récompensant
leurs performances dues à un entraî-
nement assidu, Michel Tschanz a remis
une plaquette de la Maison Huguenin
frères à Jean Tomare, de Coffrane,
son prédécesseur à la présidence de la
Fédération suisse haltérophile amateur
qui va s'établir en Allemagne, pour rai-

sons professionnelles. Il a en outre an-
noncé que Roland Boiteux, le dévoué
chef du matériel, avait atteint l'hono-
rariat après quinze ans de fructueuse
activité. Pour clore, Michel Tschanz re-
mercia athlètes et dirigeants et souhai-
ta de nouveaux succès pour l'avenir.

L'inamovible secrétaire Henri Erard
releva ensuite que les fruits de la fruc-
tueuse activité des haltérophiles des
Montagnes neuchâteloises étaient visi-
bles sur la liste des records suisses,
puisque le Locle-Sports détient trente
des cinquante-huit records — plus de
la moitié — (dix-huit en élite et douze
en junior ) et La Chaux-de-Fonds quin-
ze — le quart — (quatre en élite et onze
en junior) . Quelle meilleure preuve exis-
te-t-il du développement réjoui ssant de
l'athlétisme lourd dans notre région ?

C'est aux sons de l'accordéon de Fer-
nand Baliman que s'acheva cette mé-
morable soirée

En p oussant nos clédards
Notre terre ? C'est une bonne

terre, i
Notre Jura c'est un bon coin, un

bon coin sur cette immense terre,
un coin paisible... un coin qu'on
aime.

Notre coin, un tout petit coin de
la terre ; ni plus haut, ni plus bas.
Cependant assez haut pour nous
arroser de flocons. Pas assez bas
pour nous permettre de planter la
vigne dans les côtes des Roches-
Houriet ou sur les pentes de Pouil-
lerel... C'est une terre qui, comme
moi, a ses sautes d'humeur.

Quel dommage !
Notre terre est belle à toutes les

saisons. Il s u f f i t  d'aimer les saisons.
Pour mon compte j' en aime trois.

Celles que j' aime ?
Le printemps d'abord quand il ne

loupe pas son entrée en scène ; l'é-
té avec sa splendeur, ses richesses
et sa rogne qui gronde dans le ciel
de ma terre...

Puis vient l'automne ; c'est mon
chouchou. Avouez que celui qui
vient de prendre f i n  f u t  des plus
admirables... et en voici des cou-
leurs qui montent du gris des ro-
chers du Col tatoués de tous les
ors rouges qui nous font écarquil-
ler les yeux et pouf... un coup de
vent aigrelet... une brume sur le
marais... une grisaille de neige sur
les Roussottes qui fai t  signe à Tête-
de-Ran.

C'est l'hiver l Mince de mince !
La voici la saison que, sans la

détester , je qualifie de moindre.
Car pour vous dire, je  suis de
petite maille. Ni à l'endroit... mais
plutôt à l'envers. L'hiver je l'écrase
en pensant que derrière se retrou-
ve le printemps.

Et pourtant ? Pourtant que de
splendides tableaux ne doit-on pas
à Maître Givre ; à Madame Lune,
irradiant sur toute cette blancheur
ses ombres et lumières.

Qu'il est beau le sous-bois cons-
tellé de paillet tes sur lesquelles
chantent les skis en pleine joie .

En somme, en y pensant bien, je
crois que j' aime bien toutes les sai-
sons que m'o f f r e  mon Jura. Prin-
temps souvent décevant , mais plein
d'espoir... Coup de grelot ? Voici l'é-
té déjà et les fauch euses ronron-
nent, la terre a tout donné d'un
seul coup... Voici l'automne toujours
plein de couleurs, voici l'hiver... Hé-
las 1
• J'ai fai t  cramponner ma jument
et dans les fenêtre s doubles , j' ai mis
de la mousse pour faire la nique à
la bise. On a un sacré beau coin de
l'immense terre... que je  vous dis.

K. LAJVEEER.

Hier matin, à 10 h. 15, une voitu-
re immatriculée dans le canton de
Berne, mais pilotée par un habitant
des Bayards , circulait sur la route de
La Brévine. A la hauteur du lac des
Taillères, le véhicule dérapa sur une
plaque de verglas, fut  déporté sur
la gauche et entra en collision avec
une voiture survenant en sens in-
verse que conduisait un Chaux-de-
Fonnier. Dégâts matériels unique-
ment mais importants surtout au
premier véhicule.

Collision près du lac
des Taillères

LES BELLES
MACHINES

La machine à Tinguely eut ses
admirateurs et aussi ses détracteurs.
Cette super-mécanique à fabriquer
du vide et du rêve devint même
un moyen de tester le degré d'hu-
mour de ceux qui lu contemplai ent.
Rira-t-il ? Rirà-t-il pas ? C'était
devenu une telle -attraction de voir
la tête des badauds <[ue d'aucuns
riaient jaune pour ne pas déchoir.
Mais combien l'ont trouvée belle,
une fois fini le temps de la rigo-
lade ? Bien peu à voir la peine
qu'eut la mécanique échevelée et
rouillée â trouver un gîte déf ini t i f ,
bien qu'elle ait été donnée. Il y a
plu s de plaisir à donner qu'à rece-
voir I

Bref, après des heures de gloire,
elle a pris place au champ de repos ,
éclipsée par toutes les machines en
activité, les autres, les vraies, les
belles, les passionnantes à regarder.
Un gros camion qui fonce avec une
lame-couperet en oblique et qui
rabote si bas la chaussée qu'on y
glisserait plus après qu'avant son
passage si elle n'était suivie par la
sableuse qui lance ou du gravillon
ou du petit sel sec et coupant —
aïe les mollets — qui abaissera le
degré de congélation sur les chaus-
sées ; une pelle mécanique, ma-
nœuvrée par un seul homme, qui
semble animée d'un mouvement
propre et douée de sensibilité, les
grues qui se baladent dans le ciel
avec un gros ballot au bout de leur
câble.

Mais rien n'est comparable aux
fraiseuses que l'on peut voir cer-
tains jours en ville. Elles avancent
lentement le long des trottoirs ,
inexorablement, avec à l'avant une
roue à couperets qui décortique les
tas de neige, qui les avale. Elles
sont toujours suivies par de gros
camions qui les rattrapent à contre-
temps pour recueillir la neige en
poussière.

Chose étonnante, les gosses ne
s'en émerveillent plus. Tout au plus
souhaiteraient-ils la conduire. Les
adultes, au contraire, s'arrêtent en-
core pour contempler l'étonnant
spectacle de la rue qui se nettoie
et s'élargit à vue d'œil, au pas.

« Nous autres, de notre temps,
pour débarrasser les trottoirs, on y
allait du « râble » et de la pelle » /

On en parle
fevseseeees OU LJ \) C l(£ «Nvxvxvcy

'f i Eh ! bien, les amis, vous l'avez f i
f i lu comme moi dans L'Impar de f i
'f i jeudi , lis bombes de table seront f i
f i rares au soir du Réveillon , en f i
f i raison des mesures légales récen- f i
'f i tes concernant la vente des ex- f i
'f i plosifs en général. Merci à M. f i
'f i Kramer de nous avoir renseignés f i
'f i en détail sur cette af fa i r z  qui f i
'f i fa i t  du bruit , quand bien même f i
i son but était de n'en point fai- 'f i
* r ef ' tf ne centaine de "Loclots *VSk 'f i

»**$~"moins 1) m'ont 'prié de* traduire %
$ ici leur stupéfaction bien com- $
f i préhensible et leur réaction ver- %
£ baie que je n'ost citer, et pour f i,
f i cause. '$
f i Certes, si la bombe de table f i,
f i nous est interdite — o moins d'u- f i
f i ne autorisation adéquate de la f i
f i Préfecture —, il nous reste au $
f i moins la liberté de faire la bombe f i
f i tout court ! Et , à défaut des faux-  f i
f i mz et des petits ballons conte- f i
f i nus dans les fameuses bombes, f i
f i il nous est permis de mettre un f i
$ masque terrifiant et de souf f ler  f i
'f i en force dans une trombonne ou f i
'f i dans un sifflet.  On s'y fera , vous f i
$ verrez, et on s'amusera tout au- f i
'f i tant, jusqu 'à ce qu'un nouvel ar- 'f i
f i rêté remette tout en question. %
% Heureux pays , toute réflexion 'f i
fy faite , qui ne sait plus très bien $
f i ,  quoi inventir pour secouer l'apa- i
f i thie de son peuple, qui refuse la y
f i force de frappe aux fêtards im- $
f i pénitents et qui classe dans un %f i même panier les gangsters, les ré- i
f i volutionnaires et les petits retar- f i
f i dés qui en sont encore à la bom- f i
'f i be de table ! f i/fy Ma is ça ne fai t  rien, nous chan- f i
(f i terons tout de même à la f i n  de f i
f i l'année la liberté que nous ai- 'f i
fy mons, que nous aimerons toujours f i
f i plus, malgré les restrictions, les $
jj chicanes et les entourloupettes qui %
^ 

s'en vont croissant au f i l  des ans. $
£ A votre bonne bombe I Et que $
Ç ça saute 1 Puisque ces messieurs 'f i
f i ont décidé , en dernier ressort, de i
f i laisser exploser nos artif iozs. f i
i Ae. i<f i f i
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Vevey bat Le Locle 4-0

VEVEY : Favre ; Mingar , Zryd ,
Binkert, Ronsoz, Huguenin , Minacci ,
Pigueron , Resin , Jan et Bullmann.

LE LOCLE : Etienne (Eymann) ;
Veya, Hotz, Dietlin et Morandi ;
Jaeger et Dubois (Huguenin) ; Ri-
chard , Bula , Haldemann et Bosset.

ARBITRE : M.Tschannen, de Ge-
nève ; 200 spectateurs.
CORNERS : Vevey - Le Locde 11-9.

BUTS : Minacci (25e et 68e) , Jan
(53e) et Bullmann (79e).

Le stade des Jeanneret étant re-
couvert de neige, la rencontre a été
fixée à Vevey et s'est déroulée sur
un terrain gelé et très dur. Si la
défaite des hommes de Jaeger est
indiscutable, le score peut être con-

sidéré comme sévère. En effet , les
Loclois ont fait mieux que se dé-
fendre en première mi-temps et ils
auraient mérité d'égaliser peu avant
le repos, sur un magnifique tir de
Richard, difficilement dévié par le
gardien veveysan. A la reprise , après
deux changements dans l'équipe lo-
cloise, on nota d'emblée un tir de
Bosset sur le montant. Ce manque
de chance s'aggrava encore à la
suite de quelques erreurs d'arbi-
trage. Un penalty indiscutable fut
refusé aux Loclois qui s'inclinèrent
par la suite, laissant leur adver-
saire s'imposer avec trop de faci-
lité.

Inter.

| _ L'Impartial - Feuille d'Avis j
g des Montagnes > a toujours on |
| bureau de rédaction au Locle, §
| rue du Pont 8, où fonctionne j
g un service régulier (tél. 5.33.31) j
| et où nos collaborateurs régu- |
H liers et occasionnels et tontes |
g les personnes et responsables f
I de groupements et sociétés qui §
¦ désirent nous donner ou obte- §
m nir des renseignements, peuvent g

s'adresser.
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A la rédaction
du LocleB p

Le brillant skieur de fo nd des Cer-
nets-Verrières qui, la veille s'était
déj à distingué (voir m pag e 14) , a
fai t  encore mieux dimanche à
Kriens. Il a en e f f e t  terminé au deu-
xième rang d'une course disputée
sur 12 km. n'étant battu que p ar

Hass. (Photo Au bry)

Denis Mast en forme

Les nombreux amis de M. Paul
Guillet ont été douloureusement af-
fectés par son décès survenu same-
di matin, alors qu'il se trouvait
dans les rues de la ville. Pris d'un
malaise, M. Guillet s'affaissa et l'on
ne put que constater son décès.
Paul Guillet était un homme char-
mant. Pendant longtemps, il tint en
compagnie de sa femme un maga-
sin d'alimentation à la rue du Mi-
di , avant de reprendre son métier
d'horloger aux Fabriques de mon-
tres Zénith. Il fut pendant long-
temps le président du groupe des
Contemporains de 1900. D'un com-
merce agréable, toujours disposé à
venir en aide à ses amis, Paul
Guillet ne laissera que des regrets.

A sa famille va l'expression de
notre profonde sympathie, (je)

Mort subite
La Radio suisse a récompensé samedi

au studio de Zurich les gagnants du
« concours Fera 1967 ». Les meilleurs re-
porters ont été, parmi les vingt con-
currentes, la jeune Barbara Sutter, de
Watt (ZH), et parmi les huitante con-
currents, c'est un Romand, François
Robert, du Locle, mais employé d'admi-
nistration à Zurich, qui a gagné, (ats)

LES BRENETS
Les jubilaires de la f anf are

Lors du concert de Sainte-Cécile, M.
P. Tabasso, président de la fanfare, fit
l'appel des jubilaires et les félicita
chaleureusement. Il remit notamment
une distinction à MM. A. Vaudrez pour
25 ans d'activité et C. Dubois pour 40
ans. (U)

Un Loclois se distingue

Samedi à 11 h. 17, à la bifurcation
des rues Henri Grandjean - La Côte ,
à la suite d'une non-observation de
priorité, une collision s'est produite
entre trois voitures, la première dé-
bouchant de la rue Henri Grandjean
et les deux autres roulant dans la
deuxième rue.

Hier, sur le coup de 10 h., un ac-
icr<?cl}agpi .a été_sigpalé à la jonction
des rues JeanriereC îvlicii, Envers.
Une voiture pilotée - pa^ - tin habi-
tant des Ponts-de-Martel, descen-
dant la rue du Midi s'est rouvée
subitement en présence d'un véhi-
cule loclois Qui s'engageait dans
la rue des Envers.

Dans les deux cas, on signale des
dégâts matériels.

Accrochages

Une Locloise, Mme P. pratiquait
son sport favori — le ski — au lieu-
dit : Le Voisinage, au-dessus du Lo-
cle. Victime d'une chute, cette spor-
tive a été conduite à l'hôpital où
l'on diagnostiqua une fracture du
péroné.

Malchance d'une skieuse

LUNDI 18 DÉCEMBRE
CINE LUX : 20 h. 30, New York ap-pelle Super-Dragon.
PHAKMAClii D'OFFICE : Mari otti ,jusqu 'à 21 h... ensuite le tel No 17renseignera.
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Au cinéma Lux : « New York appelleSuper-Dragon ».
Le cinéma Lux présente, dès ce soiret jusqu'à jeudi soir , un film qui tientle spectateur en haleine de la premiè-re à la dernière image : . New Yorkappelle Super-Dragon » avec Ray Dan-ton, Margaret Lee, Jess Hahn et MarisaMeli. En scope et en couleurs.



L'ART D'OFFRIR se conjugue chez

Gouiamin r^r
Armes Icônes Quines

Bijoux Jouets Roses

Cadres Kangourou Sacs

Drôleries Lustres Tirelire

Etagères (à épices) Miroirs Urne

Fumeurs (articles) Napperons Voitures

Gadgets Opalines Whisky (service)

Hippie (clochettes) Papillons Zazou (articles)

TOUT : de A ... à ... Z ! ! !

V

f Hôtel des Communes î
£ Les Geneveys-sur-Coffrane ?
ty vous propose pour les fêtes î. 

^
O Menu de NOËL Menu de SAINT-SYLVESTRE Menu du 1er JANVIER HL

4 Fr 16- , Fr- 38-par perS°Tn 
i midi Fr. 18.-sans orchestre »

j  rr. îo.— (repas, orchestre, cotillons) O
Q soir Fr. 26.— avec orchestre •
, (mldi et soir) Les champignons farcis et cotillons •$•

2$. Grand Lancy i .
• L'Oxtail clair au sherry -

 ̂
La Ballotine de canard ?

• ou _£.
-ÎJ. - -- j . „„„_-_ „„„i,x La Truite Verte Herbe •j  Les Dames de saumon poché Q
O Les filets de sole Grand-Mère Sauce moussellne Le consommé chinois i• ~~ _ -v-
f - Le Trou normand Le Tournedos Excellence £
O Le Pigeonneau sur canapé Les Cœurs de palmier .
• La Dinde farcie aux marrons , Les Cœurs d'artichauts Les Pommes olives ¦£

Y Les Choux de Bruxelles à la Parisienne La Salade mêlée Ô
O Les Pommes fondantes Les Pommes Bemy _ •

£ _ La SaladTde saison Les Fromages du pays f
U La Tête de moine T _ , _ , _ „ .  ,T ®
i en fines lamelles La SuTPrise de l'An Nouveau •
•V' La Salade panachée *p
• Les Délices de Sicile •
O — rafraîchies au marasquin O
• Samedi 6 janvier •
f La Bûche de Noël La Coupe Belle Jardinière PETIT NOUVEL-AN f
O T O
• Le* Friandises •-a. «.
. Les soirées de Saint-Sylvestre et 1er Janvier, dan» le cadre d'un jardin fleuri, seront arjjmée, .
O par l'orchestre J.-F. Bétrix O £
i}- Veuillez dès aujourd'hui réserver votre table au tél. (038) 7 63 20 Q
• •
O Le restaurant sera fermé la veille de Noël dès 16 heures (Noël des employés) A. Weltl O

# 4
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UN CADEAU DE GRANDE CLASSE

U G I N I U M
a la dureté de l'acier inox et l'éclat de l'argent
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EN EXCLUSIVITÉ À LA CHAUX-DE-FONDS

A.&W. KAUFMANN & FILS
Rue du Marché 8-10 Téléphone 3 10 56

ASILE CANTONAL POUR
FEMMES AGEES, à La Sombaille
cherche pour tout de suite ou épo-
que à convenir

CUISINIÈRE
ou

EMPLOYÉE de MAISON
sachant cuire.

Heures et congés réguliers.
Avantages sociaux.

Se présenter ou faire offres à la
direction, La Sombaille 4 a, tél.
(039) 2 46 60.

Un abonnement à « L'Impartial »
vous assure un service d'information constant

APPARTEMENTS
A échanger ou à louer apparte-
ments de 2 et 3 pièces, est de la
ville , contre appartements identi-
ques dans le quartier de l'ouest
(usine électrique), pour le prin -
temps 1968.
Ecrire sous chiffre FC 26379, au
bureau de L'Impartial.

CUISINIÈRES - GROS RABAIS
Les grandes marques. Nos reprises
jusqu'à Fr. 120.-
1 année de crédit sans intérêt.

Prospectus et conditions: A. For- ^*
nachon, 2022 Bevaix, tél. 038/6 63 37

Pour vos déplacements et petits transports
sur la neige — le véhicule idéal

SKI-DOO

it.:,.,.,.; ,-¦<,:¦•¦ ;-•• ¦  :,¦,.:,,., ¦¦: ¦ v, . !,: ::,, -::- . ¦ , :¦-- •¦ ¦<

Représentant : Garage J. Franel, Charrière 15
La Chaux-de-Fonds, téléphone (039) 2 28 43

DUCÉAj&JLd
X SM %

Avenue Léopold-Robert 37 La Chaux-de-Fonds «

habille la skieuse et le skieur

VÊTEMENTS MARQUES EXCLUSIVES

Ol\IO Authier - Attenhofer - Fischer
ce

et tous les accessoires «
SO

Ti

louer aux Fran-
îes-Montagnes

LOGEMENT
DE

VACANCES
aifor t , possibilité
; ski, libre pour les
tes. Pâques et sal-
in 1968.
él. (039) 814 09.

I V Ï Ï i ïfochq Fleuriste |
§ expose dans un cadre magnifique S
k $
$ ses décorations de Noël f
f ses fleurs merveilleuses f
|> son choix incomparable de g>
$ plantes vertes et fleuries h
k #
$ Avenue Léopold-Robert 59 $
h La Chaux-de-Fonds Tél. 2 40 61 f

IMPORTATION
I D.SA.

VISONS
américains, pleines
peaux, comme neuf.
Etoles, jaquettes et
manteaux.
Prix exceptionnels.
Paiement par
acomptes si désiré .
Tél. (022 24 55 71,
heures de bureau.

PIANO
A vendre très Lias¦ -prix petit piano d'é*1
tude. — Téléphone
(039) 2 75 68.

JEUNE GARÇON
ayant un vélo, est
demandé entre les
heures d'école pour
les commissions. —
S'adresser Magasin
de fleurs Stehlé, rue
du Stand 6.

ON CHERCHE pour
le soir du 24 décem-
bre dame soigeuse
pour relaver la vais-
selle. Quartier Bel-
Air. — Tél. (039)
2 52 61.

CHAMBRES à louer
tout de suite ou à
convenir. A 1 mi-
nute de la gare. —
Tél. (039) 3 4168.

CHAMBRE à louer
avec pension à Mon-
sieur sérieux à par-
tir du 1er janvier
1968, eau chaude et
froide. — Tél. (039)
2 84 36.

CHAMBRE meublée
avec pension éven-
tuelle, est demandée
pour début janvier
1968 par jeune dom-
ine sérieux. Quartier
ouest. — Faire of-
fres à Hélio Cour-
voisier S. A., 149, rue
Jardinière, tél. (039)
3 34 45.

RADIO Blaupunkt ,
modèle Nizza , 4 lon-
gueurs d'ondes, 1
haut-parleur ; une
paire de skis 130 cm.
avec bâtons métal-
liques et souliers
No 28 ; une paire de
skis 170 cm. ; une
paire de bottines
avec patins No 31 ;
une paire de lames
patins artistiques
No 91/, ; une paire
de souliers sport , en
daim , No 37 ; à ven-
dre avantageuse-
ment. — Tél. (039)
2 00 83. 
A VENDRE une
cuisinière à gaz, "
marque Le Rêve, à ¦
l'état de neuf. Prix
intéressant. — Tél.
(039) 3 58 29.

PAYERNE

jSISPlïL
Le rendez-vous des fins becs

9 Cuisine française
O préparée et servie
# par des Français
9 Restauration chaude

jusqu'à la fermeture
Rue de Lausanne 54

H Tél. (037) 61 16 22
Directeur-chef de cuisine
ALAIN PAJOT (ex-chef
de BONASSO, Genève)
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Neuchâtel
LUNDI 18 DÉCEMBRE

Salle des Conférences : 20 h. 30, Hiver
en Sibérie.

Pharmacie d'o f f i c e  : jusqu'à 23 h.,
Nagel, av. ler-Mars ; ensuite, cas
urgents, tél. No 17.

CINÉMAS
ApoZZo : f S h., 20 h. 30, Paradis ha-

vaHen ; 17 h. 30, Le désordre et
la nuit.

Palace : 20 h. 30, Je vous salue Mafia.
Arcades : 14 h. 45, 20 h. 15, Hawaii.
Studio : 20 h. 30, Plus > féroces que les

mâles.
Rex : 20 h. 30, La baie du désir.
Bio : 15 h., 20 h. 45, Des pissenlits par

la racine; 18 h. 30, Trans Europ
Express.

Du mazout dans le lac
de Neuchâtel ?

Un habitant de Saint-Aubin alerta
samedi les services cantonaux des eaux
et de la navigation qu'une nappe de
mazout stagnait sur le lac au large
de Chez-le-Bart. Des spécialistes des
problèmes de pollution se rendirent
aussitôt sur place, mais constatèrent
que les taches du liquide répandu —
de l'hydrocarbure — étaient insigni-
fiantes.

SAINT-AUBIN

Couvet : brillante anauguration du temple restaure
Avant la constructoin du temple ae

Couvet en 1659, les Covassons firent
preuve d'une piété remarquable, cha-
que dimanche les fidèles se rendaient
au culte dans les villages voisins, soit :
Fleurier, Boveresse, Noiraigue et le
chef-lieu Métiers.

Au milieu du XVIIe siècle, Couvet
comptait 900 âmes. En 1657, le 14 avril,
il fut procédé à l'achat d'un terrain
pour bâtir le temple. Décidée le 2 fé-
vrier 1652, la construction d'une église
ne se concrétisa qu 'après la visite que
firent à Savagnier le maire du village,
Jean Petitpierre et deux maîtres d'état,
afin de prendre modèle sur le sanc-
tuaire du Val-de-Ruz. Pour diminuer
les frais, les communiers firent les
charrois et les corvées. L'ouvrage fut
totalement achevé en 1659 ; la cérémo-
nie d'inauguration et le premier culte
y furent célébrés le 19 mai 1658, par le
pasteur David Huguenin, ministre de
Môtiers. La tour du clocher était en
bois et était posée à l'extrémité du
toit, côté bise ; d'emblée elle fut équi-
pée d'une horloge (cadran solaire). En
1766, la décision fut prise de pourvoir
l'église d'une tour en pierre couverte
d'un clocher de style franc-comtois,
celui que nous connaissons aujourd'hui.
Parmi les souscriptions de cette impor-
tante dépense (10.584 livres faibles) , fl-
euraient deux éminentes personnalités :

L 'église actuelle, vue de la
Grand'rue.

Jean-Jacques Rousseau qui souscrivit
pour 42 louis, et Ferdinand Berthoud,
pour 218 louis.

Dès les premières années du XVHIe
siècle, une vaste collecte fut organisée
à Couvet et dans l'ensemble du comté
de Neuchâtel, pour obtenir l'indépen-
dance et la création d'une paroisse dite
spéciale, c'est-à-dire autonome. Un
montant de 25.000 livres (environ 100.000
de nos francs) fut recueilli sans c'.iffi-
culté. La concession fut demandée â
Marie de Nemours, princesse d'Orléans-
Longueville, qui était à cette période
« gérante *> de Neuchâtel ; celle-ci ac-
corda aux Cavassons leur autonomie pa-
roissiale par un acte daté de Paris le
23 avril 1706. Le Conseil d'Etat neu-
châtelois entérina cette décision le 11
mai de la même année. Depuis lors,
Couvet était une paroisse avec les cou-
dées franches. Dès la réception de l'acte
susmentionné, les Cavassons firent ap-
pel à un jeune ministre de l'Evangile,
né en 1680 à Peseux, David Vattel, qui
devait rester à Couvet jusqu 'en 1715.
Avant 1752, il semble qu 'aucune musi-
que religieuse ne vint embellir le culte.
Ce ne fut qu 'en 1772 que Jean-François
Roy, ancien major au service de la
France, offrit à la paroisse de Couvet
des orgues achetées à M. du Peyrou
pour la somme de 24 louis. Au terme
d'un siècle de loyaux services, les or-
gues de 1772 arrivèrent à bout de souf-
fle. Elles furent remplacées intégrale-
ment en 1877, puis révisées et complé-
tées en 1914 et 1952. Dans le temple, il
y a eu des transformations en 1706, 1772,
1801 ; la plus importante transforma-
tion fut assurément celle de 1914. De-
puis cette date, soit en 53 ans, l'église
de Couvet était demeurée telle que l'a-
vait conçue l'architecte Roulet.

LE DETAIL DES TRAVAUX

AVANT L'INAUGURATION

Selon le projet de l'architecte lau-
sannois, M. Marcel-D. Mueller, préci-
sons quelques caractéristiques du tem-
ple restauré : dans un chevet (sorte
de chœur) aménagé sous la galerie de
l'orgue, sont installés une nouvelle ta-
ble de communion, une nouvelle chaire,
un lutrin et des fonts baptismaux. Des
nouveaux bancs, en chêne, garnissent
la nef , l'éclairage est complètement
nouveau, cinq fenêtres sont garnies par
les vitraux des artistes connus, MM.
Kaiser de Lausanne et Bodjol de Ge-
nève. Une croix suspendue a été pla-
cée au centre de l'arc de pierre, judi-
cieusement restauré. Le sol du chevet
est recouvert de dalles en pierre de
Laufon ; enfin une sacristie est amé-
nagée sous la galerie de l'orgue. Le
sanctuaire ainsi restauré est mieux or-
donné liturglquement et pratiquement,

L 'intérieur du temple avant
la restauration de 1967.

et permet de louer Dieu dans un ca-
dre digne de Sa Gloire.

SOUS LA FORME D'UN CULTE

La cérémonie d'inauguration du tem-
ple de Couvet a eu lieu samedi soir.
Les cloches sonnèrent de 19 h. 45 à
20 heures pour annoncer cet Important
événement. Devant un auditoire nom-
breux, le pasteur Gustave Tissot a ou-
vert cette belle et émouvante cérémo-
nie, le chœur mixte sous la direction
de M. André Jeanneret chanta une
cantate de Noël de Buxtehude. La dé-
dicace se déroula, avec en premier
lieu, la remise en place des objets li-
turgiques (bible, coupes et chanes de
la sainte Cène). Le pasteur Willy Per-
riard, second conducteur spirituel de
la paroisse, prononça les paroles de
circonstance pour cette émouvante cé-
rémonie. Le chef du Département can-
tonal des cultes, le conseiller d'Etat
Rémy Schlaeppy, remercia chacun d'a-
voir mené à bien cette réalisation gi-
gantesque avec des moyens financiers
restreints.

Le délégué du Conseil synodal, M.
Guido Stauffer, ancien pasteur de la
paroisse, apporta les vœux des Eglises
du canton et de son Conseil et précisa
le courage de la paroisse d'avoir entre-

pris un tel travail. Le président de
commune, le député-maire M. Claude
Emery de Couvet, dit que cette inau-

"guration était à la fois une réussite
et une victoire, puis le chef des tra-
vaux, M. Mueller, architecte, remercia
tous les artisans qui œuvrèrent avec
soin. Pour terminer, précisons que les
allocution, furent entrecoupées d'un
morceau d'orgue, tenu par Mlle Suzan-
ne Ducommun et suivies de l'exécution
par le chœur mixte d'une cantate de
Noël composée par Pierre Pidoux.
Après la cérémonie, ,les invités se re-
trouvèrent à la salle de spectacles pour
une réception. Prirent tour à tour la
parole, le pasteur G. Tissot , le nou-
veau curé de la paroisse catholique
l'abbé Thévoz, le pasteur Gad Borel
de Fleurier au nom de, parofcases du
Val-de-Travers et M. Charles Bobilier,
président du Collège des Anciens. Cet-
te inauguration a été célébrée dans la
joie et la plus vive reconnaissance en-
vers Dieu.

(Texte et photos jhs )
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KUDELSKI , Paudex-Lausanne

cherche pour son département d'outillage un
i

:

OPÉRATEUR
sur machines à pointer Hauser 5

Nous désirons pour ce poste une personne compétente, possédant d'excel-
lentes qualifications, ayant l'habitude de la fabrication d'outils de décou-
page et emboutissage.

Nous offrons une place stable, bien rétribuée. Semaine de 5 Jours. Avan-
tages sociaux.

Les candidats Intéressés peuvent téléphoner au (021) 28 62 62, se présenter
ou écrire à Stéphan KUDELSKI, fabrique d'enregistreurs NAGRA, chemin
de l'Etang 6, 1094 Paudex-Lausanne, en mentionnant la référence GI.

/
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cherche pour son département ébauches

mécanicien - metteur en train
(réf. 8165)

au courant des procédés modernes de fabrication.

Prière de faire offres écrites ou se présenter, rue du
Parc 119.

PS)
¦

demande

OUVRIERS
_ pour être mis au courant de l'une de ses spécialités.

Se présenter à la fabrique, rue du ler-Août 41.

Nous cherchons pour les fêtes

UN COMMISSIONNAIRE
avec sa voiture

Confiserie Roulet, place du Marché

50 duvets
neufs. 120x160 cm,
belle qualité légers,
chauds

Fr 35.— pièce
(port compris)

G KURTH
1038 BERCHER

Tel i0 21 » 81 82 19

Lisez l'impartial

( " — _
STILA S.A.

A.-M.-Piaget 40, La Chaux-de-Fonds

cherche personnel suisse à former sur le

soudage
perçage - fraisage

pour son département or.

Veuillez adresser vos offres de services à nos bureaux
ou nous appeler au téléphone (039) 311 89. Merci.

V J

I *
Le service des pièces détachées des

GARAGES APOLLO S.A., NEUCHATEL

cherche .

1 spécialiste en pièces
de rechange
pour la vente au magasin des fournitures et accessoi-
res ayant une bonne expérience dans la branche et
aimant le contact avec la clientèle. Entrée Immédiate
ou à convenir.

Paire offres manuscrites ou se présenter après rendez-
vous par téléphone au (038) 5 48 15.

p̂ __——_«^ _̂— __—__—_—_¦_—__——_

NUDING, Matériaux de Construction S.A.
cherche pour entrée à convenir

aide-magasinier
actif et débrouillard, de toute moralité. Place stable,
avantages sociaux.

Paire offres ou se présenter à NUDING, 19 a- Fbg
de l'Hôpital à NEUCHATEL.

r \
Nous cherchons à acheter ou à louer avec un droit d'exploitation payable
au mètre cube enlevé, un terrain convenant pour l'extraction de

graviers et sables tout venants
Ces matériaux seraient utilisés pour nos chantiers de constructions rou-
tières et remblais de canalisations.

Nous nous chargeons des sondages et analyses. Surface de 5000 à 20 000 m2
suivant possibilités d'exploitation en profondeur.

Destination d'emploi des matériaux : La Chaux-de-Fonds - Le Locle -
Neuchâtel.

Faire offres avec indications d'emplacement du terrain proposé, redevance
au mètre cube, moyens d'accès, etc., sous chiffre P 20983-16, à Publicitas,
Neuchâtel.

v J

Le verglas fait
des siennes

Une voiture immatriculée dans le
canton de Vaud, roulait de Buttes en
direction de Fleurier. Peu après le col-
lège de Buttes, le conducteur aperçut
des piétons et freina pour les éviter.
Mal lui en prit, car il perdit la maî-
trise de sa machine qui, au passage,
heurta l'un des promeneurs, pour ter-
miner sa course dans un champ, joux-
tant la chaussée. Le piéton s'en tira
sans mal et le véhicule n'avait subi
aucun dommage.

Mais, alors qu'un tracteur retirait
le véhicule de sa fâcheuse position, une
voiture survint. Son conducteur freina
mais le véhicule glissa sur la chaussée
verglacée pour tamponner l'avant du
tracteur-dépanneur. Une passagère de
ce deuxième véhicule a été légèrement
blessée. Les dégâts sont importants.

CERNIER

Le Noël des pers onnes âgées
à l 'Eglise protestante

Quelque septante personnes âgées et
isolées de la paroisse ont été conviées à
la f ê t e  de Noël qui avait été préparée
à leur intention à la chapelle. C'est le
pasteur M. de Montmollin qui apporta
le message de No ël, (d)

BUTTES

Sexagénaire renversé
Un habitant de Bevaix circulait au

volant de sa voiture sur la route re-
liant Peseux à Auvernier. A proximité
du garage Broillet, il effectua un dé-
passement et son véhicule heurta un
piéton, M. Louis Guirr, 1907, de Cor-
taillod. Ce dernier, souffrant d'une
fracture du bras droit et d'une com-
motion, a été conduit au moyen de
l'ambulance à l'hôpital de la Providence
à Neuchâtel.

Huile enflammée
Samedi soir, le poste de Premiers

secours de Neuchâtel a dû intervenir
à Peseux où une bassine d'huile sur-
chauffée s'était enflammée.

On déplore quelques dégâts.

PESEUX
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Garage des Montagnes
Avenue Léopold-Robert 107

LA CHAUX-DE-FONDS

» GARANTIE «
V 3 MOIS m
m Voitures %£

k̂ y hivernées H
r̂ 7 sur demande V

marques années km. Fr.
ID 19 1966 47 000 8800.-
ID 19 1966 70 000 6950-
ID 19 1963 64 000 5000.-
ID 19 1963 65 000 5000.-
ID 19 1961 72 000 3450.-
ID 19 1960 70 000 2950.-
ID 19 1960 100 000 2750.-
AMI Break 46 000 5000.-
AMI 6 1964 44 000 3250.-
2 CV 1963 2200.-
CITROËN fourgon H 6500.-
404 1964 65 000 4800 -
CHEVY II

1962 53 000 4500.-
AUSTIN 1800

1965 48 000 5000-

LA SOLUTION
DES

CADEAUX

( ASEJM

81, avenue Léopold-Robert

Couvrez vos besoins d'argent auprès
d'une banque connue:

Z E NT R U M B A N K
Talstrasse 82, 8001 Zurich
Exprès: 051-274335

Veuillez adresser, sous pli discret, les
documents concernant les crédits en es-
pèces à:

Nom: 41

Rue: 

Localité:

Grand choix

CH. WEBER
sellerie

articles de voyage

12, rue Fritz-Courvoisier

Toujours jeune
grâce à VMS6R
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1 ' fefoa-x-squill cjum et jg magnésium. Elle facilite la di-

gestion et exerce une action salutaire sur
ï. WÊÊmiaÊmWmmm l'estomac, le foie, les reins et les intestins.

Votre corps a besoin de beaucoup d'eau,
mais pas de n'importe quelle eau ! Buvez
donc régulièrement l'eau VALSER pour
vous maintenir en pleine forme et garder
votre vitalité.

l'eau minérale de table et de cure
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...un bienfait pour votre santé
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f%. g- -|- ÉLECTRICITÉ
V3I C. I GEORGES SCHNEIDER

Jaquet-Droz 60 2e étage
Tél. (039) 3 37 92 La Chaux-de-Fonds

i
a ouvert son département

Salon des Arts Ménagers
avec toute la gamme d'appareils électro-ménagers

Service de vente HpA ^H JI Fn Service après vente

Ouverture de 8 h. à 12 h. et de 14 h. à 19 h.

Action de décembre :

pour l'achat d'un frigo
d'un congélateur reprise de vos
d'une cuisinière anciens appareils
d'une machine à laver J jusqu'à Fr. 300.—

Nouveau ! demandez la documentation
de notre système

de location-vente avec assurance
Notre salon-lovoir fonctionne journellement de 8 h. à 19 H.

Nous cherchons et livrons le linge à domicile.
Tarif : lavage, Fr. 2.— + poudre

repassage : demandez notre liste de prix.

^¦-— «-__^_H-_^_^_i

Sommelière
est demandée.

Bar à café RIO, Saint-Imier, tél.
(039) 4 23 91.

Comptable cherche

TRAVAIL
DE

BUREAU
à domicile.
Ecrire sons chiffre
FZ 26785, au bureau
da L'Impartial.

Réparations
RÉVEILS

MONTRES
PENDULES

AUBRY
Numa-Droz 33

Cartes de vœux
Impi Courvoisier SA 1

' N
Si vous désirez

un bon

poulet tendre
un excellent

poisson frais
adressez-vous

AUX MAGASINS
DE COMESTIBLES

RUE DE LA SERRE 59
AVENUE CHARLES-NAINE 7

\jtfy Grand choix d'oies, dindes, canards,
y7  ̂ poulets de Houdan frais, pigeons, pou-

les, lapins du pays, gigot et civet de
chevreuil, crevettes, moules, escargots

POISSONS DU LAC

P̂ î POISSONS DE MER

VINS FINS
SALAMI . VIANDE SÉCHÉE - JAMBON

Se recommande : F. MOSER
Téléphone (039) 2 24 54

k _/

RENAULT R 4 1962-1965
RENAULT R 4 break 1962-1965
RENAULT DAUPHINE 1959-1962
RENAULT R 8 1963
RENAULT FLORIDE S 1963
RENAULT R16 1966-1967
MERCEDES 220 SE coupé 1962
MERCEDES 220 SE 1965
MERCEDES 300 SE 1964
SIMCA 1000 1966
SIMCA 1500 1965
OPEL KAPITAIN 1965
TRIUMPH 2000 1964-1965
VW 1200 1961

Achat - Vente - Echange - Crédit

GARAGE P. RUCKSTUHL S. A.
Avenue Léopold-Robert 21 a

Rue Fritz-Courvoisier 54
Téléphone (039) 2 35 69-352 22

Café-restaurant cherche une

EXTRA
I

pour deux jours par semaine et pendant
les fêtes.

Téléphone (039) 515 37, Le Locle.

GAGNEZ PLUS !
en travaillant CHEZ VOUS pendant vos
heures de loisirs grâce à la méthode de
J.-K. Hellix nouvelle en Suisse.
Documentation gratuite et sans engage-
ment avec liste de références de lecteurs
sur simple demande par carte postale à
HOBBY IS MONEY, 1601 PUIDOUX



Le major Russbach : «Je préfère la confiance
et l'estime aux galons de lieutenant-colonel!»
Ce que prévoyaient certains s'est produit. Le major Walther Russbach
renonce délibérément à porter sur son uniforme de commandant de la
police cantonale les galons de lieutenant-colonel que le Conseil d'Etat,
avec l'assentiment du Grand Conseil, désirait lui accorder à l'occasion de
ses vingt-cinq ans de service. Au lendemain du débat du Parlement, le
major Russbach, se sentant blessé par les titres et les commentaires de
certains journaux, dont un du chef-lieu et deux de gauche et d'extrême-
gauche, de La Chaux-de-Fonds, a demandé au gouvernement de renoncer
à utiliser le droit qu'il a obtenu du Grand Conseil, par 47 voix contre 45,
de le nommer lieutenant-colonel. Le gouvernement a fait droit à cette
demande. Il a compris que le major Russbach, amplement satisfait de
savoir que le Conseil d'Etat lui a fait confiance et qu'il a voulu concré-
tiser son estime par l'octroi du grade supérieur, n'éprouverait — les cir-
constances étant ce qu'elles sont — aucun plaisir à porter ce nouveau
galon ! Ce soir donc, à 17 heures, à la caserne de la police cantonale, à
Neuchâtel, contrairement à ce qu'il avait été prévu , le chef du Départe-
ment de police et conseiller d'Etat Carlos Grosjean , se bornera à féliciter
le major Russbach pour un quart de siècle d'activité au sein et à la tête
du corps de police cantonale. Il ne lui remettra pas la seconde étoile de
lieutenant-colbnel, comme il s'apprêtait à le faire, en rendant hommage,
par la même occasion, au sergent Berset, de Cernier, qui totalise quarante
ans de service et à quelques autres sous-officiers qui ont, comme le major,

passé vingt-cinq ans sous l'uniforme de gendarme.

dant de la police — le capitaine Mat-
they — et un commandant de la gen-
darmerie, la sûreté ayant son chef. En
1949 le plt. Russbach reçoit le grade de
capitaine et le titre de commandant
de gendarmerie. Il est stationné à La
Chaux-de-Fonds ce qui l'enchante car
il a toutes ses amitiés dans cette ville.

Pendant ce temps la motorisation du
corps se poursuit, sous le règne du
conseiller d'Etat P.-A. Leuba puiis,
plus tard, de son collègue de l'exécutif
Edmond Guinand.

En 1955, le capitaine Matthey prend
sa retraite et le capitaine Russbach
prend le commandant de la police can-
tonale avec le grade de major.

En 1963, étant donnt l'ampleur deis
tâches à accomplir, l'Etat engage le
lt. de police locale chaux-de-fonnière
Andrt Stoudmann et lui confie, le 1er
j anvier 1967, le commandement de la
gendarmerie.

Durant ces vingt-cinq dernières an-
nées, l'équipement motorisé de la po-
lice a fait des progrès remarquables.
Le parc comprend actuellement trente
et un véhicules à moteur. Le logement
du personnel dans tous les districts, les
installations des bureaux, les locaux
tant à Neuchâtel qu'à La Chaux-de-
Fonds ont été nettement améliorés.

Devenir des « Bobbies »
neuchâtelois

L'avenir ? H faut y penser bien sûr
et le major Russbach souhaite une
augmentation de l'effectif et des moy-
ens de lutte contre les accidents de
la circulation, dont la courbe monte
terriblement. Il faut sans cesse amé-
liorer l'équipement technique à cet ef-
fet, lutter avec sévérité contre ceux qui
commettent délibérément des accidents.
Il faut aussi être prêt à faire face à
la criminalité, techniquement, physi-
quement et moralement quand bien
même nous avons été épargnés jusqu'ici
dans ce domaine.

Les contacts entre la police et le pu-
blic ont tendance à se multiplier. La
police devient de plus en plus un or-
gane de renseignement, d'information
depuis la généralisation de la semaine
de cinq jouns. La population a recours
à la police en de nombreuses occasions.

Si les contacts entre public et ci-
toyens se sont déjà bien améliorés de-
puis un quart de siècle, ils peuvent en-
core changer : le policier neuchâtelois
pourrait bien devenir l'équivalent du
«Bobby» anglais sur le plan cantonal,
un homme à qui l'on a constamment
recours pour toutes sortes de choses I

C'est le souhait du major Russbach.
G. Mt.

SERVICE SECOURS SKIEURS (SSS) : À VOTRE SERVICE !
Conférence de presse dans la neige à Tête-de-Ran

Les pistes de ski d'ici et d'ailleurs
sont chaque année plus encombrées et,
par suite, les accidents plus fréquents.
Dans les stations alpines, des profes-
sionnels, engagés par la commune sont
toujours prêts à intervenir ; en revan-
che, on ne vient pas de loin pour sil-
lonner les pistes du canton de Neuchâ-
tel et il ne peut y avoir ainsi pareille
organisation. C'est pourquoi tous les
adeptes du ski de la région ont la
grande chance d'avoir à leur service
le Service secours skieurs (SSS) , une
organisation qui travaille bénévole-
ment.

La saison commençant, M. André
Boillat et son équipe de sauveteurs ont
tenu une conférence de presse samedi
matin à Tête-de-Ran, leur quartier
général, afin de présenter leur nou-
veau matériel.

Fondée il y a trente ans, le SSS a
déjà secouru un millier de blessés ! Les
vingt-deux patrouilleurs s'organisent
de manière que six d'entre eux
soient toujours présents durant le
week-end, principalement aux lieux de
grande affluence : deux à Tête-de-Ran,
deux au Crêt-Meuron, deux à la Roche-
des-Cro_s.

M .  Jean Marendaz , commandant de la police locale de La Chaux-de-Fonds ,
a tenu à fa i re  lui-même l'expérience : il a « joué » au blessé , s'est laissé
emmailloter et transporter ensuite. Il s'est déclaré entièrement satisfait .

( photo Impartial)

Dès qu'un accident est signalé, l'un
des vingt-quatre postes de secours ré-
partis dans la région Pouilleret - Gur-
nigel - Téte-de-Ran - Les Pradières
délègue un ou deux hommes avec une
luge. Souvent, les sauveteurs — qui
possèdent tous un brevet de samaritain
— donnent déjà les premiers soins au
blessé avant de le ramener au bas de
la piste ; ils ont toujours avec eux un
matériel ultra-moderne (pansieiriimUs,
attelles, sangles, etc.) , et ils intervien-
nent très souvent judicieusement ; ils
assurent ainsi la sécurité et le maximum
de confort durant le transport , puis
l'extrême rapidité du transfert à l'hô-
pital (l'ambulance ayant été immédia-
tement demandée) ; des vies ont été
sauvées parfois et surtout des compli-
cations de fractures.

Ces sauveteurs bénévolent ne peu-
vent travailler en semaine naturelle-
ment ; il importe donc que les skieurs
sachent que les luges sont tout de
même à leur disposition : ils peuvent
aller les chercher dans les postes de
secours et, s'ils se conforment aux ins-
tructions, il ne leur en coûtera rien.

Le SSS ne réclame d'ailleurs jamais
rien au blessé. L'organisation a un ca-

pital d'environ 30.000 francs. Les fonds
viennent de l'Association de développe-
ment de La Chaux-de-Fonds, du Sport-
Toto, de donateurs privés et d'une sous-
cription faite l'an dernier. Un poste de
secours revient à 1500 francs, le matériel
du patrouilleur à 300 francs ; les frais
généraux annuels s'élèvent à 600 francs
et il faut compter quelque 1000 francs
pour le renouvellement du matériel, à
chaque fin de saison.

Samedi matin, en présentant leur
matériel et en démontrant leur parfai-
te technique d'intervention, les 22 pa-
trouilleurs du Service secours skieurs
ont prouvé au président de l'ADC, M.
Paul Macquat , aux représentants des
polices cantonales et s|l_aux-die-fan-
nière ainsi qu'à tous les journalistes
présents, l'extrême utilité de leur tra-
vail : que tous les skieurs neuchâte-
lois leur en sachent gré, eux aussi.

P.A.L.

Nombreuses assemblées communales
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• LA VIE JURASSIENNE »

Evilard
Lors de l'assemblée communale or-

dinaire qui vient de se tenir sous la
présidence de M. Jean Sauter, vice-
président, fabricant, les 106 citoyens
présents ont accepté le budget 1968 qui
présente 1.823.120 fr. aux produits et
1.848.360 fr. aux charges, soit un déficit
présumé de 25.840 fr. La quotité d'im-
pôts est mata tenue à 1,8. A relever que
les deux postes qui pèsent plus spécia-
lement sur les dépenses sont les frais
d'écolage, d'enlèvement et de destruc-
tion dès ordures dus à la ville de Bien-
ne.

L'assemblée a tenu à marquer les 25
ans de fructueuse activité de M. Fritz
Stuck, capitaine des pompiers à qui il
fut remis une channe accompagnée de
remerciements. De même, les nouveaux
jeunes citoyens présents ont été par-
ticulièrement salués.

M. Marcel Jean, fonctionnaire à l'Of-
fice des tutelles a été élu conseiller
municipal en remplacement de M. Fred
Hofer qui a quitté la localité. Mme
Piaget, remplacera M. P. Hefti, démis-
sionnaire en qualité de membre de la

Les électeurs de la municipalité de
Porrentruy se sont réunis en assem-
blée communale et ont adopté, notam-
ment, le budget pour l'année 1968. Il
prévoit aux recettes une somme de
4.472.600 fr. et aux dépenses un mon-
tant de 4.491.000 francs, ce qui laisse
un excédent de dépenses de 18.400 fr.
La quotité de l'impôt reste, avec 2,2

¦* inchangée.-(ftt6>«»*-'-si«*« '*$*'.«* -*nii«r_wi»a__

Sain Mirais
Commission d'école. L'assemblée a re-
fusé de céder un terrain mal placé
selon elle pour l'Ecole fédérale de gym-
nastique de Macolin. (ac)

Lamboing
L'assemblée municipale de fin d'an-

née, présidée par M. Gaston Bonjour
a été fréquentée par le cinquième du
corps électoral. Le budget 1968 pré-
sentant un excédent de recettes de 425
francs a été accepté. La quotité d'im-
pôts reste fixée à 2 ,2.

L'assemblée a élu Mme Evelyne De-
vaux, membre de la Commission d'école.
C'est la première femme dans la localité
à faire partie des autorités sèolalres.
Les deux bergeries ont été remises aux
deux mêmes bergers et conditions que
précédemment, soit à MM. Samuel
Gertsch et Alfred Kocher. (ac)

Prêles
En fin de semaine écoulée, 75 citoyens

soit le 50 % des électeurs inscrits ont
participé à l'assemblée municipale pré-
sidée par M. Georges Luterbacher, mai-
re. Le budget prévoyant un reliquat
passif de 3900 fr. a été accepté avec
une quotité inchangée d'impôts de 2,4.
L'assemblée a approuvé la création de
fonds pour la construction et d'entre-
tien de chemins, pour les eaux usées,
le réseau électrique ainsi que pour une
halle de gymnastique. La proposition du

Conseil municipal concernant la reprise
de trois chemins a également été ap-
prouvée. Elle a accepté le principe de
la participation de la commune, — dont
la charge serait de 4000 fr. — au rema-
niement parcellaire.

Mais elle a repoussé une initiative
demandant à la commune d'interdire
l'affouragement par le silo pendant
l'été. Toutefois, les citoyens font con-
fiance aux autorités qui continueront
d'étudier avec des spécialistes les
moyens d'éliminer les odeurs et le bruit
que provoquent ces installations, (ac)

Porrentruy

Hier les électeurs de St-Brais se
sont rendus aux urnes pour procéder à
l'élection de quatre conseillers muni-
cipaux. Deux listes avaient été dépo-
sées dans les délais prescrits avec huit
candidats. Ont été élus : MM. Maurice
Jolidon (nouveau) par 59 voix contre 13
à son concourrent, Robert Gillat (an-
cien) par 52 voix contre 18 à son con-
current, Sigismonde Jolidon (nouveau)
par 55 voix contre 9, Joseph Noirjean
(nouveau , les Errauds) par 48 vedx con-
tre 17. Trois conseillers de la série sor-
tante n'étaient pas rééligibles soit MM.
Bernard Jeandupeux , Raymond Che-
nal et Joseph Jolidon. (by)

Le Bémont
Hier, 96 citoyens se sont rendus aux

urnes pour procéder au renouvellement
partiel des autorités communales. M.
André Frésard, seul candidat a été élu
adjoint au maire par 74 voix. Un con-
seiller communal pour la section du
Bémont a été nommé en la personne
de M. Pierre Guerry. Il a recueilli 51
voix contre 42 à M. Jean Maillard. Un
autre conseiller communal, à choisir
dans n 'importe quelle section a été
élu. U s'agit de M. Robert Varin, des
Communances qui a obtenu 52 voix
contre 39 à M. Jean Bérard de La
Bosse. Enfin, c'est par 63 voix que M.
Jean-Louis Jobin des Rouge-Terres a
été nommé membre de la commission
d'impôts, (y)

 ̂
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En janvier 1943, M. Walther Russ-
bach — enfant de La Chaux-de-Fonds
qui, environ quinze ans plus tard eut
tant de peine et de regrets à quitter
sa ville natale au point de faire les
courses à Neuchâtel durant quatre
ans ! — est chargé, sous la direction
du conseiller d'Etat Léo DuPafiquier ,
de diriger les cours d'instruction mili-
taire à l'intention des policiers neu-
châtelois. C'est la guerre mondiale. U
s'agit d'uniformiser les méthodes de
travail, redonner une forme physique
meilleure aux hommes, et les familia-
riser avec de nouvelles tâches, consé-
quences de la guerre.

Le 1er juin 1943, l'adjudant du cap.
Matthey, alors commandant de la po-
lice cantonale, prend sa reraite et M.
Russbach est nommé officier de police,
responsable de la sûreté et de la gen-
darmerie des deux districts des Mon-
tagnes.

La motorisation de la police ne fai-
sait que débuter: une voiture pour
tout le canton, une moto-sidecar et des
bicyclettes !

Dès 1945 a lieu la réorganisation de
la police. En 1948 c'est la nouvelle loi
sur la police cantonale qui scinde en
deux les responsabilités: un comman-

Le major Russbach, 54 ans : «La
confiance et l'estime avant le grade

de lieutenant-colonel».

* Be 1943 à 1967 : la motorisation
du corps a été remarquable

TROIS FOIS OUI
Les résultats de la votation cantonale

Le Locle
Les Brenets
Le Cerneux-Péquignot
La Brévine
Bémont
La Chaux-du-Milieu
Les Ponts-de-Martel
Brot-Plamboz

La Chaux-de-Fonds - Centre
La Chaux-de-Fonds - Les Forges
La Chaux-de-Fonds - La Charrière
Les Planchettes
La Sagne

RÉCAPITULATION DES DISTRICTS :
Neuchâtel
Boudry
Val-de-Travers
Val-de-Ruz
Le Locle
La Chaux-de-Fonds

Canton
Electeurs Inscrits : 94.283
Participation au scrutin : 20,8 %

Assur. ' Aide Etabliss.
maladie hosplt. pr enf.

OUI NON OUI NON OUI NON
1501 117 1524 95 1525 89
121 10 124 7 124 7
48 36 46 37 50 32
42 22 41 23 42 21
5 7 7 5 7 5

37 16 41 13 39 14
138 36 140 35 153 21

5 16 6 15 5_ 16
1897 260 1929 230 1945 205

2050 220 2042 227 2066 201
1291 95 1282 103 1289 80
764 53 760 58 756 58
21 3 22 2 23 1
99 7 100 5 101 4

4225 378 4206 395 4235 344

5896 1126 6064 980 6295 737
2713 418 2766 359 2842 288
1239 209 1249 196 1278 167
1062 168 1087 142 1100 126
1897 260 1929 230 1945 205
4225 378 4206 395 4235 344
17032 2559 17301 2302 17695 1867

i

Votations à Bienne
et à Nidau

Les citoyens de la ville de Bienne
étaient appelés aux urnes hier pour se
prononcer sur trois objets. La partici-
pation au scrutin a été de 25 pour
cent.

Les trois projets ont été acceptés,
soit le budget de 1968 par 2338 voix
contre 1824. la modification de l'aligne-
ment et de la zone du Battenberg par
3008 voix contre 1062 et le plan d'ali-
gnement du chemin du Longchamp par
3013 voix contre 1055.

A Nidau, les citoyens ont accepté les
cinq projets qui leur étaient soumis :
le budget 1968, le taux de l'impôt, la
révision du règlement de la lutte con-
tre le feu , le règlement d'organisation
pour l'aménagement du territoire de la
région Bienne - Seeland , et la révision
du règlement de l'Association régionale
pour l'épuration des eaux. La partici-
pation au scrutin a été de 32 pour
cent. (ac)

LA VIE JURASSIENNE

Le problème
des poubelles résolu

Le corps électoral de lg. ville de
Neuchâtel a rejeté dimanche par
3073 voix contre 1129 la décision
des autorités communales de rame-
ner de trois à deux par semaine
les tournées de ramassage des or-
dures ménagères, (ats)

NEUCHATEL

Avarie d'une chaudière
Dans la nuit de vendredi à samedi,

le chauffage à air chaud du grand
dépôt et atelier de réparations de l'en-
treprise de construction de routes Pa-
gali s'est déréglé.

Une avarie est arrivée à la chaudière
à mazout et pour une raison indéter -
minée, la suie et la fumée ont été
dirigées dans l'appareil de ventilation
puis de là dans l'atelier. Samedi matin ,
à 7 h. lorsque des ouvriers voulurent
reprendre leur travail, le dépôt était
envahi par une épaisse fumée limitant
la visibilité à 50 cm. Malgré la défec-
tuosité, le brûleur ne s'était pas arrêté.
Les murs et le plafond du local ont été
sérieusement souillés par la suie. Les
dégâts sont évalués à quelque trois
mille francs, (y)

Heureux jubilair es
C'est à la fabrique d'horlogerie Pron-

to du Noirmont que la direction se
retrouvait avec tout le personnel pour
fêter Mlle Marguerite Paratte pour sa
fidélité d'un demi-siècle à la maison
et Mlle Suzanne Arnould pour ses 25
ans. Les deux jubilaires ont été grati-
fiées d'un cadeau tandis qu 'un ban-
quet réunissait tout le monde dans un
établissement public. Notons encore que
le personnel profita de cette occasion
pour fêter le 75e anniversaire de M.
Maurice Maître.

LE NOIRMONT

Chauffard
Un accident de la circulation s'est

produit sur la route de la Fourchaux,
à la hauteur du chemin qui conduit à
l'hôpital. Une voiture débouchant de
cette artère fut touchée par un autre
véhicule. Il en est résulté quelques dé-
gâts matériels. On ne se serait pas occu-
pé de ce léger accident si le conduc-
teur fautif ne s'en était allé au lieu
de s'arranger, (ni)

SAINT-IMIER

BIENNE • BIENNE

Décès subit
Hier matin, Mme Maria Dellamaria,

27 ans, de nationalité italienne, domi-
ciliée à La Neuveville, a été terrassée
subitement par une crise d'asthme. La
défunte était mère de deux enfants
âgés de trois et quatre ans. (ac)

Une passante renversée
Hier, à 10 h. 45, à la place de la

Croix , Mme Suzanne Dumont , domici-
liée à Bienne a été renversée par une
auto. Blessée à la tête et au dos, elle
a dû être transportée à l'hôpital de
district, (ac)
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v ., C'est ce qui a valu au Philishave sa première distinction
'yy r en Amérique: Il est déjà ,.la-bas, le rasoir électrique le 1 '

A ' plus vendu.
Mais ce n'est pas la seule raison de son succès. Les

5000 tours/minute de son nouveau moteur, voilà qui
•' lui fait également honneur. Ses 18 lames effectuent en
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i une minute dans ses 3 têtes mobiles, 5 millions de coupes.
5 millions de coupes pour 10 000 poils de barbe. (Une

barbe moyenne - en Amérique aussi.)
Les chemins de coupe des 3 têtes étant polis et

| amincis à 60/* ('/ie mm), votre barbe n 'est pas seule-
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Vous trouverez certainement la paroi-bibliothè que que vous désirez !
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^̂ KÈy G. j M a n ni i t
La Chaux-de-Fonds - Rue de l'Étoile 1 - Tél. (039) 2 96 46

40 modèles en stock depuis Fr. 800.- à Fr. 3300.-
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BIÈRE S DE FÊTES
BOCK-BIER

de la brasserie SALMEN Rheinfelden

E. Dursteler-Ledermann S.A.
Crêtets 89 — La Chaux-de-Fonds — Tél. 315 82i J

Un nbonnement à « L'Impartial »
vous assure un service d'information constant

©/Mesdames- PERIOD AL
Remède efficace contre les _£5^règles difficiles et retardées ¦ £¦

¦A Exiges Ou -Pertadal- dans Wtr. pharm ou drog Ê̂gmW
_̂Uk. SI Th Amr .-in. .;¦ i ' ¦ ¦. .. 'IQ ij U'i'lon

Si, par hasard,
vous avez besoin

d'argent
...parce qu 'un inv:. Avu

vous forc e à agir
L'expérience te démontre:
Avec de l'argent liquide on peut défendre ses
intérêts ! L'action rapide est décisive. Le Prêt-
Rohner permet aux gens capables de profiter
sans retard de toutes tes bonnes occasions.
Vous aussi, vous pouvez en obtenir un. Ecrivez
ou téléphonez-nous encore aujourd'hui i

Banque Rohner Cie S.A.
802 1 Zurich. Strehlgasse 33. tél. 051 230330
9001 St-Gall. Neugasse 26. tél. 071 233922

Profitez de notre Service du soir,
récemment introduit pour vous. Télé-
phonez sous No 071233922 entre 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous les
renseignements désirés sur nos prêts.

Depuis plus de 30 ans, la Banque Rohner
accorde des prêts rapides, discrets et
favorables.

Nom: 
Rue: 

Localité: ' v y^



Les favoris en tête
En ligue nationale B

En déplacement à Moutier, le
leader du groupe ouest, Sierre, a
signé un net succès et conserve
ainsi sa position. Lausanne a bat-
tu Thoune et partage désormais la
seconde place avec son rival mal-
heureux. Les Bernois auraient mé-
rité le match nul, mais les Vau-
dois ont su profiter d'une fatigue
plus apparente chez les joueurs de
Thoune pour faire la décision. Les
Young Sprinters ont surpris leurs
plus chauds partisans en triom-
phant à Martigny par 7-1 ! A qua-
tre points du leader, les Neuchâ-
telois sont encore en mesure de
jouer les outsiders. Autre exploit
de cette journée, le match nul
arraché par Fribourg à Sion. Il est
vrai que les clubs se battent déjà
avec énergie afin de mettre les
points de sécurité nécessaire à leur
actif , ce qui explique certains ré-
sultats.

Dans le groupe est, Ambri-Piotta,
battu par Lucerne, conserve néan-
moins là tête du classement, car
son plus dangereux rival (Coire) a
été tenu en échec par Berne.

Pic.

Langnau n'entend pas quitter le groupe de tête

Bonne journée de championnat pour le Hockey-Club La Chaux-de-Fonds

Deux points d'avance avant le match de la vérité !
Ambri-Piotta et Sierre mènent en ligue nationale B

L'équipe bernoise de Langnau
s'est magnifiquement comportée
face à Genève-Servette et elle a
confirmé ses intentions de se bat-
tre jusqu'à la fin de ce long cham-
pionnat. Ce match s'est terminé
sur un score final nul faisant par-
ticulièrement l'affaire des Chaux-
de-Fonniers. Une avance de deux
points avant le match de la vérité
(mercredi à la Patinoire des Ver-
nets) n'est pas négligeable. Les
Genevois devront ainsi se battre
s'ils entendent garder le contact.
Plus question de prudence... Les
Chaux-de-Fonniers ont su profiter
des quelques failles se présentant
dans le système défensif des Zuri-
chois. Ces derniers ont d'ailleurs
tout perdu pour avoir voulu tenter
de gagner ce match. Après une
mise en prison de l'arrière Huggler
— toujours trop bouillant — les
Zurichois se sont dégarnis et c'est
ainsi que Turler donna la victoire
à son club, après une descente en
solo depuis le milieu de la pati-
noire.

A Viège, les Davosiens se sont
inclinés par un but d'écart. C'est
un bon résultat sur la patinoire

Le Servettien Hénny échoue devant l'excellent gardien de Langnau, Horak

des Valaisans, le public étant par-
ticulièrement partial autour de
cette piste. Enfin, à Zurich, Klo-
ten a su « tirer son épingle du
jeu » en battant Grasshoppers. A

la suite de ce nouveau succès, les
« Aviateurs » sont toujours en me-
sure de participer à la course au
titre en cas de défaillance des
deux grands clubs romands.

LA CHAUX-DE-FONDS- ZURICH 6-5 (2-1,2-3,2-1)
Jne erreur de l'arrière Huggler... donne la victoire aux Montagnards

Patinoire des Mélèzes, glace recouverte de neige à plusieurs mo-
ments. — ZURICH : Furrer ; Boesinger, Berchtold ; Muller, Fur-
rer ; Ehrensperger, Landtwing, Jegi ; Parôlini, Steinegger, Meier ;
Wespi, Loher, Hoger ; Muhleb ĉh, Manfrina, Honegger. — LA
CHAUX-DE-FONDS : Rigolet -r Huggler, Renaud ; Huguenin,
Sgualdo ; Reinhard, Turler, " Chevalley ; Pousaz, Èergét, Dubois ;
Diethelm, Stammbach, Jeannin ; Curchod. — ARBITRES : MM.
Villemin, de Neuchâtel, et Ehrensperger, de Kloten. — BUTS :
6e Diethelm, 1-0 ; 9e Stammbach, 2-0 ; lie Meier, 2-1. DEU-
XIÈME TIERS-TEMPS : 2e Parôlini, 0-1 ; 3e Muhlebach, 0-2 ;
lie Pousaz, 1-3 ; 12e Diethelm, 2-2 ; 13e Wespi, 2-3. TROISIÈME
TIERS-TEMPS : Ire Reinhard, 1-0 ; 2e Wespi, 1-1 ; 19e Turler,

2-1. Résultat final 6-5 (2-1, 2-3, 2-1).

Turler vient d'échapper à Jegi (No 5) et il s'en va battre Furfer. C'est le
but de la victoire.

Conf irmation
des Zurichois

L'équipe zurichoise avait tout der-
dernièrement fort bien résisté à
Genève-Servette, aux Vernets, et
elle venait à La Chaux-de-Fonds
avec la ferme intention de justi f ier
ce redressement. C'est aujourd'hui

chose fai te et bien faite. Certes, les
hommes de Pelletier se sont finale-
ment imposés, mais ils le doivent
avant tout à la hargne qui les a
animés après une sortie abso-
lument inutile — de Huggler». En
e f f e t , c'est alors que les hommes
de Pelletier jouaient en état d'in-
fériorité qu'ils ont arraché la vic-

toire par Turler 1 C'est sur une
passe «en or* de Reinhard que
« Tutu » s'en est allé battre le gar-
dien zurichois, alors que chacun at-
tendait un match nul.

Valeurs égales
Durant toute la partie, les Chaux-

de-Fonniers ont été tenus en res-
pect par une équipe désireuse de
mettre un point au moins à son ac-
t i f .  Les Zurichois ont pratiqué avec
un rare bonheur « la carotte » /
Jouant une défensive très serrée, ils
ont su lancer habilement dans les
lignes adverses des hommes aussi
décidés que Parôlini et Wespi. Il
semblait pourtant que les Chaux-
de - Fonniers allaient rapidement
faire la décision, puisqu'ils menaient
à la marque par 2-0 après 9 minu-
tes de jeu ! Ce n'était que f e u  de
paille, et à la f in  du premier tiers-
temps, on en était à 2-1. Mieux en-
core, au cours de la seconde pério-
de — il est vrai que Reinhard (bles-
sé) a été absent durant 10 minu-
tes — les Zurichois parvenaient, en
dépit de deux buts de Pousaz et
Diethelm, à obtenir l'éga lisation à
4-4.

Sacré Huggler !
On abordait ainsi le dernier tiers-

temps avec autant de chance de
vaincre pour les deux formations
en présence. Follement encouragés
par un public , bravant la neige et
le froid , les Chaux-de-Fonniers, qui
avaient heureusement r é c u p é r é
Reinhard , se précipitaient sous les
buts de Furrer et à la première mi-
nute, « Canon - donnait l'avantage
à son équipe. Le temps de remettre
en jeu et déjà Wespi <t esseulé » s'en

Maigre la défense adverse, Pousaz (en blanc) marque pour les
Chaux-de-Fanniers. (Photos Schneider)

allait rétablir l'égalité. Tout était
à refaire et il ne restait que 18 mi-
nutes de jeu ! La chance allait tour
à tour sourire aux deux équipes,
mais aucun attaquant ne parvenait
à faire la décision et l'on s'achemi-
nait tout gentiment vers un match
nul lorsque — une fois  de plus —
Huggler se signalait à l'attention
des arbitres... C'était la punition
classique à deux minutes de la f i n  !
Fort heureusement , les Chaux-de-
Fonniers — loin de se laisser abat-
tre par ce coup du sort (!)  ¦— al-
laient mettre les bouchées doubles
et ils parvenaient à arracher la dé-
cision à quatre contre cinq, alors
que les Zurichois tentaient le tout
pour le tout, à la suite d'un magni-
fique tir de Turler sur passe de
Reinhard. Ce n'était pourtant pas
encore fini , et Reinhard rejoignait
sur le banc de pénalisés son cama-
rade Huggler , à une minute de la
f i n  ! Malgré ce nouveau lourd han-
dicap les Chaux-de-Fonniers par-
venaient à conserver l'avantage ac-
quis i

Attention...
Si les hommes du président Frut-

schi et de l'entraîneur Pelletier ont
signé une nouvelle victoire, il est
évident que celle-ci a manqué de
panache. Face à des adversaires
avides de points, la tâche des pre-
miers n'est pas facile , mais le pu-
blic était en droit d'attendre un
succès plus net devant les derniers
du classement ! Mais en sport tout
est possible et un passage à vide
est inévitable... Souhaitons que ce-
lui-ci soit désormais terminé et
tous les espoirs sont permis pour le
match de mercredi contre Genève-
Servette. Avec la rentrée — satis-
faisante — de Sgualdo , les Chaux-
de-Fonniers devraient être en me-
sure de faire mieux que samedi soir
aux Vernets.

André WILLENER.

JHÏÏ^KI

Ligue nationale A

Le gardien de La Chaux-de-
Fonds, Rigolet, est le moins

« bat tu » du championnat.

Langnau -
Genève-Servette 2-2

(0-0, 1-2, 1-0)
Les Genevois ont péniblement

obtenu le match nul à Langnau,
où ils se sont toutefois montrés ei)
légère reprise face à une forma-
tion bernoise très combative et
qui joua fort bien la contre-atta-
que. Au troisième tiers, une ex-
pulsion discutable de Roger Chap-
pot pour cinq minutes, a failli
compromettre le résultat pour les
Genevois qui ont tout de même
réussi à maintenir le match nul.
— Marqueurs : Joris (30e : 0-1) ,
Henry (3e : 0-2) , Walter Witt-
wer (37e : 1-2), F. Lehman (41e :
2-2), — Arbitres : Kubli OJrdorf)
et Brenzikofer (Berne).

Viège - Davos 2-1
(0-0, 1-1, 1-0)

Au terme d'un match acharné
mais qui resta d'un niveau assez
modeste, les Viégeois ont obtenu
une victoire de justesse mais mé-
ritée face à une léquipe davo-
sienne privée de Pappa et de Hen-
derson. — 2000 spectateurs ont as-
sisté à cette rencontre. — Mar-
queurs : Flury (31e : 0-1) , G.
Furrer (33e : 1-1) , O. Truffer (55e:
2-1). — Arbitres : Gerber (Muen-
singen) et Maerki (Berne).

Grasshoppers - Kloten 1-6
(1-2, 0-3, 0-1)

Kloten n'a eu aucune peine à
maîtriser une formation des Grass-
hoppers qui venait pourtant de
remporter trois succès consécutifs.
Les champions suisses ouvrirent le
score après 25 secondes de jeu
déjà. Les Grasshoppers égalisèrent,
mais dès la fin du premier tiers,
leur compte fuit réglé. Sous le so-
leil, 4.200 spectateurs ont assisté
à ce derby. — Marqueurs : Rufer
Ire : 0-1) , Schweizer (6e : 1-1) ,
Heinz Luethi (20e : 1-2) , Weber
(30e : 1-3) , Altorfer (35e : 1-4) ;
Ueli Luthi (36e : 1-5) ; Urs Lott
(57e : 1-6. — Arbitres : Aubort
(Lausanne) et Braun (St-Gall) .

CLASSEMENT
J G N P Buts P

1. Chx-de-F. 12 11 - 1 57-25 22
4. Gen.-Serv. 12 9 2 1 62-40 20
3. Kloten 12 7 1 4 56-41 15
4. Viège 12 6 1 5 30-55 13
5. Langnau 12 4 2 6 31-29 10
6. Grasshop. 12 4 - 8 33-42 8
7. Davos 12 2 - 10 35-61 4
8. Zurich 12 2 - 10 33-64 4

Ligue nationale B
GROUPE OUEST

Thoune - Lausanne 1-3 (1-0,
0-0, 0-2) ; Moutier - Sierre 0-8
(0-3, 0-4, 0-1) ; Martigny - Young
Sprinters 1-7 (0-0, 0-4, 1-3) ; Sion-
Frlbourg 3-3 (2-1, 1-0, 0-2).

CLASSEMENT
J G N P Buts P

1. Sierre 10 8 - 2 51-24 16
2. Thoune 10 6 2 2 46-25 14
3. Lausanne 10 6 2 2 38-22 14
4. Y. Sprint. 10 5 2 3 35-31 12
5. Sion 10 4 3 3 37-22 11
6. Fribourg 10 3 2 5 32-42 8
7. Martigny 10 2 - 8 23-51 4
8. Moutier 10 - 1 9 18-53 1

GROUPE EST
Coire - Berne 6-6 ; Lucerne -

Ambri 4-3 ; Langenthal - Lugano
4-3 ; Kusnacht - St-Moritz 4-2.

Classement. — 1. Ambri-Piotta ,
10 matchs et 16 pts ; 2. Coire 10 -
14 ; 3. Kusnacht 10 - 12 ; 4. Lan-
genthal 10 - 11 ; 5. Lugano 10 - 10 ;
6. Saint-Moritz 10 - 9 ; 7. Berne
10 - 7 ; 8. Lucerne 10 - 2.

Résultats
et classements

VOUS RECONNAISSEZ - VOUS ?

Si tel est le cas, annoncez-vous personnellement à notre bureau jusqu'au
vendredi 22 décembre à midi, vous y toucherez un billet de dix francs.

. !



TROIS SUISSES DANS LES DIX PREMIERS
Lors du Critérium de la première neige à Val - d'Isère

Battu dans les deux slaloms du 13e Critérium de la première neige, le
Français Jean-Claude Killy a pris sa revanche en remportant le slalom
géant de la 4e Coupe Henri Oreiller, qu 'il a gagné avec 1"22 d'avance sur
le Suisse Kurt Schnider, un autre Suisse, Stefan Kaelin, se classant troi-
sième. Par ailleurs, Kurt Huggler a terminé au huitième rang, ce qui
fait que trois représentants suisses se sont classés parmi les dix premiers.
Us ont ainsi quelque peu effacé leur modeste performance d'ensemble du

Critérium de la première neige.

Ils se sont distingués à Val-d'Isère. De gauche à droite : Kurt Schnider (2e) ,
Jean-Claude Killy (1er) et S te fan Kaelin (3e). (bélino AP)

Par moins 20 degrés !
Disputé au col de liseron , à près de

3000 mètres d'altitude par un temps
ensoleillé mais froid (moins 20 degrés
à l'ombre) , ce slalom géant a remplacé
la descente qui n'a pas pu être orga-
nisée en raison d'un enneigement in-
suffisant. Il était long de 1850 mètres

pour une dénivellation de 490 mètres
et comportait 82 portes. Premier par-
tant, l'Autrichien Karl Schranz, vain-
queur du slalom spécial et du combiné
du Critérium, réalisa un temps très
bon (l'40"14) mais il dut être disqua-
lifié pour avoir manqué la 53e porte.
Son compatriote Werner Bleiner fut
moins bon, virant trop large en dé-

but de parcours, mais se reprenant par
la suite pour finalement être crédité
de l'42"01. Le troisième partant, le
Suisse Kurt Schnider, glissant admira-
blement, passa aux deux tiers du par-
cour, dans le même temps que Karl
Schranz (l'12"2) et termina encore
plus vite malgré la perte d'un bâton
à la 54e porte. Kurt Schnider franchit
la ligne en l'39"90. Sa performance
sembla imbattable. Mauduit, Kidd , Hu-
ber et Tischhauser ne purent faire
mieux. Killy (No. 9i fut chronométré
en l'13"9 au poste intermédiaire. Dans
l'ultime partie du tracé, le champion
français ee montra le plus rapide et il
réalisa îwes. Ce temps ne devait
plus être battu mais il fut néanmoins
approché par un autre Suisse, Stefan
Kaelin (No. 14) qui p it la troisisème
place en l'39"95.

Classement
Voici le classement de ce slalom

géant, qui a réuni 94 concurrents :
1. Jean-Claude Killy (France) l'38"

68 ; 2. Kurt Schnider (Suisse) l'39"90;
3. Stefan Kaelin (Suira) l'39"95 ; 4.
Gerhard Nenning (Autriche) l'40"40 ;
5. Bill Kidd (Etats-Unis l'40"49 ; 6.
Jean-Pierre Augert (France) l'41"04 ;
7. Georges Mauduit (France) l'41"09 ;
8. Kurt Huggler (Suisse) l'41"ll ; 9.
Guy Périllat (France) l'41"27 ; 10. Her-
bert Huber (Autriche) l'41"41 ; puis 19.
Jakob Tischhauser (Suisse) l'42"74 ;
30. Andréas Sprecher (Suisse) l'45"15 ;
41. Walter Tresch (Suisse) l'49"60. Le
Suisse Willy Favre n'a pas pris le dé-
part.

Isabelle Girard du Locle deuxième
Les skieurs suisses à l'entraînement à Pizol

Les cadres des équipes nationales
suisses, à l'exception des skieurs et
skieuses participant au Critérium de la
première neige à Val d'Isère, ont par-
ticipé durant une semaine à un camp
d'entraînement de descente à Pizol. A
l'issue de celui-ci, ils ont pris part à
plusieurs épreuves-tests, deux pour les
dames et trois pour les messieurs. Ces
descentes, qui se sont déroulées dans de
bonnes conditions sur une neige excel-
lentes, ont été marquées par l'ardeur
affichée par tous les concurrents, com-
me l'a d'ailleurs relevé le chef de la
commission technique, M. Peter Baum-
gartner. Chez les messieurs, le trio
Schmid-Daetwyler-Zingre s'est mis en
évidence, Harry Schmid (Arosa) s'im-
posant à deux reprises. Du côté fémi-
nin, alors que l'on attendait la spécia-
liste Madeleine Wuilloud, ce sont les
jeunes Greth Hefti (Ire et 2e) et Anne-
roesli Zryd (4e et Ire) , et Elisabeth Gi-
rard , du Locle (2e) , qui ressortirent du
lot. Voici les résultats de ces descentes-
tests -.

DAMES (2.400 m. - 520 m. de déni-
vellation). — Première manche : 1.
Greth Hefti (Buchs ) , 2'09"4 ; 2. Isa-
belle Girard (Le Locle), 2'10"2 ; 3. Rita
Hug (Pizol) , 2'10"7 ; 4. Anneroesli Zryd
(Adelboden) , 2'11"2 ; 5. Madeleine Wuil-
loud (Thyon) , 2'11"5 ; 6. Ruth Leuthard
(Hochstuckli) , 2'11"7. — Deuxième man-
che : 1. Anneroesli Zryd 2.04" ; 2. Greth
Hefti , 2'06"5 ; 3. Monique Vaudroz
(Rougemont) , 2'07"2 ; 4. Rita Hug, 2'
08"3 ; 5. Madeleine Wuilloud, 2'09"2 ;
6. Ruth Leuthard, 20'09"8.

MESSIEURS (3.000 m. - 750 m. de
dénivellation). — Première manche :
1. Harry Schmid (Arosa) , 2'08"8 ; 2.
Hans Zingre (Gstaad) , 2'09" ; 3. Jean-
Daniel Daetwyler (Villars) et J. Minsch
(Kloters) , 20'09"1 ; 5. Edmund Brugg-
mann (Flums), 2'09"4 ; 6. Peter Frei
(Davos ) , 2'10"8 ; 7. Michel Daetwyler
(Villars ) , 211" ; 8. Hanspeter Rohr
(Klosters) , 2'11"9 ; 9. Peter Rohr (Pi-
zol ) , 2'11"8 ; 10. Dumeng Giovanoli (Sils-
Maria) , 2'13". — Deuxième manche :
1. Jean-Daniel Daetwyler, 2'09"2 ; 2.
Hans Zingre, 2'09"5 ; 3. Harry Schmid,
2'10"3 ; 4. Peter Rohr 2' 10"9 ; 5. Peter
Frei et Joos Minsch, 2'11"8 ; 7. Edmund
Bruggmenn, 2'12"8 ; 8. Hanspeter Rohr
2'14" ; 9. Dumeng Giavanoli, 2'14"6 ;
10. Michel Daetwyler, 2'15"4. — Troi-
sième manche : 1. Harry Schmid, 2'05 ';
2. Hans Zingre, 2'05"3 ; 3. Edmund
Bruggmann, 2'05"8 ; 4. Jean-Daniel
Daetwyler, 2'06"2 ; 5. Hanspeter Rohr ,
2'06"9 ; 6. Peter Frei, 2'07"3 ; 7. Joos
Minsch, 2'07"8 ; 8. Michel Daetwyler,
2'08"6 ; 9. Dumeng Giavanoli, 2'08"8 ;
10. Peter Rohr, 2'09"2.

Basketball

Championnat suisse
de ligne nationale A

Pully - UGS 53-60 (27-35) ; Fribourg
Olympic - SAG 93-55 (37-28). — Clas-
sement à la fin du premier tour : 1.
Stade Français, 17 pts ; 2. Fribourg
Olympic, 17 pts ; 3. UGS, 17 pts ; 4.
Pully, 15 pts ; 5. Fédérale Lugano, 14
pts ; 6. Jonction, 13 pts ; 7. Olympic
La Chaux-de-Fonds, 12 pts ; 8. Lau-
sanne-Sports, 11 pts ; 9. CAG, 10 pts ;
10. Champel, 9 pts.

Monica Bachmann
gagne en Hollande

Hippisme

L' a m a z o n e  saint-Galloise Monica
Bachmann a réalisé une excellente per-
formance en remportant la puissance
du concours hippique international de
Zuidlaren, en Hollande. Montant Er-
bach, elle a été la seule à franchir le
mur de 2 m. 08 au cinquième barrage
avant d'échouer à l'oxer. L'Allemand
Karl-Heinz Giebmanns, deuxième con-
current qualifié pour le cinquième bar-
rage, a renoncé à défendre ses chances.
Voici le classement de la puissance :

1. Monica Bachmann (S) , avec Er-
bach , 4 pts ; 2. Karl-Heinz Giebmanns
( Ail) avec Saphir, forfait au 5e bar-
rage ; 3. Hendrick Snoek (Ail ) avec
Morina. 4 pts au 3e barrage.

La SEP l'Olympic a fêté Noël
et son 60e anniversaire

Samedi soir, dans la grande salle de
l'Ancien Stand, les Olympiens se sont
réunis pour leur traditionnelle soirée
de Noël. Toutes les sections avaient
tenu à participer et à fr aterniser avec
leurs camarades qui, dans d'autres
sports, défendent les mêmes couleurs.

Lors de son allocution de bienvenue,
M. Hans von Bergen , le distingué et
fidèle président de l'Olymipic, rappela
à l'assemblée qu'il y avait 60 ans que
la société était fondée. Il se plut à
retracer dans les grandes lignes les
faits qui marquèrent la vie de la
société et que nous jugeons bon de
rappeler : 1907, fusion avec le Spor-
ting-Club ; 1919, achat du terrain de
l'Olymipic à la Charrière ; 1920, créa-
tion de la sous-section « Femina » pour
dames et jeunes filles ; 1921, fondation
d'une section de football qui, en 1926
fusionna avec le F.-C. Floria-Sports
pour devenir l'actuel Floria-Olympic ;
1924, la ville met à la disposition des
athlètes le stade communal ; 1948,
création d'une section de basketball ;
1957, inauguraition du stade d'athlé-
tisme du Centre sportif par l'organisa-
tion d'un grand meeting international;
1963, Inauguration du Pavillon des
_toorts qui assurera le développement

de la section basketball. M. von Berg
remit ensuite le diplôme de membre
d'honneur à M. Pierre Giacomini dit
« Le Nègée », qui, à part ses qualités
de footballeur , se dévoua sans compter
pour l'Olympic. Mme Mojon, Mlle Biéri
et M. Kulmann furent nommés mem-
bres honoraires.

Programme de choix
Le programme fut  varié et très plai-
sant. Les Loclois de la Miliquette, en-
semble de cuivres, chauffèrent la salle
par quelques morceaux populaires fort
bien enlevés. Noldino, le magicien, ef-
fectua des tours qui forcèrent l'admi-
ration et déchaînèrent le rire. Les tra-
ditionnels ballets, dirigés par Mme
Rickli , furent gracieux et bien exécutés;
les décors de M. Kyburz contribuèrent
à leur parfaite réussite. Les dames de
Fémina connurent aussi un beau succès
en exécutant parfaitement une danse
rythmique où la souplesse et la grâce
furent très remarquées. Le clou de la
soirée fut à l'actif du clown Noldl qui
enthousiasma l'assistance par ses sen-
sationnels tours d'acrobatie sur cycles.
Ce dernier est indiscutablement un
artiste de grande valeur et les applau-
dissement, qu'il recueillit furent pro-
portionnés à la qualité de son numéro.

Cette belle soirée se termina dans
une ambiance joyeuse où tous : athlè-
tes, basketteurs,1 footballeurs et comi-
tars oublièrent les rigueurs de la
compétition en dansant aux sons de
l'orchestre de René Dessibourg.

HBC La Chaux-de-Fonds-Lausanne-Bourgeoise 18-17
L'équipe chaux-de-fonnière et les

buts : Willen, Krumenacher, Zangiaco-
ml (2), Fischer (3), Pickel (2) , Junod
(1), Pavlovic (5), Ochsner (2), Brandt
(3), Burcher et Schmid. Arbitres de la
rencontre, MM. Reuter (Berne) et
Basler (Genève).

Curieux arbitrage
Dès le début de la rencontre, les

handballeurs chaux-de-fonniers pren-
nent l'avantage grâce à leur technique
et leur volonté, et ceci jusqu'à la moi-
tié de la première mi-temps ; puis les
Lausannois réduisent l'écart pour ter-
miner • à la mi-temps sur le score de
10 à 7 pour les Chaux-de-Fonniers.

La deuxième mi-temps vit les Lau-
sannois contrer sérieusement les Mon-
tagnards ; mais ceux-ci résistèrent et
conservèrent le jeu et la direction de
la partie malgré les efforts invraisem-
blables de l'arbitre genevois Basler qui
réussit — alors que le score était de
18 à 14 et ceci à 8 minutes de la fin —
à siffler des fautes imaginaire, et à
accorder 3 buts en 5 minutes en es-
sayant d'obtenir l'égalisation ; il est
malheureux de trouver une telle in-
justice. Malgré cette Injustice, les
Chaux-de-Fonniers conservent l'avan-

tage de cette rencontre par 18-17, et
de ce fait prennent la tête de leur
groupe.

Les hommes de l'entraîneur Pavlovic
ont donné satisfaction par leur jeu
collectif et leur volonté de s'Imposer,
et surtout de conserver leur calme vis-
à-vis de l'arbitrage qui a toléré tou-
tes les fautes de Lausanne-Bourgeoise
et sifflé le maximum possible contre
eux. La position du Handball-Club est
assez difficile, étant donné que c'est
l'équipe à battre vu sa position de pre-
mier. U ne fait aucun doute que le 13
janvier contre cette même équipe, mais
au Pavillon des Sports, nous assiste-
rons à un match de grande valeur. Le
public lausanois fut « pour les Chaux-
de-Fonniers t, durant cette rencontre.
L'entraîneur Pavlovic a su améliorer
en technique et en tactique l'équipe du
HBC d'une façon importante. (HB)

CLASSEMENT
J G N P Buts P

1. HBC Ch.-de-F. 4 4 0 0 64-46 8
2. Lausanne Ville 5 2 1 2  57-72 5
3. Petit Saconnex 4 2 0 2 59-48 4
4. Viège 4 1 1 2  38-44 3
5. Lausanne Bour. 3 1 0  2 46-45 2
6. Servette 4 1 0  3 50-59 2

EN VUE DE LA FUTURE COUPE SPENGLER A DAVOS

Vers une réduction des matchs de ligue A l'an prochain
La nouvelle direction de la Ligue

suisse de hockey sur glace, nommée
lors de la dernière assemblée des dé-
légués d'Olten, avait convié les jour-
nalistes à une conférence de presse
tenue à Berne. Les différents membres
du comité firent un large tour d'hori-
zon des problèmes nésolus et à résoudre
depuis leur entrée en fonctions.

Le président central, M. Reto Trat-
schin, aborda pour sa part les questions
administratives. La réorganisation com-
plète de l'appareil administratif de la
Ligue a déjà commencé mais ce travail
a été freiné par les élections supplé-
mentaires survenues depuis l'assemblée
d'Olten, soit celles du président de la
Commission technique et du secrétaire
notamment. Environ quatre cinquièmes
des règlements et statuts doivent être
revus. Les règlements de la Commis-
sion de discipline doivent notamment
être réétudiés afin de permettre la li-
quidation plus rapide de certains cas
mineurs. Comme on peut se rendre
compte, la tâche des nouveaux respon-
sables du hockey sur glace helvétique
est des plus ardues II s'agit d'un tra-
vail de longue haleine. Le but prin-
cipal est de donner à la Ligue des as-
sises solides et saines.

Des modif ications
M. Mario Torti , président de la Com-

mission des juniors, présenta les gran-
des lignes de son nouveau plan. Des
championnats scolaires, novices, ju-
niors et juniors , d'élite sont prévus,
ceux des juniors devant se dérouler se-
lon la formule avec matchs aller et re-
tour. La Ligue e_père qu'avec l'appui
des patinoires artificielles il sera pos-
sible de créer un véritable résîrvoir
de jeunes joueurs qui seront appelés
par la suite à évoluer en division su-
périeure. De son côté, M. André San-
doz, président du comité de la Li-
gue nationale, s'est prononcé en faveur
d'une autonomie des clubs de la ligue

nationale «A», ceci afin d'éviter que
ces derniers soient à la merci des dé-
cisions des clubs des séries inférieures,
comme cela a déjà été le cas. Selon M.
Sandoz, la formule du championnat
devra être revue. U est possible qu'une
réduction du nombre des matchs soit
envisagée pour la saison prochaine.

Pas de hockey suisse
à Grenoble

M. Hans Wuetrich, président de la
commission technique, commença son
exposé en relevant l'excellent esprit qui
règne actuellement au sein de l'équipe
nationale. Cependant, il poursuivit en
souhaitant qu 'il en soit bientôt de
même sur le plan technique. Les
joueurs retenus pour la prochaine Cou-
pe Spengler forment une première pré-
sélection pour le Championnat du
monde de 1969. Malheureusement, de,
difficultés ont surgi au sujet de la
Coupe Spengler avec la décision des
organisateurs grisons de faire évoluer
trois joueurs canadiens avec l'équipe
suisse. Le Comité central de la LSHG
s'eot opposé à ce projet qui est en con-
tradiction avec les efforts accomplis
pour remettre sur pied une équipe na-
tionale valable.

La participation éventuelle de la
Suisse au Tournoi olympique de Gre-
noble a également été abordée, elle se-
rait rendue possible par le forfait de
la Pologne. Les responsables de la li-
gue se sont prononcés contre cette
participation. Cette sage décision a
évité de nouvelles discussions avec le
Comité olympique suisse qui, pour sa
part, s'était définitivement opposé à
l'envoi des hockeyeurs suisses à Gre-
noble. Les bases du programme de la
commission technique ont déjà été éta-
blies mais dans ses grandes lignes.
C'est ainsi qu'un camp d'entraînement
en été et une tournée au Canada sont
prévus pour 1969.

Pas de Canadien dans l'équipe suisse

Le championnat suisse de première ligue
Saint-Cergue - Le Locle 1-3 (1-0, 0-2, 0-1)

LE LOCLE : Boiteux (Robert) ; Bon-
Jour, Salvisberger ; Schoepfer, Hugue-
nin ; Pellaton, Rosselet , Boiteux ; Da-
riotti, De La Reusille, Dubois ; Pilloud,
Ray, Montandon ; Cuenat. Patinoire
naturelle de Saint-Cergue.

Adversaire indésirable i
la neige !

Dès les premiers lacets de la route
qui mène à Saint-Cergue, la neige se
met à tomber et donne du souci aux
Neuchâtelois qui redoutent de jouer
dans des conditions difficiles sur une
patinoire enneigée.

Ces craintes se trouvent justifiées,
puisque dès les premières minutes, les
Vaudois, qui jouent pour la première
fois cette saison sur leur patinore, at-
taquent à outrance et ils bénéficient
d'un auto-goal, le puck ayant dévié
sur les patins d'un arrière loclois.

Le deuxième tiers se déroule sous le
signe d'une nette domination des Lo-
clois. Cette domination va se concréti-
ser par deux magnifiques buts de Du-
bois, bien lancé par De La Reussille,
Dubois semble particulièrement à l'aise
sur la neige et il affiche une combati-
vité que l'on aimerait voir plus souvent
chez lui I

Dans le dernier tiers-temps, Boiteux
retient un penalty et Rosselet par-
vient à augmenter la marque en fa-
veur des joueurs de la Mère commune.
Le faible écart à la marque n'est pas
dû à une mauvaise prestation des hom-

mes de l'entraîneur Liechti , mais à cet
adversaire supplémentaire que constitue
la neige ! On sait en effet que les tech-
niciens sont toujours considérablement
handicapés lorsque le puck ne glisse
pas. C'est en définitive.à la volonté de
toute l'équipe que le Locle doit sa vic-
toire. J.

EN DEUXIEME LIGUE

Saignelégier-Vendlincourt 3-4
(0-2, 2-1, 1-1)

Pour la première fois depuis 10 ans,
le Hockey-Club Vendlincourt est par-
venu à battre la formation du chef-
lieu franc-montagnard. Cet exploit , les
Ajoulots l'ont réussi samedi à Saigne-
légier, où malgré le « redoux » la glace
était bonne pour cette première ren-
contre de championnat. C'est au cours
du premier tiers que les Aj oulots ont
pris un avantage décisif devant des
joueurs locaux sans réaction. Durant la
deuxième période, sous une tempête de
neige, les Francs-Montagnards sont
parvenus à égaliser, mais leur joie fut
de courte durée, car dans la même mi-
nute, sur une contre-attaque, Corbat
redonnait l'avantage à ses couleurs.

Par la suite, Venlincourt marquait
même un quatrième but, tenant bien
mains la situation et parvenant à con-
tenir les violentes réactions des Francs-
Montagards tentant le tout pour le
tout, mais faisant preuve d'une cer-
taine maladresse devant le but ad-
verse, (y)
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Réunis depuis lundi dernier à Engel-
berg, les cadres des différentes équipes
suisses de ski nordique ont terminé leur
stage par une épreuve disputée sur
14 km. La victoire est revenue à Jo-
sef Haas, qui a devancé de 47 secondes
le Valaisan Konrad Hischier. L'entraî-
neur nationa, le Suédois Lennart Ois-
son, s'est classé quatrième de cette
épreuve, qui a mis aux prises 79 con-
currents. Voici les résultats :

ELITE. — 1. Josef Haas (Marbach),
43'30"9 ; 2. Konrad Hischier (Ober-
goms) , 44'18"1 ; 3. Flury Koch (Saint-
Moritz) , 44'23"1 ; 4. Lennart Olsson
(Su) , 44'42"6 ; 5. Denis Mast (Lea
Cernets), 44'52" ; 6. Fritz Stuessi (Rie-
dern) , 44'57"9 ; 7. Ulrich Wenger (Ber-
ne) , 45'09"4 ; 8. Franz Kaelin (Ein-
siedeln) , 45'25"7 ; 9. Hanspeter Kasper
(Saint-Moritz) , 45'28"4 ; 10. Albert Gi-
ger (Saint-Moritz) , 46'07"6.

SENIORS I. — 1. François Blondeau
(La Brévine); K'ITÀ:'

SENIORS H. — 1. Sepp Christen
(Bannalp ) , 53'33"9.

JUNIORS I. — 1. Georges Vianin
(Zinal ) , 23'43"5.

JUNIORS II. — 1. Alfred Kaelin
(Einsiedeln) , 22'12".

Bon début des fondeurs
neuchâtelois
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ÉDITIONS DE TRÉVISE
Droits réservés Opéra Mundl

Ce matin , Emilie semblait peut-être un peu
plus ferme , plus décisive. En tout cas, le sort
en était jeté. Tout aurait lieu comme si rien
ne s'était passé, comme si la police n 'explorait
pas le fleuve à la recherche du corps de Ralph
Hewitt et comme si la nuit n'avait pas connu
un décès tragique , inattendu.

Comment Clara avait-elle présenté le pro-
blème ? Peut-être n'avait-elle pas eu à inter-
venir , chacun comprenant qu 'il n 'y avait rien
d'autre à faire.

La nuit n 'était plus , le jour était là , elle avait
bien dormi et , soudain , comme elle buvait une
seconde tasse de café , Ma_gy se souvint, sincè-
rement étonnée, qu 'un instant elle avait cru au
crime, qu 'elle s'était sentie, elle-même, en
danger !

Elle avala son petit déjeuner, en hâte, et

s'habilla très vite. Une seconde, elle s'arrêta
pour jeter un coup d'œil par la fenêtre. Le
brouillard était toujours là , gris perle , opaque
et si dense aux environs du fleuve qu 'elle ne
pouvait pas voir l'eau.

Elle ajusta la ceinture de sa robe de coton
bleu et s'arrêta de nouveau pour remettre en
place un pli de sa toilette de mariée , pour faire
bouffer le voile. « C'est merveilleux ! » songea-
t-elle, comme si elle la voyait pour la première
fois, comme si ce n 'était pas pour elle.

Puis elle se précipita dans l'escalier et, tout
à coup, grotesquement, elle eut l'impression de
se dédoubler.

Une Maggy descendit jusque dans le hall
d'entrée , y trouva Clara qui l'attendait, ,1a
suivit au.-del.ors , grimpa dans sa petite voiture.

— Sale jour ! dit Clara.
— Oui , répondit Maggy, la fiancée se rendant

à la répétition de la cérémonie de son mariage.
Une autre Maggy accompagnait la première,

l'étudiant comme elle avait fait pour sa robe
de mariée. Elle écouta, attentive aussi , Maggy
demander : « A-t-on retrouvé Ralph ? »

— Non , répondit Clara , qui ajouta , après un
silence — : C'est une bonne chose que nous
ayons ce temps brumeux aujourd'hui . Il va
s'éclalrcir. Il fera beau , demain.

« Demain, le jour de mon mariage ! J>
La brume collait au pare-brise. Clara mit les

essuie-glace en marche. Un camion les dépassa.

Le pavé était noir et mouillé et, au long de la
route , les feuilles brillaient d'humidité.

Les vitrines étaient éclair ées dans la rue
principale de Milrock. Le brouillard entourait
les grands chênes qui bordaient la rue. En
dépit du temps, Main Street faisait preuve
d'une grande activité. Par groupes, les gens
s'étaient assemblés devant les vitrines Illumi-
nées, sur les marches du bureau de poste.
Maggy eut l'impression que les gens se taisaient
en les voyant et se retournaient sur elles.

Mais tout Milrock était au courant de l'acci-
dent de canoë et de la mort de Lydia , à l'heure
actuelle. Tout Milrock savait que le mariage
aurait lieu et chacun se retrouverait à l'église,
le lendemain.

L'église se dressait au centre d'un espace
vert. Ses murs gris étaient couverts de lierre
aux feuilles vernies.

La voiture de Kirk était déj à là.
Clara et Maggy s'engagèrent sur l'allée dallée

de briques , encadrée de myrte, au long de
laquelle Maggy avait trotté si souvent, quand
elle était petite.

Emilie, Kirk et Albert , debout devant l'autel ,
s'entretenaient avec le pasteur , M. Norris. Le
visage tanné, l'expression grave , il hochait la
tête, apparemment d'accord avec ce que lui
disait Emilie. Kirk vit les deux jeunes femmes
et vint au-devant d'elles, souriant, les yeux
brillants. Il prit Maggy par la main, lui donna
un, baiser léger : « Chérie ! » murmura-t-il. Les

autres les regardaient, elle le savait, et pen-
saient : « Quel beau couple ! »

Brusquement, après quelques accords bruyants,
les accents d'une marche nuptiale éclatèrent
dans la petite église.

Mme Elwell, coiffée d'un vaste chapeau noir ,
jailli t de son banc et adressa une série de
gestes expressifs à l'organiste qui plaqua un
dernier accord vibrant.

— Kirk et Albert, vous allez dans la sacristie,
décida Emilie, Maggy et Clara , vous retournez
sous le porche.

Elle attendit que les deux hommes aient
disparu dans la sacristie — par la porte en-
trouverte de laquelle Albert regardait ce qui
se passait dans l'église — et que les deux
jeunes femmes aient regagné le porche.

M. Norris avait disparu , lui aussi, mais sur-
veillait la scène, de derrière l'autel. Emilie
agita une main gantée de blanc à l'intention
de l'organiste qui ne vit pas le signal et Mme
Elwell, d'une voix étonnamment grave, com-
mença à chanter.

L'organiste comprit alors et se mit à l'œuvre.
Clara étouffa un rire nerveux.

— Suivez-moi quand Emilie nous fera signe.
Restez à dix pas derrière moi, à peu près.
J'espère qu 'avec nos talons hauts nous ne nous
casserons pas la figure en suivant le rythme.
Ah ! Kirk, Albert et le pasteur sont devant
l'autel. Ça y est, je parts.

(A suivrez

V

mw

EXPOSITION
Visitez notre exposition la plus complète
de pendules neuchâteloises et d'horlogerie,
au 1er étage, pendant les heures d'ouverture
du magasin.

?
von GUNTEN
Av. Léopold-Robert 21, tél. 039/2 38 03
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leï. -Wmbnté rëux aussi , avec son habituel brio. Nouveau, pour seulement Fr.'45i—'de'pICïs'!' "
dtiurnées polaires de -20°, . Moteur S V4 de 1300 ccm, encore plus puissant

neige et verglas - la 12M est équipée au mieux avec maintenant 7/65CV. 28 innovations dont
pour leur faire front. 22servent votre sécurité, par ex. système de freinage

Grâce à sa puissance , le nouveau moteur à double circuit , volant de sécurité à moyeu
développe 65 CV. rembourré, etc. Modèles : 2 et 4 portes. Stationwagon

Grâce à la traction avant (mieux vaut et fourgonnette. A partir de Fr. 7995.—,
tirer que pousser) et à 22 innovations garantissant Autres modèles:
votre sécurité. Ford 15M 1500S Moteur V4, 8/80 CV.-

. Grâce à son chauffage qui, Equipement et innovations semblables â ceux de la
en route déjà, fait régner une délicieuse ambiance - Ford 12 M.' . En .outre, calandre à ligne horizontale
de refuge montagnard. et phares rectangulaires. Modèles: 2 et 4 portes.

Rien d'étonnant donc que la famille Ford 12M Stationwagon.:
éprouve autant de plaisir à rouler en 12M qu'à Ford 15M TS 1700S et TS Coupé 1700 S
descendre en flèche les pentes poudrées de neige. avec 9/85 CV et riche équipement spécial.

| Vainqueur du Mans . . - .- .

} l&g ĉmA NOUVEAU W§12l<l/TOi15M j
La Chaux-dè-Fonds : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. & M. Nussbaumer , rue de la Serre 101-102, tél. (039) 2 35 05 - Le Locle :
Garage des Trois Rois, J.-P. & M. Nussbaumer, rue du Temp le 20, tél. (039) 5 24 31 - Neuchâtel : Garage des Trois Rois,
J.-P. & M. Nussbaumer, Pierre-à-Mazel 11, tél. (038) 5 83 01
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UNE GRANDE MANIFESTATION MALHEUREUSEMENT < BOUDÉE > PAR LE PUBLIC

De gauche à droite, Catherine Comte (4e) , Pia Liront (3e) et Renée-Laure Hitz (5e) .

Samedi et dimanche, les dirigeants du club de La Chaux-de-Fonds ont
mis sur pied — de magnifique façon — les championnats romands de
patinage artistique. Ces joutes n'ont malheureusement pas été suivies par
un public nombreux (200 à 300 personnes) , c'est regrettable. En effet, une
telle manifestation aurait mérité plus d'appui auprès des sportifs des

Montagnes neuchâteloises.

(NEUCHATEL) - 20-612,5 ; 5. HITZ
RENEE-LAURE (LA CHAUX-DE-
FONDS) 22-607,6.

Messieurs : 1. Deveinoges Jean-Pierre
(Genève) 5-657,3 ; 2. ROSSINELLI
BLAISE (LE LOCLE) 10-620,1.

A. W.

Pas de titre
dans les Montagnes

neuchâteloises
Les Neuchâtelois n'ont guère été

heureux dans ces compétitions et
aucun n'est parvenu à remporter
un titre. Cette carence est due à
différentes causes, mais plus par-
ticulièrement à la nervosité affi-

"chée par les candidats neuchâtelois
' et encore plus spécialement par le
Loclois Biaise ' Rossinelli, et les
Chaux-de-Fonnières Pia Lironi et
Renée-L. Hitz, que l'on donnait

grands favoris. Malgré cet échec
les patineurs des Montagnes neu-
châteloises ont fait honneur à leurs
couleurs et ils ont prouvé que ce
sport connaît un réjouissant essoi
dans les deux cités horlogères.

Classements
JUNIORS: 1. Rledi Anne-Claire (Vil-

lars) chiffre de place 5; points 459,2 ;
2. Dubuis Danièlé (Sion) 15-420,0; 3.
Stalder Chantai (Sion) 17-412,8 ; 4.
Schneider Christiane (Lausanne) 18-
412,8; 5. Senn Rosemary (Villars) 25-
407,2 ; 6. CHRISTEN CAROLINE (LA
CHAUX-DE-FDS) 30-397,6; 7. NOBS
MIREILLE (NEUCHATEL) 32-400,4;
8. Gilliéron Michèle (Lausanne) 41-
384,0 ; 9. Strauss Claire-Lise (Genève)
45-372,8 ; lO.Lacroix Christinne (Genè-
ve)" 50-371,6 ; 11. OETIKER BEATRI-
CE (LE LOCLE) 59-354,4 ; 12. Werlen
Catherine (Genève) 60-356,0 ; 13. Rey-
mond Annette (Lausanne) 60-356,4; 14.
Roche Christiane (Lausanne) 71-342,8;
15. Morf Dina (Genève) 78-327,2 ; 16.
Sprenger Fabienne (Lausanne) 80-
324,8 ; 17. HAMMERLI LILIANE (LA
CHAUX-DE-FONDS) 85-315,2 ; 18,
ZELLER MARLENE (NEUCHATEL)
84-313,2.

GARÇON : Schaeffer Gaston (Ge-
nève) 396,0.

Catégorie seniors B (Dames) : 1.
Blanc Nicole (Lausanne) 7-417,2 ; 2.
RAUSCHER FRANZI (NEUCHATEL)
12-407,6 ; 3. Vollmeier Andréa (Villars)
17-402,0 : 4. COMTE CATHERINE (LE

Blaise Rossinelli, du Locle.

1,., -n. - :...- -.. ,- ¦— »̂~^m~—

Les vainqueurs,'Jean-Pierre Devenoges et Doris Buricod. (photos Schneider)

LOCLE) 20-397,2 ; 5, Dupraz Franchie
(Genève) 25-388,8 ; 6. Renggli Elisabeth
(Montana) 26-389,2 ; 7. GEISER
CHANTAL (NEUCHATEL) 33-375,6.

Messieurs : Bauer Bernard (Genève)
404,4.

Catégorie seniors (Dames) : 1. Bu-
ricod Doris (Genève) 6-651,5 ; 2. Creux
Martine (Lausanne) 9-642,9 ; 3. LIRO-
NI PIA (LA CHAUX-DE-FONDS) 18-
614,0; 4. BOURQUIN MIREILLE

Championnat romand de patinage à La Chaux-de-Fonds

La Suisse bat Lucerne 7-1
Dans le cadre de sa préparation pour le match de football contre l'Italie

Stade de l'Allmend, à Lucerne. — 12.300 spectateurs. — ARBITRE : M.
Gottfried Dienst (Bâle). — MARQUEURS : Bernasconi (3e : 0-1) ; Durr
(12e : 0-2) ; Quentin (15e : 0-3) ; autogoal de Orpi (18e : 0-4) ; Flury
(31e : 1-4) ; Kunzli (53e : 1-5) ; Durr (61e : 1-6) ; Zappella (89e : 1-7). —
SUISSE (1ère mf-temps) : Kunar_; Pfirter,. Tacchella, Michaud, Marti ;
Odermatt, Fuhrer, Durr ; Bernasconi, Kunzli, Quentin. (2e mi-temps) :
Kunz ; Marti, Tecchella, Fuhrer, Pfirter ; Odermatt, Citherlet, Durr ; Zap-
pella, Kunzli, Amez-Droz. — LUCERNE (1ère mi-temps) : Elsener ; Gwer-
der, Orpi, Tholen, Lustenberger ; Bertschi, Hasler, Sutter ; Flury, Richter,
Sidler. (2e mi-temps) : Prest ; Gwerder, Orpi, Tholen, Neumann ; Bertschi,

Hasler, Jost ; Wechselberger, Richter, Sidler.

Kunzli , Elsener et au fond Gwerder et Quentin, (asl)

Succès (trop) f aci le
La sélection suisse a facilement rem-

porté le match d'entraînement qui
l'opposait au FC Lucerne. Sur une
pelouse de l'Allmend lucernois recou-
verte d'une légère couche de neige et
par une température supportable, elle
s'est imposée par 7-1 après avoir mené
au repos par 4-1. 12.300 spectateurs ont
assisté à cette rencontre qui a parfai-
tement rempli son but. Les Internatio-
naux suisses ont confirmé qu 'ils n 'a-
vaient rien perdu de leur brio de Suis-
se - Italie face à une équipe lucer-
noise qui n 'a généralement pas l'ha-
bitude de se laisser malmener devant
son public. En attaque, l'absence de
Blaettler (dont le forfait pour Ca-
gliari est maintenant confirmé) a •per-
mis à Bernasconi (qui avait participé à
URSS - Suisse à Moscou) de faire une
excellente rentrée. Le joueur des Grass-
hoppers s'est hissé au niveau de ses
camarades et 11 a brillé surtout par sa
rapidi té et son adresse. Cette rencontre
a d'autre paît confirmé la grande forme
actuelle de Kunzli et de Durr , qui ont
pris une part prépondérante dans le
k.o. très rapide infligé aux Lucernois
(après 18 minutes, le score était déjà
de 4-0) . Grâce à leur excellente cohé-
sion, les Suisses n'ont vraiment connu
aucun problème.

Durr a « ef f acé  » Bertschi
La tâche de leurs attaquants a tou-

tefois été facilitée par la défense lu-
cernoise qui, suivant les consignes,
avait renoncé à sa virilité habituelle et
qui a souvent laissé Jouer ses adver-
saires. Au milieu du terrain, Bertschi
a été dominé par Durr, qui a eu un plus
grand rayonnement. A l'image de ses
coéquipiers et malgré les nombreux
encouragement du public, Bertschi n'a
vraiment pas fait le poids dans cette
rencontre qui fut presque constamment
dominée par les sélectionnés helvéti-
ques.

Les huit buts
Le score fut ouvert dès la 3e minu-

te par Bernasconi, sur une action
Kunzli - Quentin et un débordement
de Durr. A la 12e minute, Durr, laissé
libre par Bertschi, battait Elsener d'une
excellente demi-volée. Trois minutes
plus tard, ce même Durr ouvrait sur
Bernasconi qui renversait le jeu sur
Quentin. Ce dernier ne laissait aucune
chance au gardien lucernois. A la 18e
minute, sur une action Kunzli - Quen-
tin, Orpi marquait contre son camp
et la marque passait â 4-0. U fallait
attendre la 31e minute pour voir Flury
sauver l'honneur sur un» déviation de
Hasler (la défense suisse, croyant au

hors-jeu, était intervenue trop tardi-
vement) . En seconde mi-temps, après
un tir de Zappella sur la transversale,
Kunzli, de la tête, inscrivait le No 5
sur un centre de Pfirter (8e). A la
16e minute, Durr adressait depuis la
droite un centre plongeant. La balle
surpenant Prest et elle terminait sa
course au fond des filets lucernois. En
fin de partie, les Suisses se contentaient
de contrôler le jeu. A la dernière mi-
nute, sur un centre d'Amez-Droz, Zap-
pella inscrivait le résultat final à 7-1.

Hyperacidité
gastrique ?

- Comment la combattre
Elle peut être à l'origine d'une

digestion difficile, aigreurs lour-
deurs, somnolence. Pour stimuler
les fonctions digestives, pour aider
l'estomac à reprendre son rythme
de travail, 11 suffit souvent de réta-
blir le juste équilibre du milieu
gast<-' que Grâce aux sels alcalins
qu 'elles contiennent les pastilles
digestives Rennie combattent utile-
ment cet excès d'acidité et facilitent
ainsi la digestion Agréablement par-
fumée à la menthe, rafraîchissantes,
les pastilles j?.ennle se prennent faci-
lement, sans eau, n'importe où. 13118

LE FOOTBALL EN TERRE ETRANGERE

Sensation enregistrée à Tirana
Une véritable sensation a été enregistrée à Tirana : en match comptant
pour le championnat d'Europe des Nations (groupe 4) , l'Albanie a tenu
l'Allemagne de l'Ouest en échec (0-0). Les vice-champions du monde se
trouvent ainsi éliminés de la compétitiop et c'est la Yougoslavie qui, dans
ce groupe, se qualifie pour les quarts de finale. Le classement final du
groupe 4 est en effet le suivant : 1. Yougoslavie, 4-6 ; 2. Allemagne de
l'Ouest, 4-5 ; 3. Albanie, 4-1. Ce match nul obtenu devant 30.000 specta-
teurs par une équipe albanaise très combative n'est pas sans rappeler
celui que les Albanais avaient réussi en Coupe du Monde contre l'Irlande
du Nord et qui avait permis à la Suisse de se qualifier pour le tour final

en Angleterre.

Championnat d'Italie
PREMIERE DIVISION (12e journée ) :

Brescia - Juventus 0-1 ; Cagliari - La-
nerossi Vicenza 1-1 ; Fiorentina - Ata-
lanta 1-0 ; Internazionale - Sampdo-
ria 2-0 ; AS Roma - Bologna 0-0 ;
Spal Ferrare - Mantova 1-0 ; Tori-
no - AC Milan 2-3 ; Varese - Napoli
1-0 — Classement : 1. AC Milan 17
pts ; 2. Napoli, Cagliari, AS Roma, Va-
rese et Internazionale 14 p.

En Angleterre
Première division (21e journée ) :

Chelsea - West Bromwich Albion 0-3 ;
Coventry City - Hurnley 5-1 ; Liver-
pool - Manchester City 1-1 ; Nottin-
gham Forest - SI >ffield United 1-0 ;
Sheffield Wednesday - West Ham Uni-
ted 4-1 ; Southampton - Newcastle
United 0-0 ; Stocke City - Arsenal 0-1 ;
Sunderland - Leeds United 2-2 ; Tot-
tenham Hotspur - Leicester City 0-1 ;
Wolverhampton Wànderers - Fulham
3-2 ; Manchester United - Everton 3-1.
— Classement : 1. Manchester United
21-30 ; 2. Liverpool 21-28 ; 3. Manches-
ter City 21-28 ; 4. Leeds United 21-25 ;
5. Sheffield Wednesday 20-24.

Sport-Toto
Colonne des gagnants :

2 X 1  1 X 2  X 2 X  1 X 2 1

L'avani-centre du F.-C. Gran-
j ges, Frédy Amez-Droz (22 ans),
j a été transféré au F.-C. Ser-
I vette. L'accord est intervenu en
I fin de semaine et il a été con-
I firme par le joueur. C'est un
I précieux renfort pour les Ge-
I nevois.

FREDY AMEZ-DROZ
AVEC SERVETTE

A Santiago, devant 60.000 specta-
teurs, l'URSS a nettement battu le
Chili par 4-1 après avoir mené au
repos par 1-0.

Tournoi préolympique
En match comptant pour le tour-

noi préolympique (zone asiatique)
l'Ethiopie a battu Madagascar par 8-3
à Addis Abeba. H y a une semaine,
l'équipe malgache s'était imposée par
1-0. L'Ethiopie est qualifiée pour le
deuxième tour.

Victoire de l'URSS
au Chili

Zappella évince
Bertschi « de piquet »

pour le match
de Cagliari

A l'issue du match, Erwin Bal-
labio a désigné les quinze joueurs
qui feront le déplacement de Ca-
gliari pour Italie - Suisse. Le Sé-
dunois Perroud qui, grippé, n'a pu
jouer à Lucerne, a été retenu et
seul le Chaux-de-Fonnier Zappella
(en partie en raison de ses études)
a été évincé. D'autre part, Bertschi
a été désigné pour rester « de
piquet » en Suisse, car Michaud
a été légèrement touché à Lucer-
ne, et il subsiste un doute quant
à sa participation au match de
Cagliari. Voici les quinze joueurs
retenus :

GARDIENS : Marcel Kunz (Bâ-
le), Karl Grob (Zurich).

ARRIÉRES et DEMIS : Markus
Pfirter (Bâle) Bruno Michaud
(Bâle), F.ly Tacchella (Lausanne),
Georges Perroud (Sion), Karl
Odermatt (Bâle), Richard Durr
(Lausanne), Hansruedi Fuhrer et
Roland Citherlet (Grasshoppers),
Paul Marti (Young Boys).

AVANTS : Fritz Kunzli (Zu-
rich), René-Pierre Quentin (Sion),
Bruno Bernasconi (Grasshoppers),
Fredy Amez-Droz (Granges).



MAGGY
LA DOUCE
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BETTY SMITH

les garçons. Mais quand un garçon est affec
tueux, il est plus tendre qu 'aucune fille ! >

COLLECTION < STENDHAL >
ÉDITIONS DE TRÉVISE
Droits réservés Opéra Mundi

— Le monsieur m'a dit de t'en donner un !
Tiens !

L'enfant prit le drapeau :
— Oui , c'est vrai ! dit-Il. Un monsieur les lui

a donnés !
Et il repartit en courant.
Pour un cas pareil , Maggy ne trouvait pas

de formule. Mme Schondle trouva pour elle :
— Eh bien, fit-elle. Voilà l'enfant qu 'il vous

faut l

Mais...
L'année suivante , Mme Schondle ne se porta

pas à leur rencontre. La tombe des Schondle
avait été fraîchement remuée ; la terre formait
une émlnence. Maggy alla y regarder de près.
On avait gravé le bois pour y ajouter une date.
Elisa Schondle , épous e bien-aimée...

Maggy s'assit par terre et se prit à pleurer.
Ce n'était pas que Mme Schondle eût été une
amie très chère. C'était parce que , du vivant
de Mme Schondle, un peu de Mary Moore
survivait encore.

Dennis vint à elle , s'agenouilla pour lui
mettre les bras autour du cou.

— Pleure pas, maman ! dit-il. Pleure pas, ma
petite sœur 1 Pleure pas, Maggy. Je t'aime
bien I

Le geste affectueux fournit à Maggy la
formule définitive : « La tendresse est rare chez

C etait un soir, après souper . Dennis jouait
aux billes sur le plancher. Maggy lisait Ladd ie,
une histoire de chien, qui venait de paraître.
Patrick avait lu le journal du soir ; il était en
train de digérer les nouvelles. Il pensait :
« Nous, nous n'aurons jamais la guerre ! Wilson
saura nous laisser à l'abri . Mais, si jamais nous
l'avions, je ne serais pas obligé de partir :
quarante-six ans, et deux enfants sans mère !
Alors, je dis : « Qu 'ils s'entretuent donc, de
l'autre côté de la grande mare ! Ce n'est tout
de même qu 'un tas d'étrangers ! Pourquoi nous
mêler de ça ? »

Il regarda son fils : « D'ici qu 'il soit grand ,
la guerre sera finie. Si Maggy était un garçon ,
il faudrait qu 'elle parte , en cas de guerre. Mais
il n 'y aura pas de guerre . La pire chose qui
pourrait arriver à Maggy, c'est qu 'un bon à rien
vienne à passer par chez nous !... -

Il regardait sa fille. Elle avait déposé son
livre et s'était agenouillée sur le plancher pour
aider Dennis a faire une construction. Elle
avait maintenant vingt et un ans ; elle était
belle et bien formée.

« C'est une femme, maintenant, se disait
Patrick. Ce n 'est plus qu 'une question de
temps ! Elle se mariera et s'en ira d'ici. Le
petit ne va pas tarder à fréquenter l'école. Il
grandir a et s'en ira d'ici, lui aussi, avant qu 'on
ait le temps d'y penser. Et moi, sur mes vieux
jours , je resterai tout seul 1 »

Et il se . demandait, assis dans son fauteuil ,
ce que sa vie aurait été s'il avait été un ami
pour ses enfants. Il était bien forcé de recon-
naître qu 'il était un peu délaissé. Il eût aimé
ne faire qu 'un avec eux , au 'lieu d'être l'étran-
ger qui rentrait chaque soir , vivait dans la
maison, mais n 'avait point de part à leurs vies
intimes. Il regrettait de ne pas s'être fait
aimer de Maggy, de n'avoir pas été pour elle
un ami depuis qu 'elle était petite fille , de ne
pas l'avoir encouragée à st confier à lui, de

n'avoir jamais pensé à lui apporter de petites
surprises, de ne pas l'avoir fait rire , de ce rire
Innocent qui fait le charme des enfants.

Dans cette pièce, pourtant intime et bien
chauffée, ses enfants près de lui, il avait froid ,
il était seul. Peut-être n'était il pas trop tard
encore pour réparer ? Peut-être pouvait-Il
encore être un ami pour eux...

«Je ne les ai jamais maltraités, se disait-il.
Je leur ai donné un foyer ; ils ont eu de quoi
se nourrir , et se nourrir bien. Je veille à ce
qu 'il ne leur arrive rien de fâcheux. Mais
pourquoi mon petit garçon cesse-t-il de rire,
de parler , de faire ce qu 'il fait, quand j'arrive,
quand je rentre chez moi ?»

— Dennis ! Il est temps que tu ailles te
coucher ! dit Maggy.

— Quand le petit sera couché, lui dit son
père, viens un peu t'asseoir près de moi. Nous
avons à parler .

Maggy lui jeta un regard alarmé :
— Qu 'est-ce que j 'ai fait ? dit-elle. Est-ce

à cause du souper ? Je sais. Les pommes de

des cheveux roux. Dans celle de ta mère non
plus ! Il n 'y a que Timmy Shawn... Il était
rouquin. Or, il n'est pas de nos parents. Et
toi, tu pourrais dire...

— Dennis n'en peut mais, s'il est roux. C'est
tout de même un gentil petit garçon !...

— Je n'ai pas dit le contraire ! fit Pat,
soudain irrité.

Il soupira, se mit debout , prit son chapeau
et sortit. Il alla au saloon du coin boire un
verre de bière. Il en prit même plus d'un.

— Vous savez, dit-il au barman, que j'avais
autrefois deux des plus gentils enfants qu 'on
puisse souhaiter. Eh bien, je les ai perdus tous
les deux !

— C'est la vie ! dit le barman. Oui, c'est
la vie 1

CHAPITRE XXV

Non , dit Patrick. Je veux que Dennis fré-
quente l'école communale I

Maggy répartit :
terre étaient mal écrasées. Dennis n'a pas
cessé de me déranger...

— Mais non. Je voulais simplement te dire...
— C'est ma robe , peut-être ? Je n 'ai pas pris

d'argent sur celui du ménage pour en acheter
une autre. Oui , celle-ci est vieille. Je l'ai teinte ,
et j 'y ai mis un nouveau col...

— Je te dis que je veux simplement causer
avec toi.

— De quoi , papa ?
— De rien. De tout. Causer avec toi , sim-

plement.
— Est-ce que quelque chose ne va pas ?

Quelque chose à quoi je pourrais remédier.
Dis-le moi. Je ferai mon possible.

— Mais non. Laisse donc. Ecoute-moi. Je
pensais que nous pourrions parler... de diffé-
rentes choses. Je voudrais te dire ceci , cela ,
et toi , de ton, côté...

— De quelles choses, papa ?
— Eh bien , par exemple : te dire que Dennis

est roux , et que personne, dans ma famille, n 'a

— J'ai bien fréquenté, moi, l'école parois-
siale !

— Ta mère voulait que tu ailles chez les
sœurs. J'ai laissé faire.

— J'y étais très bien. Je sais que Dennis y
serait très bien, lui aussi.

— Je n 'en suis pas pour mêler la religion
à l'instruction. A l'école en semaine, le diman-
che à l'église. Voilà ce que je dis. Il Ira à
l'école No 49. Quand le docteur de la clinique
passera, fais-le vacciner !

Dennis eut six ans ; Maggy le conduisit chez
M. Van Clees. Le Hollandais tenait toute-
prêtes les six bougies bleues de tradition.

— J'ai autre amie, dit-il à Maggy. Mais,
pour elle , les bougies ils sont roses. Six bougies
roses ! Car Thérèse est venue Je_x mois après
cette petite garçon que voilà. Vous la connais?
Vous connais Tessie, la petite fille d'Annie ?

— Elle n 'était encore qu'un bébé, la dernière
fois que je l'ai vue . Ah ! monsieur Van Clees,
comme le temps passe ! Et la maman, com-
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Délais pour la remise des annonces
à Noël et Nouvel-An

¦
.

pour l'édition du samedi 23 décembre 1967 i

vendredi 22 décembre à 9 h.
pour l'édition du mardi 26 décembre 1967 :

vendredi 22 décembre à 9 h.
pour l'édition du samedi 30 décembre 1967 :

vendredi 29 décembre à 9 h.
pour l'édition du mardi 2 janvier 1968 i

vendredi 29 décembre à 9 h.

Le GARAGE ET CARROSSERIE DES ENTILLES S.A.

engagerait pour entrée tout de suite ou à convenir

un mécanicien en automobiles
nationalité suisse, de première force, pour son atelier de préparation des
voitures neuves et occasions

un vendeur d'automobiles
actif et sérieux, débutant serait mis au courant

un serviceman
sérieux et consciencieux, possédant permis de conduire (horaire spécial)

un apprenti
VENDEUR pièces de rechange et accessoires autos, pour le printemps 1968.

Places stables et intéressantes. Semaine de 5 jours. Avantages sociaux.

Faire offres ou se présenter avenue Léopold-Robert 146, 2300 La Chaux-
de-Fonds, tél. (039) 218 57.

Dans <L'Impartial >, vous assurez le succès de votre publicité

VÊTEMENTS
sur mesures
Réparations

Transformations

M. DONZÉ
TA1LLEUB

Rue Jardinière 15
La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 2 98 33

n «v ¦-

SKIS
UN GRAND CHOIX

ON PETIT PRIX

T0ULEFER S.A.

place Hôtel-de-Ville



ment va-t-elle ?
— Elle travailler toujours à la comptoir

d'alimentation du Cinq-Dix ! Elle souffrir de
ses pieds ! Toujours debout, iu matin au soir !

— Je pensais qu'elle se remarierait, dit
Maggy. Une femme si gentille a dû avoir des
occasions ?

— Il y avait seulement un homme pour elle,
c'était Gus ! Peut-être quelqu 'un 11 aurait
voulu l'épouser, si elle a été toute seule. Mais
avec trois enfants...

Il avait levé les deux mains, offrait ses
paumes ouvertes. Il haussa les épaules. Et
Maggy se disait : « A cause de Dennis, per-
sonne ne voudra jamais m'épouser ! Peut-être
aurai-je plus de chance ouand il sera un
homme. Mais à ce moment-là, ne seral-je pas
trop vieille ? »

— Et les autres enfants d'Annie ? dit-elle.
— « Chames » il porter maintenant longues

culottes !
— Pas possible !
— Il a douze ans ! H est très grand. Il

travaille ; un jour par semaine, va livrer les
clients de l'épicerie ; le samedi.

— Cela aide la mère.
— Oui. Et Thérèse ! Si vous voyez Thérèse !

Mon Dieu , qu 'elle est jolie ! Et si brave , si bon!
Mais il y a Albie. Vous connais Albie ? Non. Il
n'était pas encore venu. Presque quatre ans
déj à ! Mais, mauvais, celui-là ! Un vrai teigne!

— C'est affreux !
— Vrai teigne ! C'est parce pas eu un père

pour lui dire : « Non ! » quand il faut ! Si Gus
avait resté...

Il soupira ; puis, son visage s'éclalrant de
nouveau :

« ... Et vous, mademazelle Maggy. Vous voilà
belle jeune fille ! Vous fréquentez pas avec
quelqu 'un gentil garçon ?... »

Elle hocha la tête.
« ... Quel dommage ! Vous devriez marier ,

avoir des enfants . Vous seriez si bon mutter I »
(Mère , en allemand).

— Je n'ai guère l'occasion, monsieur Van

Clees, de rencontrer des jeunes gens !
— Enfin , votre petite frère il bientôt aller

à l'école. Alors beaucoup du temps pour vous !
Vous pouvoir sortir avec jeunes filles et ren-
contrer les frères ! Peut-être vous enlevez un
galant à un autre fille ! Comme ça faut faire !
Ah ! si j'étais encore un jeune homme !

Maggy se sentait à la fols gênée et flattée.
Elle chercha Dennis des yeux :

— Où ce petit diable est-il allé ? Il sait que
Je vais le faire vacciner, il essaie de s'échap-
per ! Enfin, merci, monsieur Van Clees. Et au
revoir ! Merci pour les bougies ! Mon bon
souvenir à Annie, quand vous la verrez !

Maggy avait maintenant vingt-deux ans. Elle
était inquiète et solitaire. Elle aurait voulu
avoir des amis de son âge. Ceux qu'elle avait
étaient presque vieux. Le père Plynn était un
ami, mais elle avait trop de respect pour le
prêtre pour lui porter cette amitié exempte de
contrainte que sa mère avait eue pour le
révérend père. H y avait le brave Van Clees ;
et puis, des voisins, quelques commerçants du
quartier. Tous pouvaient passer pour de bons
amis de son âge, de sa génératlDn.

Bien sûr, il y avait aussi Lottie ; mais, à
mesure qu'elle prenait de l'âge, Maggy voyait
de moins en moins la veuve du Grand Rouquin.
Les jumeaux de Widdy vivaient souvent chez
leur grand-mère. Leur père croyait que l'entrée
en guerre de l'Amérique était imminente ; et
comme il craignait, ayant une femme et deux
enfants, de n'être pas appelé, il s'était engagé
dans la marine. Grâce avait aussitôt confié les
j umeaux à Lottie, loué une chambre, accepté
un emploi à l'Arsenal maritime de Brooklyn.
Elle prenait plaisir à voir les navires entrer au
port. Widdy pouvait être à bord de l'un d'eux.

Lottie était donc surmenée. Sa mère était
vieille et décrépite ; elle avait besoin de soins
constants ; les jumeaux aussi. Mais Lottie
aimait tendrement ses petits-enfants ; grâce à
la pension de Timmy, elle faisait vivre tout ce
monde ; mais elle avouait à Maggy que c'était

parfois difficile.
Il arrivait Que l'amour maternel l'emportât

chez Grâce sur l'autre amour. Alors elle allait
rechercher les enfants et Lottie pleurait parce
que les jumeaux lui manquaient. Quand elle
commençait à supporter d'être privée d'eux,
Grâce reparaissait pour les lui amener.

Chaque fois que Maggy allait lui faire une
visite, elle trouvait Lottie dans une grande
agitation. Si les enfants étaient là, elle se
plaignait d'être surmenée, de n'avoir jamais de
repos, disait que l'argent ne suffisait pas. Si les
jumeaux étaient chez leur mère, elle pleurait
de ne pas voir De Witt et Clinton, qu'elle
appelait ses petits bateaux à vapeur (L'usage
américain consiste fréquemment à donner aux
garçons pour prénoms des noms propres de
personnes ayant connu une certaine notoriété.
De Witt et Clinton sont de ces noms-là, que
portaient deux ferry-boats sur l'Hudson) ; et
elle disait à Maggy : < C'est comme si on
m'arrachait du corps un morceau de chair,
quand on me prend mes petits bateaux à
vapeur ! »

Lottie se coiffait encore à la Pompadour,
bien que cela ne fût plus à la mode. On lui
voyait toujours les mêmes robes qu'elle avait
eues du vivant de Timmy. Elle ne portait plus
de tournure, ni de ruches ; en prenant de l'âge,
elle avait perdu le goût d'être désirable.

Maggy tirait de la compagnie de Lottie moins
de plaisir qu'elle n'en avait trouvé naguère. La
vie de Mme Shawn lui semblait arrêtée ; près
d'elle, Maggy sentait que sa propre vie s'était
comme gelée depuis l'année où Timmy était
mort. Lottie racontait sans cesse les mêmes
histoires, sur le Grand Rouquin , sur Patsy
Dennis, sur lTrlande et sur Kilkenny, sur la
raclée que Timmy avait flanqué, à Patrick, sur
Margaret Rose, sur les Moriarity. Maggy était
lasse de les entendre, agacée de voir l'univers
de Lottie refermé sur ces temps écoulés, et
Lottie admettre que Maggy elle-même restât
prisonnière de cette époque révolue ; lasse
d'entendre redire sans cesse : < C'est ce qui fait

que nous sommes restés Jusqu 'au bout amou-
reux l'un de l'autre. » Elle trouvait un peu
indécent qu'une femme âgée se prît pour une
amoureuse, alors qu'elle-même, qui avait à
peine dépassé la vingtième année, n'avait pas
une histoire de galant à lui opposer. Cela lui
faisait l'effet d'une déloyauté. L'amitié se fa-
nait entre elles dans la mesure où Lottie
s'entêtait à parler du passé à l'heure où Maggy
ne cessait de s'interroger sur l'avenir.

Quand Dennis se mit à fréquenter l'école ,
Maggy se trouva désœuvrée. Ses heures de
solitude devinrent plus nombreuses, plus lour-
des à porter. Elle se lassait de la maison, des
mêmes rues, des mêmes magasins, des mêmes
vieilles gens. Elle aspirait à un changement ;
elle eût voulu voir et connaître autre chose.
Elle prenait peur. Elle se disait : « Quoi ? Je
pourrais vieillir, je pourrais mourir sans même
avoir vécu ! -

Elle était jeune, forte, en bonne santé. Ses
appétits sexuels étaient ceux d'un être normal,
bien qu'il ne lui fût jamais venu à l'idée
d'appeler de ce nom ce qu'elle éprouvait. Elle
désirait se marier, être couchée auprès d'un
mari. Elle voulait aimer et être aimée, avoir
des enfants. Elle passait par des moments de
vrai désespoir ; c'était surtout quand elle se
demandait comment elle pourrait jamais con-
naître l'homme qui deviend-ait pour elle un
époux. Aucun homme jeun e ne venait Jamais
chez son père ; elle ne pouvait pas en choisir
un parmi les passants dans la rue.

En somme, Maggy était prête, toute prête,
pour accueillir Claude Bassett, le Jour où
Claude Bassett parut dans sa vie.

CHAPITRE XXVI

Claude Bassett avait abordé un Jour dans
Williamsburg, faubourg de Brooklyn, sans que
personne eût Jamais su d'où 11 était venu, car
il ne l'avait dit à personne. Il était grand,
beau garçon, mais un peu trop maigre.

(A suivre)
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mais vous pouvez devenir propriétaire si : Bll
vous le désirez. 1 IF l̂
Vous pourrez l'échanger quand viendra 

P
GCGI

la couleur (demandez nos conditions d'é- B In-changé). |i jB I
C'est vraiment la solution de votre problème ! ÉjiitoMB̂ ^

MEDIATOR 5 normes, hautes perfor-

 ̂
mances, prix avantageux Fr. 1198.-

fSs WT^% Location Fr. 40.- par mois.
5 normes, de grande

__7 IJÎï'ÏMl» i_P 1 cla5se ' haut-par|eur et
isiSEWsaî; commandes à l'avant, — * . * - - .

fini demi-foncé. 
"
FÏTISS- 'S«M îW_S!
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A VENDRE à La Chaux-de-Fonds

2 immeubles
bien situés

— quartier Ecole de Commerce
2 logements, atelier et dégage-
ment

— centre ville
4 appartements, café-restau-
rant et garages.

Ecrire sous chiffre P 11620 N, à
Publicitas , 2300 La Chaux-de-Fonds

Par suite d'Imprévu

CAMP DE SKI
moderne, tout confort
(50 places) est à louer du
22 décembre 1967 au 5 jan-
vier 1968. Pour traiter s'a-
dresser : Téléski des Sava-
gnlères S.A., Roches 30,
2610 Saint-Imier.
Tél. (039) 411 80.

CHAMBRE IMMOBILIÈRE NEUCHATELOISE
La Chaux-de-Fonds Le Locle

RISQUES DE GEL
Nous rendons Messieurs les propriétaires et Messieurs
les locataires attentifs aux risques de gel et les enga-
geons à contrôler que les fenêtres des dépendances,
notamment cave, WC et chambre haute soient soi-
gneusement fermées.

En outre, les personnes qui s'absentent pendant les
fêtes doivent prendre toutes mesures pour maintenir
une température suffisante dans le logement et, le
cas échéant, charger un voisin de la surveillance du
chauffage. Le locataire communiquera le nom du
responsable au propriétaire ou à son représentant.

Des avis destinés aux locataires sont à disposition aux
secrétariats.

Chambre immobilière neuchâteloise
Secrétariats :

La Chaux-de-Fonds Le Locle
Serre 11 bis Grand-Rue 16

Tél. (039) 3 45 25 Tél. (039) 5 43 10

CHAMBRE IMMOBILIÈRE NEUCHATELOISE
La Chaux-de-Fonds Le Locle

RISCHI Dl GEL0
Attiriaino l'attenzione dei proprietari p degli lnquilinl
ai rischl dl gelo e çonsigliamo loço, <U pontrollare che
le finestre dei loro locali, la cantina, 11 gabinetto ed
il solaio compresi, siane chiusl con cura.

Inoltre le persone assenti durante le feste devono
prendere le misure necessarie per mantenere una
température sufflcente nel loro appartement©, e, in
caso dl nécessita incaricare il vicino di curare il
riscaldamento. L'inquilino communicherà al proprié-
taire o al suo rappresentante. 11 nome del respon-
sabile.

Chambre immobilière neuchâteloise
Secrétariats :

La Chaux-de-Fonds Le Locle
Serre 11 bis Grand-Rue 16

Tél. (039) 345 25 Tél. (039) 5 43 10



Trois records suisses y sont tombés

Vue générale prise lors d'u n match contre la France.

La piste du Centre sportif est très « rapide »

La Fédération suisse d'athélisme
amateur (FSAA) a homologué dix-
huit records nationaux réalisés dans
le courant de l'année. En voici la
liste :

MESSIEURS. — 200 m. : 20"7 par
Philippe Clerc, le 29 juillet, à Prat-
teln. — 1000 m. : 2'20"8 par Hans-
uli Mumenthaler, le 26 août, à St-
Gall. — 3000 m. : 8'08"2 par Wer-
ner Schneiter, le 13 juin, à Londres.
— 30.000 m. : 1 h. 41'32" par August
von Wartburg, le 24 mai, à Olten.

— 110 m. haies : 14"1 par Werner
Kuhn, le 14 juillet, à St-Gall. —
Poids : 17 m. 33 par Edl Hubacher,
le 24 juin, à Athènes. — Penta-
thlon : 3683 pts par Werner Dutt-
weiler, le 21 mai, à Liestal. — Dé-
cathlon : 7654 pts par Werner Dutt-
weiler, les 17 et 18 juin , à Berne. —
4 x 100 m. : 40"7 par le BTV Aarau,
le 19 août, à Aarau. — 4 x 200 m. :
l'26"5 par le LC Zurich, le 18 juin,
à La Chaux-de-Fonds.

DAMES. — 80 m. haies : 10"9 par

Meta Antenen, le 4 juin, à Sofia. —
Poids : 12 m. 94 par Fry Frisch-
knecht, le 1er juin, à Zurich. —
Pentathlon : 4536 pts par Meta An-
tenen, le 19 mars, à Odessa. —
Relais suédois : 2'20"1 par Old-Boys
Bâle et 2'18"7 par le LC Zurich, le
18 juin, à La Chaux-de-Fonds.

MARCHE. — 3x3000 m. à l'amé-
ricaine : 39'54"8 par le SA Lugano,
le 28 juin, à Lugano. — 3x300 m. :
41'21"6 par le SA Lugano, le 17 juin,
à La Chaux-de-Fonds.

Elle y arrivera le 6 février
LA FLAMME OLYMPIQUE FAIT ROUTE VERS GRENOBLE

Le long périple de la flamme olym-
pique — il s'achèvera le 6 février à
Grenoble lors de l'ouverture des lOes
Jeux olympiques d'hiver — a commencé
samedi. C'est à l'Olympic même, où les
premiers jeux dont l'histoire a gardé le
souvenir eurent heu en 1676 avant Jé-
sus-Christ, qu'est née cette flamme qui
brûlera à Grenoble.

Comme le veut la tradition, cette
flamme naquit de la terre. Elle a été
allumée au moyen de miroirs par le
soleil d'Olympie en plein cœur de l'Al-
tis, l'enceinte sacrée de la vallée for-
mée au pied du mont Kronion par
l'Alphée et le Kladéos, au milieu de
pierres et de colonnes, derniers ves-
tiges du berceau des Jeux olympiques.
Le premier relayeur (notre photo béli-
no AP) a été lé skieur grec Dimitrios
Pappos.

Prudents, les dirigeants du comité
olympique grec, craignant la pluie,

avaient fait naître cette flamme il y
a deux jours. Comme 11 pleuvait sa-
medi au moment où devait débuter la
cérémonie, celle-ci eut lieu non plus
dans l'Altis mais au Musée d'Olympie,
sur le flanc de la colline qui domine
l'enceinte. Avant de rejoindre la Fran-
ce, où elle arrievra mardi après-midi à
Orly, la flamme olympique restera jus-
qu'à lundi matin sur l'Olympe puis
brûlera durant toute la nuit de lundi
à mardi au stade olympique d'Athènes
où se déroulèrent en 1896 les premiers
jeux des temps modernes. t

Pendant la cérémonie, une couronne
de laurier ceinte d'une écharpe trico-
lore, hommage du comité des Jeux de
Grenoble, a été déposée sur la colonne
de marbre élevée dans une clairière
surplombant l'enceinte olympique sur
laquelle sont gravés ces mots : «Ici
repose le cœur de Pierre de Coubertin».

Judo

Aux Bàlois
la Coupe de Suisse

A Delémont, en présence de 500
personnes, Ai Do Kan Bâle a rem-
porté pour la quatrième fois consé-
cutive la Coupe de Suisse en bat-
tant en finale Delémont par 15-9.
L'équipe bâloise était formée de
Werner Mittner, Willi Schierhuber,
Werner Huber , Marcel Gubler, An-
dré Nester et d'Eric Gubler.

Jean Tornare el Bernard Chenaux triomphent
Intéressant meeting du Club haltérophile de Neuchâtel

Le Club de Neuchâtel et au centre le donateur du ch allenge, M. Ryter (av ec lunettes), (photo Schneider)

Samedi s'est déroulé à Neuchâtel dans
les locaux du Club haltérophile de Neu-
châtel la dernière manche pour l'ob-
tention des challenges Eugène Ryter et
Bernard Perrenoud entre l'Haltéro-
Club et le Club Haltérophile de Neu-
châtel. Le challenge Bernard Perre-
noud a été gagné par M. Jean Tor-
nare, ancien président de la FSHA qui
totalise 520,079 points Muttoni sur les
trois concours comptant pour ce chal-
lenge. Bernard Chenaud, grâce à sa
volonté et son assiduité à l'entraîne-

ment sest emparé du challenge Eu-
gène Ryter pour 1967, en totalisant
512.748 points Muttoni aux trois 'en-
contres.

Classement des Espoirs : 1. Pelloz
François, 192.5 kg. (126,944 points Mut-
toni) ; 2. Schule Pierre, 190,0 kg. (125,
295) ; 3. Guyaz Albert, 150 kg. (121,999) ;
4. Curty Philippe 167,5 kg. (118,109) ,
5. Straubhaar Raymond, 150 kg. (115,
25) ; 6. Mina Bernard, 157,5 kg. (111,390) ;
7 Guillod José, 155 kg. (109,622) ; 8.
Fornachon Aimé, 157,5 kg. (103,863).

Classement comptant pour le challen-
ge : 1. Tornare Jean , 310 kg. (184,487
points Muttoni) ; 2 . Chenaux Bernard,
245 kg. (173,273) ; 3. Hoffmann T3oris,
255 kg. (168,159) ; 4. Calderara Daniel,
267,5 kg. (166,291) ; 5. Cariello René,
262,5 kg. (163,183) ; 6. Guyaz Jean-Pier-
re, 232,5 kg. (153,322) ; 7. Erismann Ber-
nard , 222,5 kg. (146,727) ; 8. Calderara
Pierre-André, 232,5 kg. (144,533) ; 9. Bet-
tex Robert, 197,5 kg. (130,241) ; 10.
Erard Philippe, 155 kg. (102,214) ; 11.
Schonenberger Eric, 130 kg. (91,941).

Automobili sme

Les Zurichois ambitieux
L'écurie zurichoise Charles Voegele,

nullement découragée par la malchance
qui l'a poursivie cette saison, vient de
faire quelques acquisitions pour l'an
prochain. En 1968, l'écUrie disposera de
la Bragham dé foniiiflè 1 que le cham-
pion du monde Dennis Hulme pilotait
à Monaco, d'une autre Brabham BT 23
équipée d'un moteur Climax de 2,7 li-
tres et d'une Porsche Carrera 10. Le
bolide de formule 1 sera confié à des
pilotes talentueux qui auront ainsi la
possibilité de faire leurs débuts dans
cette catégorie. Les candidats subiront
divers tests dans les semaines à venir.
La direction de l'écurie est assurée par
Peter Daetwyler tandis que Hans Dietz
en assure la direction technique. Her-
mann Ochsner s'occupera de la prépa-
ration des véhicules.

LES JOUEURS HELVETIQUES ET LE FROID
Les < collants > seront désormais autorises

Sur les terrains enneigés on appré-
cie le «collant-», ou le survêtement.

Ci-dessus Léo Eichmann.

Au cours de sa dernière séance de
l'année; - le comitâ , central de, l'Associa,,
tloh' suisse de footjball a.,pris position
sur la question des collants que lea
joueurs revêtent pour se protéger con-
tre le froid, durant les matchs offi-
ciels en hiver. Il en est arrivé à la
conclusion que l'interdiction des col-
lants décidée par la commission des
arbitres n'était pas réglementaire. Les
collants sont donc désormais autorisés
pour les matchs officiels.

La demande de réexamen du FC
Aarau de la suspension du joueur
Heinrich Bauer, coupable de voies de
fait au cours du match de Coupe Lu-
gano - Aarau, a été repoussée et les

sanctions confirmées (trois matchs de
suspension et amende de 100 francs).
Le FC Aarau a déposé un recours de-
vant le Tribunal arbitral de l'Associa-
tion qui devra donc encore examiner
cette affaire.

Il a enfin été décidé que les éven-
tuels matchs à rejouer des quarts de
finale de la Coupe devront avoir lieu
le mercredi 28 février (les quarts de
finale étant prévus pour le 25 février).

En France
PREMIERE DIVISION (13e journée)!

Nice - Angers 2-1; Ajaccio - Lille 2-1;
Bordeaux - Metz 1-0 ; Nantes - Mo-
naco 0-0 ; Red Star - Sedan 3-0 ; Va-
lenciennes - Sochaux 0-0 ; Aix - Lyon
2-0 ; Lens - Strasbourg 1-0 ; Saint-
Etienne Marseille 2-0 ; Rouen - Ren-
nes, remis. — CLASSEMENT: 1. Saint-
Etienne 18-30 ; 2. Bordeaux 18-24 ; 3.
Nice 18-23 ; 4. Marseille 18-23 ; 5. Se-
dan 18-22.

Championnat suisse
de 1ère ligue

SUISSE ROMANDE : CS Chênois -
Rarogne 2-2 ; Vevey - Le Locle 4-0.

SUISSE CENTRALE : Concordia -
Zofingue. 4-0 : Durrenast - Nordstern
3TL.„ ip je _ i___o aaù__ fifcuoa lSUISSE ORIENTALE : _v.endr_3io-
star - Red Star 2-1 ; Amriswil - Wid-
nau 2-0.

Championnat
des Nations

A Lisbonne, en match comptant pour
le championnat d'Europe des Nations,
le Portugal et la Bulgarie ont fait
match nul 0-0. Ce résultat n'affecte
toutefois pas le classement final du
groupe 2 où la Bulgarie était d'ores et
déjà qualifiée.

Un championnat suisse
de marche à La Chaux-de-Fonds
Il se déroulera le 2 juin sur le parcours de Biaufond

Au cours de l'assemblée des délégués
de la section marche de la Fédération
suisse dlathlétisme amateur, à Bad
Gutenberg, M. Gilbert Bornadel (Bus-
sens) a été réélu président. Les délégués
ont décidé de porter de 19 à 20 ans
l'âge limite pour les juniors, adoptant
ainsi le règlement en vigueur dans les
autres pays. Enfin, pour 1968, ils ont
établi le calendrier suivant :

10 mars : épreuve de sélection sur
20 km. à Langenthal. — 24 mars : Suis-
se - Espagne sur 20 km. à Langenthal.
— 13 avril : Ruban blanc de Zurich sur
20 km. — 21 avril : épreuve de sélec-
tion sur 35 km. à Estavayer. — 27 avril :
championnat zurichois des 20 km. — 28
avril : championnat des PTT sur 15 km.
à Berne. — 3 mai : épreuve internatio-
nale sur 20 km. à Zurich. — 19 mai :

Suisse - Hollande - Belgique sur 35
km. à Rancate. — 2 juin : championnat
suisse de la Mon tagne à La Chaux-
de-Fonds. — 9 juin : épreuve de sé-
lection sur 50 km. à Lausanne. — 23
juin : France - Allemagne - Suisse sur
20 et 50 km. à Paris. — 8-20 juin : camp
d'entraînement des cadres olympiques
à St-Moritz. — 21 juillet : championnat
suisse des 50 km. à Lugano. — 18 août :
épreuve internationale sur 50 km. à
Urdorf. — 22 septembre : champion-
nat suisse des 75 km. à Morges. — 6
octobre : épreuve internationale en
nocturne à Thoune. — 27 octobre : re-
lais international Airolo-Chiasso. — 31
octobre : épreuve internationale en noc-
turne à Lugano. — 23 novembre : épreu-
ve internationale sur 100 km. à Luga-
no. — 7 décembre : assemblée des dé-
légués à Lausanne.

Tennis

La Fédération britannique
suspendue

« C'est une mesure antidémocratique
et illégale qui enfreint les règlements
internationaux. La Fédération britan-
nique sera suspendue à partir du 1er
janvier prochain », a déclaré M. Giorgio
de Stefani, président de la Fédération
internationale, an sujet de la décision
de la Fédération britannique d'abolir
toute distinction entre joueurs amateurs
et professionnels à partir du 22 avril.
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NOS NOUVEAUX TÉLÉVISEURS MULTI - NORMES,
FABRIQUÉS SPÉCIALEMENT POUR LA SUISSE
FRANÇAISE, LES SEULS ÉQUIPÉS DE 2 CHASSIS
SÉPARÉS POUR LA SUISSE ET LA FRANCE SONT
MAINTENANT LIVRABLES
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Nombreux modèles, du téléviseur portatif au
meuble combiné de style

dès Fr. I ITT^m m

Prospectus et démonstrations par nos agents officiels :

B_-}ll_T_rCD * _T _o Avenue Léopold-Robert 76
ISKUlltlCK 6t V Téléphone : (039) 31212

G
CDCC A DH Rue Neuve 1 ]

• iKEjAKI/ Téléphone : (039) 32783
LA CHAUX-DE-FONDS

CADEAUX DE GOÛT ^B f̂i-B
A PRIX... DOUX ! AU BÛCHERON
corbeille à linge 3.— jeté de divan 19.— table TV 65.—
bibelot 5.— poignard 27.— armoire à chaussures 67.—
sellette 7.50 duvet 32.— couvre-lits 69.—
cuivre 9.— guéridon 32.— servir-boy 79.—
caravelle 10.— table radio 35.— tour de lits 95.—
animal peluche 12.— lampadaire 35.— tapis 110.—
miroir 12.— garniture de hall 37.— bureau 112.—
descente de lit 15.— porte-parapluies 39.— commode 129.—
porte-journaux 16.— selle de chameau 47.— armoire 155.—
jardinière 19.— pouf égyptien 48.— bar 178.—
couverture 19.— fauteuil 49.— salon 180.—
chaise 19.— guitare 55.— entourage avec coffre 195.—

BSjj|H SJj% gy_-_yg 58- av - Léopold-Robert Téf. (039) 3 38 28

K_JHy_flË LA GRANDE MAISON DES PETITS CADEAUX
AU BÛCHERON 
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Offrez à votre ̂ fe
organisme un
bain de soleil
SOLIS quotidien. 'iSt . ¦ 
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Le moderne
soleil SOLIS :.
N°142 distribue m, .
des rayons ultra- ma
violets et infra :"̂ ^|i- Jp
rouges bien - '"n|̂ f̂faisants , prend f̂fl 
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peu de place et TMr"**̂
se transporte
facilement. En couleurs modernes

à partir de Fr. 98.—
dans les magasins spécialisés

Cet appareil SOLIS est en vente chez

C. REICHENBACH
Electricité - Télévision - Radio

Léopold-Robert 70 Tél. (039) 2 36 21
La Chaux-de-Fonds

m C I N É M A S  • |
lBgEE_-___E_-K_-f___Tl 20 b 30

Iv* *lt___a_Bi_lnrT'tT .'i 18 ans
Un grand film policier français

Pierre Brasseur, Lili Palmer, Laurent Terzieff
| LE GRAIN DE SABLE
_ Un bourbier d'intrigues et de passions

se déroulant dans le milieu de la haute finance

lB33H3__________l_____i 20 h' 30
_, La plus terrible chasse à l'homme de l'histoire

des grands westerns actuels !
_ FACE D'ANGE

' Le plus long jour de la vengeance
Giuliano Gemma, Francisco Rabal, Gaforiella Giorgelli

Technicolor 16 ans Parlé français

lll -Tl _FTt. -J, f i  W>1 II ilcl 1-S h et m n m
Bl ¦¦ i __J_3 ___ _a_K-_<Â-J i8 ans révolus
_ cinéma d'art et d'essai

Le classique des classiques
Une œuvre majeure de la grande équipe du cinéma

français, Marcel Carné et Jacques Prévert
LE JOUR SE LÈVE

M Avec Jean Gabin , Arletty, Jules Berry, Françoise Rosay

ifljEHEBE-I-iEE-l ao h- 30
¦
¦ Un film sur les plus beaux camps de nudistes

| LES FILLES DU DIEU SOLEIL
m En couleurs 18 ans Parlé français

HJTjQBjBj B B13T3 M h. 30
_ En grande réédition

Une des plus brillantes réussites du cinéma français
Gérard Philipe, Gina Lollobrigida
dans le film de Christian Jaque

FANFAN LA TULIPE
| Le film d'action que vous voudrez tous voir et revoir ,

1 Sd»f:^ V̂ kHPSU 20 h' 30

_ Il y avait autant de cadavres que de jolies filles...
I MAROC - DOSSIER NUMÉRO 7

Avec Gène Barry, Eisa Martinelli , Leslie Phillips,
' Cyd Charisse, Alexandra Stewart
g En première vision Panavision-Couleurs

Fabrique d'ar ticles de luxe en
plein essor

cherche

locaux plus grands
à louer à La Chaux-de-Fonds,
agréables, modernes et clairs,
pour ateliers et bureaux, cou-
vrant environ 500 m2.

Faire offres détaillées sous chif-
fre P 11646 N, à Publicitas S.A.,
2300 La Chaux-de-Fonds.

A LOUER dans le quartier des
Mélèzes, pour tout de suite

1 appartement
moderne de 3 pièces, chauffé , rez-
de-chaussé, Fr. 310.— charges com-
prises

2 garages
chauffés, à Fr. 58.—.

Ecrire sous chiffre DS 26841, an
bureau de L'Impartial.

Boucherie-Charcuterie
du Grand-Pont

D. GENTIL
Avenue Léopold-Robert 110

Tél. (039) 2 22 24

POULET FRAIS DU PAYS
POULARDE MONARCH EXTRA

LAPIN FRAIS DU PAYS
AGNEAU

ROGNONNADE DE VEAU
LANGUE DE BŒUF

fraîche et fumée
Beaux choix de PORC FUMÉ

au plus juste prix
GÉNISSE - VEAU
PORC de 1er .choix

or. 'SALAMI CittertO 'et Négroni-y

Se recommande

Décolleteur
qualifié

serait engagé par importante fabri-
que du Locle.
Appartement moderne à disposition.
Ecrire sous chiffre P 50248-28, à
Publicitas S.A., 2300 La Chaux-de-
Fonds.



LUNDI
SOTTENS : 12.05 Au carillon de midi .

12.35 10 - 20 - 50 - 100 I 12.45 Informa-
tions. 12.55 Feuilleton. 13.05 Les nou-
veautés du disques. 13.30 Musique sans
paroles. 14.0O Miroir-flash. 14.05 Réa-
lités. 14.30 La terre est Wjnde. 15.00
Miroir-flash. 15.05 Concert chez soi.
16.00 Miroir-flash. 16.05 Le rendez-vous
de seize heures. 17.00 Miroir-flash.
17.05 Perspectives. 17.3o Jeunesse-Club.
18.00 Informations. 18.10 Le micro dans
la vie. 18.35 La revue de presse. 18.45
Sports. 19.00 Le miroir du monde. 1930
Bonsoir les enfants ! 19.35 Mangez vo-
tre téléphone ! 20.00 Magazine 67. 20.20
L'Escarboucle bleue, pièce. 21.15 Opé-
ration Edelweiss. 22.1o Découverte de
la Littérature et de l'Histoire. 22.30 In-
formations. 22.35 Sur les scènes du
monde. 23.00 La musqiue contempo-
raine en Suisse. 23.25 Miroir-dernière.
23.30 Hymne national.

2e Programme : 12.00 Midi-musique.
18.00 Jeunesse-Club. 19.00 Emission
d'ensemble. Per i lavoratori italiani in
Svlzzera. 20.00 Vingt-quatre heures de
la vie du monde. 20.20 Feuilleton. 20.30
Regards sur le monde chrétien. 20.45 Le
Chœur de la .Radio suisse romande
21.00 Compositeurs favoris 21.46 Giro-
lamo Frescobaldi. 23.05 Hiver d'ici et
d'ailleurs. 22.30 Actualités du jazz.
23.00 Hymne national.

BEROMUNSTER : Informations-flash
à 15.00, 16.00, 23.15. — 12.30 Informa-
tions. 12.40 Commentaires. Compli-
ments. Musique. 13.00 Orchestre. 13.30
Solistes. 14.00 Magazine féminin. 14.30
Chants italiens. 15.05 Musique cham-
pêtre. 15.3o Récit en patois nidwal-
dien. 16.05 G. Soilti au pupitre. 17.30
Pour les enfants. 18.00 Informations,
Météo. Actualités. 1850 Disques pré-

sentés. 19.00 .Sports. Communiqués.
18.15 Informations. Echcj du terrips.
20.00 Concert sur demande. 20.25 No-
tre boite aux lettres. 21.3o L'Obole de
la Veuve, pièce. 22.15 Informations.
Commentaires. Revue de presse. 22.30
M. Plattner et l'Orchestre récréatif.

MONTE-CENERI: Informations-flash
à 14.00, 14.30, 15.30, 16.00, 18.00, 22.00. —
12.10 Musique. 12.30 Informations . Ac-
tualités. 13.00 Los Rubies. 13.2o Orches-
tre Radiosa. 13.50 Les 101 violons. 14.05
Juke-box. 14.45 Palette sonore. 15.00
Disques. 15.15 Les grands interprètes.
16.05 Concert. 16.50 Chants hébraïques.
17.00 Radio-jeunesse. 18.05 Composi-
teurs, contemporains. 18.30 Accordéon.
18.45 Journal culturel. 19.00 Disques..
19.15 Informations. Actualités. 19.45
Mélodies et chansons. 20.00 Arc-an-cie,
sportif . 20.30 Musique moderne. 21.15
Musique de danse. 21.45 Voix et guita-
re. 22.05 Case postale 230. 22.35 Petit
bar. 23.00 Informations. Actualités.
2350 Sur deux notes.

MARDI
SOTTENS : 6.10 Bonjour à tous ! 6.15

Informations. 7.15 Miroir-première. 8.00
Miroir-flash. 9.00 Miroir-flash. 9.05
La clé des champs. 10.00 Miroir-flash.
11.00 Miroir-flash. 11.05 Emission d'en-
semble. 12.00 Miroir-flash.

BEROMDNSTER : Informations-flash
à 6.15, 7.00, 9.00, 10.00, 11.00. - 6.20 Dis-
ques. 7.10 Concert. 7.3o Pour les au-
tomobilistes. 8.30 Concert. 9.05 Le sa-
vez-vous encore ? 10.05 Mélodies. 11.05
Emission d'ensemble. 12.00 Pour la
campagne.

MONTE-CENERI: Informations-flash
à 6.30, 7.15. — 6.35 Bande sonore. 7.00
Musique. 8.00 Pause. 11.05 Les heures
de la musique. 13.00 Revue de presse.

Bonnes surprises

TÉLÉVISION • POINTS DE VUES
par FREDDY LANDRY

Ricet Barrier est amusant, lucide,
intelligent), Les Parisiennes, pleines
de vivacité, Françoise Pottier , excel-
lente questionneuse sous une appa-
rence fragile. Et cela donne une
bonne partie « dialogues » dans une
émission de variétés. Le texte des
chansons de Ricet Barrier est assez
riche, celui des chansons des Pari-
siennes souvent fort drôle. Ce quatuor
de filles pleines de « pep » conduit à
certains numéros de danse bien ré-
glés, où l'on rertouve la formation
rigoureuse de la danse. Pierre Mat-
teuai filme le tout simplement, dans
un bon décor d'intérieur bourgeois un
peu snob, qui convient mieux aux
Parisiennes qu'aux textes de Ricet
Barrier. L'inégalité de Pierre Mat-
teuzi est chose surprenante, du man-
que total de goût entourant Gains-
bourg à la nette efficacité spectacu-
laire de cette dernière émission.

La neige a fondu sur la Manicoua-
gan est un moyen-métrage d'un ci-
néaste canadien d'origine française,
Arthur Lamothe, qui a fait un peu
tous les métiers énumérés par un
personnage du film et qui, mal connu
malheureusement, est à compter par-
mi les meilleurs du jeune cinéma
canadien. Il est peut-être le meilleur,
mais il faudra le découvrir.

Son film est simple, très simple : 11
est entièrement fait du point de vue
Intérieur du personnage féminin, jeu -
ne femme mariée à un pionnier qui
vit uniquement pour la construction
d'un barrage, mais refuse de ras.er
enfermée dans la neige d'une ville
créée artificiellement et veut partir
vers le soleil. Elle attend sur l'aéro-
port le départ d'un avion, qui se fait
attendre à cause du temps. Les sou-
venirs remontent à sa mémoire, leur
passé, l'amour naissant, la vie pour

le barrage, ses aspirations qui con-
tredisent parfois la volonté de son
mari («H a l'habitude de tracer son
sillon tout droit », en fils de paysan
devenu ingénieur) . Un chanteur , Gil-
les, la fait rêver à cet autre chose
qui lui échappera peut-être aussi.
Une image, un mot, un regard , un
son, le ven t, le bruit de l'avion , un
aboiement de chien, tout provoque en
elle la montée des souvenirs. Tout est
le reflet de ce qui se passe dans sa
mémoire, enrichi par l'émotion. C'est
dire que si le film est simple, sa
construction est assez touffue , parfois
difficile à saisir. Lamothe, à l'origine,
devait tourner un documentaire sur
la construction d'un barrage, ouvrage
collectif qui représente un certain
lyrisme de notre époque , avec sa du-
reté, le courage qu 'il fau t, l'enthou-
siasme technique ou patriotique qu 'il
exige. Le documentaire existe, qui se
mêle pourtant à la fiction . Et le
témoignage, s'il a surpris les com-
manditaires — l'Office National du
Film du Canada — est peut-être le
meilleur clans un problème de ce
genre, l'objet — ici le barrage —
vivant ' mieux au contact même re-
fusé de l'humain — par la jeune
femme.

Qu'un tel film passe à l'heure^
samedi dernier encore, réservée au
Saint n'est pas pour nous déplaire ,
s'il doit avoir surpris , déconcerté et
choqué les admirateurs de M. Tem-
plar en vacances. Je me demande
pourtant si la télévision n 'a pas ainsi
commis une erreur de programma-
tion , La neige a fondu sur la Mani-
couagan étant un « plaisir du ciné-
ma » moins accessible que d'autres
films, comme Le Roi et le général
du Bulgare Radev qui passa samedi
en fin de soirée. Cet excellent film
montre que les Bulgares peuvent té-
moigner sur le passé — l'histoire re-
pose sur des faits partiellement au-
thentiques — sans sectarisme de la
vision politique.

F. L.

LA RADIOACTIVITÉ AU SERVICE DU DIAGNOSTIC

Cela ressemble au chant d'un oiseau.
Un canari, très exactement. Et pourtant ,
nous sommes dans une salle de labora-
toire de la clinique médicale universitaire
de l'Hôpital cantonal de Lausanne.

Le . canari » est en réalité un instru-
ment de contrôle pour les manipula-
teurs les plus exposés aux radio-élé-
ments, car l'émission médicale de ce
soir est consacrée à la radioactivité au
service du diagnostic.

La radioactivité, c'est la désintégration
d'un noya u d'atome. On se sert en
médecine de certains éléments chimi-
ques radioactifs , les isotopes. Le médecin
veut en e f f e t  obtenir un diagnostic le' plus exact possible. Et pour obtenir le
plus grand degré de précision, lorsqu'il
s'agit d'un organe interne, on introduit
à l'intérieur même de l'organe des élé-
ments chimiques, les isotopes radioactifs ,
qui jouent le rôle d'éclaireurs. On les
utilise comme indicateurs , la substance
radioactive permet de suivre le trajet
des isotopes dans l'organisme , leur évo-
lution, leur stockage, leur élimination.

Cette émission, réalisée par Jean-
Claude Diserens et Alexandre Burger,
montrera un exemple précis . Celui d'un
malade pour lequel le médecin a besoin
d' un examen détaillé du foie. On pra-

tique une injection intraveineuse d'un
sérum physiologique comportant des
radio-isotopes, ceux-ci vont aller se
f ixer  dans certaines cellules du foie , d'où
ils émettront des radiations qui seront
recueillies par un appareil que l'on pour-
rait comparer à un écran de télévision.

Une image est composée d'une multi-
tude de petits points : les radio-élé-
ments, à l'intérieur du foie , émettent des
ondes transformées en points sur une
plaque, de l'addition de ces points naît
une image de la configuration du fo ie
du malade, en somme l'équivalent d'une
photo qui aurait été faite à l'intérieur
même de l'organe. Cette « photo » du
foie est ensuite projetée sur un récepteur
de télévision en couleurs qui permet
d'examiner en détails des contrastes.
Ainsi, grâce aux radio-éléments, le mé-
decin peut mettre en évidence des petits
territoires envahis par la maladie, qui
ne lui seraient pas apparus avec les
moyens d'investigations habituels.

On verra aussi comment, avec les
radio-isotopes, on peut détecter des pe-
tites tumeurs du cerveau ; l'une, par
exemple, empêchait un malade de mar-
cher normalement ; une opération, et le
boitillement a disparu.

(TV romande)

LUNDI
17.00 La Giostra
18.00 Les jeune s aussi

Voir ci-contre.
18.45 Téléjournal
19.00 Horizons

L'émission ville-campagne. Les
Romands au Poly. (2)

19.25 Trois petits tours et puis
s'en vont

19.30 Le maître d'école
20.00 Téléjournal
20.20 Carrefour
20.35 Progrès de la médecine.

Voir ci-contre.
21.45 Un Serviteur modèle

Un film de la série Destination
Danger. Voir ci-dessous.

22.35 Téléjournal
22.45 Soir-information

10.12 Télévision scolaire
12.30 Paris-Club
13.00 Actualités télévisées
14.03 Télévision scolaire
17.05 Télévision scolaire
18.25 Magazine féminin
18.55 Livre mon ami

Une émission de Cl. Santelli.
19.20 Bonne nuit les petits
19.25 Actualités régionales
19.40 L'Ane Culotte

Feuilleton.
19.55 Annonces et météo
20.00 Actualités télévisées
20.35 En direct avec.

Guy Mollet.
21.35 Pas une seconde à perdre

Une émission de jeu de Pierre
Bellemare, Jean-Paul Rouland.

22.15 Le monde parallèle
Le monde des illusions.

23.10 TVA
23.25 Actualités télévisées

14.00 Cours professionnels
18.00 Cours professionnels
19.40 Kiri le clown
19.45 24 heures actualités
20.00 Appel pour UNICEF

par Marlon Brando.
20.10 Monsieur Cinéma

Jeu.
20.40 Le Banni

Un film d'H. Hughes, avec Jane
Buetel, Jeanne Russel, Thomas
Mitchell. Voir ci-contre.

22.15 Thèmes et variations du
cinéma
Une émission d'Armand Panigel.

22.45 24 heures actualités

18.15 Cours d'italien. 18.45 Fin de jour-
née. 18.55 Téléjournal. L'antenne.
19.25 Télé-sports. 20.00 Téléjournal.
20.20 Les gens heureux. 21.10 La vie
en Union soviétique. 22.10 Téléjournal.
22.20 H manque un cadavre, téléfilm.

16.40 Téléjournal. 16.45 Magazine fé-
minin. 17.40 Livres mes amis. 18.00
Téléjournal. 18.05 Programmes régio-
naux. 20.00 Téléjournal. Météo. 20.15
Panorama de l'actualité. 21.00 Musi-
que au studio B. 21.45 Avant la nou-
velle saison de ski. 22.30 Téléjournal.
Commentaires. Météo. 22.50 Nos col-
lègues les robots. 23.35 Téléjournal.

17.45 Informations. Météo. 17.50 Car-
tes sur table, téléfilm. 18.20 Plaque
tournante. 18.55 Extraits de films al-
lemands. 19.27 Météo. Informations.
Actualités. 20.00 Nouvelles du monde
chrétien. 20.15 Jérusalem, ville trois
fois sainte. 21.00 L'ile des réprouvés,
film. 22.30 Informations. Météo. Ac-
tualité.

Un film de la série « Destination
Danger »

La vie de Gregori Bénarès est une
suite d'intrigues, d'escroqueries et de
chantage. Mais il n'en demeure pas
moins un personnage important.

John Drake est chargé de mettre à
Jour une de ses nombreuses activités
malhonnêtes pour pouvoir enfin le met-
tre hors d'état de nuire. Ayant rega-
gné Rome en compagnie de son épou-
se, Bénarès s'installe dans une somp-
tueuse demeure appartenant à une
vieille famille romaine... et où le maitre
d'hôtel se trouve être... comme par ha-
sard, John Drake.

Celui-ci va essayer de surprendre les
conversations et les fréquentations du
couple. Mais sa tâche sera rendue dif-
ficile par l'antagonisme des deux hom-
mes. Bénarès, brutal , autoritaire, n'ap-
précie guère l'attitude de son maître
d'hôtel, qui a une certaine tendance à
se mêler de ce qui ne le regarde pas.,

(TV romande.)

Un Serviteur f idèle
^t Cosmopress

lES 
_*

Le feuilleton illustré
des enfants

par Wilhelm HANSEN

Petzû Riki
et Pingo

«LE BANNI»
Un film américain d'Howard Hugues.

Doc, vieux voleur de chevaux, recherche
une superbe bête qui lui a été volée. La
piste le conduit à un jeune voleur, Bily
le Kid, froid , impitoyable et surtout
grand virtuose du pistolet. Doc pourrait
faire intervenir son vieil ami, le sheriff ,
qui fut lui aussi un hors-la-loi, mais il
n'aime pas mêler la police à ses affai-
res. Et de plus il s'est pris d'une sorte
d'amitié pour son jeune rival.

Le sheriff finit par tuer Doc acci-
dentellement, ce qui lui vaut les sar-
casmes de Billy. Avec : Jane Russel,
Thomas Mitchel, Walter Huston, Jack
Buetel.

MATRIARCAT ET MISOGYNIE
Cette émission enchaîne directement

après la projection du film « Le Banni »
et prend comme point de départ le
rôle très particulier que le réalisateur
de ce film Howard Hugues a réservé
à la seule héroïne féminine du film
Jane Russel dont c'était la première
apparition à l'écran. Les attitudes pro-
vocantes de la jeune héroïne entraînè-
rent des difficultés et des retards à la
sortie du film, sans doute autant que
les péripéties de son rôle où l'on voit
les deux hommes qui l'aiment essayer
de la troquer entre eux contre un che-
val qu'ils lui préfèrent. Dicton western
célèbre : « La meilleure femme ne vaut
pas un bon cheval ».

Le thème de rémission s'Impose :
dans une société où règne, dit-on, le
matriarcat, cette manifestation de mi-
sogynie (qui apparaît semble-t-il pour
la première fois dans ce film) a-t-elle

eu des « variations » dans l'évolution
des westerns qui en sont, semble-t-il
arrivés à donner aux femmes des rôles
de moins en moins « féminins ».

(TV française 2e chaîne)

L'émission de Nathalie Nath est con-
sacrée à René Allio, décorateur de théâ-
tre, réalisateur de t La Vieille Dame
indigne », qui vient de tourner son
second film, « L'Une ou l'Autre », avec,
comme principale interprète, sa propre
femme, Malka Ribowska.

Le « gros plan » de ce mois-ci sera
consacré à ce cinéaste. Interview et
extraits de son film. Une femme de
30 ans prend conscience du temps, de
ses rapports avec les autres, des rapports
entre la vie rêvée et la vie réelle. Le
film a été tourné .au théâtre d'Auber-
villiers. « Je n'ai pas fait un film sur
les gens de théâtre, dit le réalisateur,
mon histoire pourrait aussi bien avoir
pour héroïne une vendeuse de magasin,
mais je ne connais pas les coulisses d'un
magasin, en revanche j e connais bien
celles du théâtre et j'ai ainsi une toile
de fond parfaitement authentique. On
ne peut évoquer véritablement que ce
que l'on connaît bien. »

Le bloc-notes, résumant les principales
Informations cinématographiques du
mois, complétera le sommaire de cette
émission. (TV romande)

Les jeunes aussi :
cinéma



paré pour de ^̂ i" \ I
grisantes V ^̂ fCZ*\ »descentes \ SC^̂ T Â...et pour .'après-ski 
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Une idée?
un cadeau...
un petit meuble!

Vous trouverez dans nos magasins
un choix de plusieurs centaines de petits
meubles pour compléter votre intérieur
moderne — classique — style...
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GENÈVE SERVETTE —
LA CHAUX-DE-FONDS

' Autocars GIGER
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Tél. (038) 6 38 50

Concessionnaire officiel pour le canton

t 

Cadeaux
utiles

CH. WEBER
bcllcl l"
maroquinerie

Fritz-Courvoisier 12

r un ¦̂RWS'¦JSflmnom sûr ma npourvos I

LPrêt
^i_flBHBH

^^  ̂Veuillez me (aire parvenir votre documentation.

yW Nom: Prénom:
W Rue:
F Localité: 17

GO.UA d IU.UI - iiiipiiiiH- fie Courvoibiui S. A

PARIS
Voyage en groupe Nouvel-An

Aller: nuit du 29-30 décembre 1967
Retour: le 2 janvier 1968

PRIX DU BILLET Ire classe Fr. 121.—
aller et retour en groupe

PRIX DU BILLET 2e classe Fr. 82.—
aller et retour en groupe

COUCHETTES, supplément Fr. 15.—
(dernier délai d'inscription: 22 décembre 1967)

Programmes à disposition

(TwOYAGES ET
VL* TRANSPORTS S.A.

Avenue Léopold-Robert 62 La Chaux-de-Fonds
Téléphone (039) 327 03

JM Pianos

HBE IERREGAUX
Rue du Locle 23

' ¦ ¦ <ll « -ll.yi.—n»ii ",<

Parmi les travaux qui ne se laissent pas
ajourner, compte aussi le

déblayage de la neige

Souvent lorsqu'il tombe pendant la nuit de grandes
quantités de neige, il manque la main d'œuvre néces-
saire. Une fraiseuse à neige, qui exécute le travail de
10 pelleteurs de neige habiles, ne mange ni foin ni
avoine, mais est jour et nuit à disposition.

JACOBSEN
IMPERIAL Snow Jet!

Examinez la fraiseuse en demandant une démonstra-
tion. Prospectus et indications de représentants par
la maison

Otto Riche! S.A. 1181Saubraz
Téléphone 021 / 74 3015
Succursale de la maison Otto Richel AG, 5401 Baden



La Loterie romande augmente le nombre de ses tirages
La Loterie romande — qui a tiré

samedi sa 255e tranche — a décidé
de porter à 12 le nombre de ses
tranches annuelles dès l'an pro-
chain. Elle pourra ainsi augmenter
le montant de ses versements aux
œuvres d'entraide et d'utilité publi-
que, ce qui lui vaudra sans doute
de nouvelles marques de gratitude.
Le prochain . tirage de la nouvelle
série aura lieu le 6 janvier - déj à, à
Pully près de Lausanne.

Mais, elle étajt samedi à Vua-
dens (Fribourg) pour son dernier
tirage de l'année. Et, comme d'ha-
bitude, elle y fut reçue avec cha-
leur et amitié. M. René Ayer , an-
cien conseiller d'Etat , était là. M.
Robert Menoud, préfet de la Gruyè-
re, aussi. Et les autorités commu-
nales avec — à leur tête — M. L.
Guigoz. Et même le curé de Vua-
dens, l'abbé Robert Papaux. Quant
à la Loterie, elle était représentée
par son président, Me Alfred Mar-
got, de Lausanne, son directeur,
M. Alain Barraud, le président de
sa Comission de presse, M. Paul
Bourquin, et son secrétaire canto-
nal frïbourgeois, M. Zwahlen.

Au cours d'une réception organi-
sée par les autorités du lieu, M. R
Ayer, ancien conseiller d'Etat frï-

bourgeois, et M. L. Gui_nz , l'indus-
triel bien connu, qui est syndic de
Vuadens, dirent l'estime de la po-
pulation fribourgeoise pour les ef-
fort inlassables accomplis par l'ins-
titution romande. Ils furent , remer-
ciés par Me A. Margot, président.

Le tirage avait attiré une foule
énorme dans la grande salle de
l'hôtel de la Gare. Il fut  précédé
d'une allocution de M. Arnold Ae-
bischer , président de la délégation
fribourgeoise qui s'attira de vifs
applaudissements en annonçant
qu 'à ce jour , la Loterie romande a
versé 56.000.000 de francs aux œu-
vres romandes. On avouera que
c'est quelque chose. De très belles
productions agrémentèrent les opé-
rations toujours suivies avec atten-
tion et valurent à la fanfare la
, Guéria » et au chœur mixte V* Es-
pérance » — deux ensembles d'une
rare qualité — des applaudisse-
ments nourris et mérités, (g)

Les billets suivants sont sortis ga-
gnants :

Les billets se terminant par 1 et 8
gagnent 6 fr.

Les billets se terminant par 76 et 86
gagnent 10 fr.

Les billets se terminant par 958,
.26, 731 et 273 gagnent 20 fr.

Les billets se terminant par 8(5,
690 et 982 gagnent 30 fr .

Les billets se terminant par 2686,
8389, 9079 et 9611 gagnent 100 fr.

Les billets 040.783, 096.696. 128.727
180.603, 159.416, 190.952, 213.118, 071.392,
174.147, 170.739 gagnent 200 fr.

Les billets : 091.998, 193.602, 149.143,
062.815, 128.205, 169.854, 195.756, 198.233,
054.690, 137.694 gagnent 400 fr.

Les billets : 100.836, 120.550, 170.836,
043.945, 1,3.213, 091.396, 100.804, 053.101,
207.325, 106.863 gagnent 600 fr.

Les billets : 116.850. 052.872, 097.149,
197.165, 171.596, 116.763, 200.185, 106.057,
172.947, 158.266 gagnent 800 fr.

Les billets : 099.022, 108.159, 056.719,
098.344, 178.000, 109.740, 042.750, 207.433,
188.810, 170.517 gagnent 1000 fr.

Le billet : 092.785 gagne 10.000 fr.
Le billet : 070.989 gagne 30.000 fr.
Les billets : 090.983 et 219.590 gagnent

100.000 fr.
4 lots de consolation de 500 fr. ont

été attribués aux numéros 090.982,
090.984, 219.589 et 219.591.

(Seule la liste de tirage fait foi).

PORRENTRUY
Tragique détermination

•y. . .  . ;. .  : .*, £*£_*.;;_ j._j<q 0Un habitant de Delémont, manoeu-
vre. 58 ans, J. WC, s'est jeté sous le
train qui arrive de Porrentruy venant
d'Aile. Le drame s'est déroulé au pas-
sage à niveau de la cité, à l'entrée de
la ville, hier à 14 h. 25. Le malheu-
reux, qui fut traîné sur une distance
de 60 mètres, a été tué sur le coup.

(jl)

Le Locle
Veillez donc, car vous ne savez ni
Is jour, ni l'heure où le Seigneur
viendra.

Matfh. 24, v. 42.
Madame Paul Guiliet-Jeanprêtre ;
Madame et Monsieur Bernard Drouel-Gulllet et leurs enfants Claude,

Prisca et Biaise ;

S 
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enifants de feu Jules Guillet ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petlts-enfants de feu Julien Jean-

prêtre ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le profond chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

Paul GUILLET
leur très cher époux, papa, beau-père, grand-papa, frère, beau-frère ,
parrain, oncle, cousin, paren t ©t ami, que Dieu a repris à Lui, subitement,
dans sa 68e année.

I L E  

LOCLE, le 16 décembre 1967. •
L'incinération aura lieu lundi 18 décembre, à 15 heures, au crématoire

de La Chaux-de-Fonds.
Culte à 14 heures, à la Maison de Paroisse du Locle.
Domicile mortuaire :

Ml-Côte 14, Le Locle.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

__^_^_^_HH__a-_^-^_H-^-l-D_H_H_Hi

La famille de
i

MONSIEUR WILLY ZWAHLEN

vivement touchée de la sympathie qui lui a été témoignée pendant les
jours de deuil, exprime à toutes les personnes qui l'ont entourée toute sa
reconnaissance.

MONSIEUR ET MADAME ETIENNE MEYLAN ET LEURS ENFANTS,
MONSIEUR ET MADAME MARCEL MEYLAN ET LEURS ENFANTS,

très touchés de l'affectueuse sympathie qui leur a été témoignée pendant
ces jours de deuil, adressent à toutes les personnes qui les ont entourés,
leurs sentiments de profonde et sincère reconnaissance.

MADAME ET MONSIEUR GILBERT LUTHI-LAUPER,
MADAME JULES LARDON-LAUPER,

très touchés de l'affectueuse sympathie qui leur a été témoignée, pendant
ces jours de deuil, adressent à toutes les personnes qui les ont entourés,
leurs sentiments de profonde et sincère reconnaissance.

MONSIEUR ALFRED JEANRENAUD
MONSIEUR ET MADAME RENÉ JEANRENAUD-WENGER

ET LEUR FILS
AINSI QUE LES FAMILLES PARENTES ET ALLIÉES
profondément touchés par l'affection et la sympathie qui leur ont été
témoignées pendant ces jours douloureux, expriment à toutes les personnes
qui les ont entourés leurs sentiments de reconnaissance émue.
Les présences, les messages ou les envois de fleurs leur ont été un
précieux réconfort.

Chambrellen, décembre 1967. (

I

Dieu a tant aimé le monde
qu'il a donné son Fils uni-
que afin que quiconque
croit en Lui ne périsse
point, mais qu'il ait la vie
éternelle.

Jean 3 : 16.

Madame Armand Aeschlimann-
Javet, au Landeron ;

Madame Yvonne Schweizer et
ses enfants, à Berne ;

Monsieur et Madame André
AeschlLmann-Lambert, à
Hauterive fNE) ;

Madame et Monsieur Edouard
Fluckiger - Aeschlimann i et
leurs enfants, à La Chaux-
de-Fonds ;

ainsi que les familles parentes
et alliées, ont le chagrin de
faire part du décès de

Monsieur

Armand Aeschlimann
leur cher époux, père, beau-
père, grand-père, frère, beau-
frère, oncle, parent et ami, que
Dieu a rappelé subitement à
Lui, dans sa 74e année.

LE LANDERON, Les Clouds
13, le 16 décembre 1967.

L'ensevelissement aura lieu
au Landeron le mardi 19 dé-
cembre 1967.

Culte au Temple, à 14 h.
Cet avis tient lieu de lettre

de faire-part.

__H_H_B_H_____a__H_H_fl__H_BS_->

Le Locle
Madame Marcel Hegel-Hirt ;
Monsieur et Madame Marcel

Kunzi-Hegel et leurs enfants,
à Neuchâtel ;

Monsieur Fritz Hegel ;
Monsieur et Madame Charles

Schreyer et leur fils, à La
Chaux-de-Fonds ;

ainsi que les familles parentes
et alliées, ont le grand chagrin
de faire part du décès de

Monsieur

Marcel HEGEL
*leur cher époux, papa, grand-

papa, frère, beau-frère, oncle,
cousin, parent et atni , que Dieu
a repris à Lui subitement, dans
sa 66e année.

LE LOCLE, le 17 décembre
1967.

Venez à Moi vous tous qui
êtes fatigués et chargés et
Je vous donnerai du repos.

Matin. 11, 28.

L'incinération aura lieu mar-
di le 19 décembre, à 10 heures,
au crématoire de La Chaux-
de-Fonds.

Culte Intime pour la famille
& 9 heures, à la chapelle de
l'hôpital du Locle, où le corps
repose.

Domicile de la famille : Hen-
ri-Grandjean 7.

TX ne sera pas envoyé de let-
tre de faire-part, le présent
avis en tenant lieu.

Le Locle
LES CONTEMPORAINS 1902

sont avisés du décès de leur
ami

Charles FIVAZ
dont les obsèques ont eu lieu
samedi. Tous conserveront un
excellent souvenir de cet ami.

M-M .1 ll l i-l! ¦!»¦—-WHW I

Le Locle
\

LE COMITÉ DES
CONTEMPORAINS DE 1900

a le pénible devoir d'annoncer
à ses membres le décès de

Monsieur

Paul GUILLET
leur dévoué président pendant

de nombreuses années.
Ils garderon t de ce dévoué

ami le meilleur souvenir.

¦ ¦Il i-ll-Hlil ¦

Faire-part deuil - Imprimerie Courvoisier SA

i

Nous avons le douloureux devoir de vous informer du décès de

Monsieur

Max MEYER - RÀZ
t

vice-président du Conseil d'administration

et membre de la direction

survenu subitement aujourd'hui, dans sa 50e année. Le cher défunt a voué avec grand mérite, pendant
25 ans, le meilleur de ses forces à notre entreprise. Nous lui garderons un souvenir ému et recon-
naissant.

4500 SOLEURE, le 15 décembre 1967.

Conseil d'administration et direction de
ROAMER WATCH Co. S. A.

La cérémonie funèbre aura lieu à l'Eglise réformée mercredi 20 décembre, à 14 heures, suivie
de l'ensevelissement dans l'intimité familiale, au cimetière de Sainte-Catherine.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

Monsieur et Madame Edgar
Wymann-Stauffer ;

Monsieur Ernest Stauffer et sa
fiancée ;

Monsieur et Madame PaulBar-
i bezat, leurs enfants et pe-

tits-enfants, à La Chaux-de-
Fonds ;

Monsieur et Madame Alex
Stauffer et leurs enfants ;

Monsieur et Madame Louis
Stauffer, leurs enfants et pe-
tits-enfants, à La Chaux-de-
Fonds ;

Monsieur et Madame Louis
Oppliger, leurs enfants et
petits-enfants, à La Chaux-
de-Fonds ;

Monsieur et Madame Willy
Stauffer, leurs enfants et pe-
tits-enfants, à La Chaux-de-
Fonds ;

Monsieur et Madame Emile
Wymann, à Fleurier ;

ainsi que les familles parentes,
alliées et amies, ont la douleur
de faire part du décès de

Monsieur

Emile STAUFFER
leur cher père, beau-père, frè-
re, beau-frère, oncle, cousin,
parrain, parent et ami, enlevé
à leur tendre affection, le
16 décembre 1967, dans sa
58e année, après une longue et
douloureuse maladie vaillam-
ment supportée.

Le culte aura lieu le mardi
19 décembre, à 14 h. 30, en la
chapelle du cimetière de Plain-
palals, rue des Rois, où le corps
repose.

L'incinéraition suivra au cré-
matoire de St-Georges (Genè-
ve) .

Domicile :
68, avenue de la Roseraie,

Genève.
Cet avis tien t lieu de lettre

de faire-part.

Demeure tranquille te con-
fiant en l'Eternel et at-
tends-toi à Lui.

Psaume 37, v. 7.

Ma grâce te suffit.

Les enfants, petits-enfants et
arrière-petits-enfants de feu
James Allenbach-Péqulgnot ;

ainsi que les familles parentes
et alliées, ont le pénible devoir
d'annoncer le décès de

Madame

Jeanne ISLER
née Allenbach

leur chère et regrettée sœur,
belle-sœur, tante, cousine, pa-
tente j  et amie, que Dieu a re-
prise à Lui, dimanche, dans sa
78e année, après une pénible
maladie.

LA CHAUX-DE-FONDS,
Châtelot 5, le 17 décembre 1967.

L'incinération aura lieu mar-
di 19 décembre.

Culte au crématoire, à 14 b.
Le corps repose au pavillon

du cimetière.

Domicile de la famille : rue
du Banneret 4.

Famille Louis Allenbach.
Il ne sera pas envoyé de let-

tre de faire-part, le présent
avis en tenant lieu.



Deux jeunes officiers et 60 parachutistes
ont permis la prise du pouvoir au Dahomey
Ce ne sont pas les syndicalistes, comme le laissaient prévoir les
récents événements qui ont marqué la vie politique dahoméenne,
qui ont eu raison du gouvernement du général Soglo, mais deux
jeunes officiers, le commandant Kouandete et le capitaine Kenekou
à la tête de 60 parachutistes qui ont renversé hier le gouvernement

Soglo.

Des 7 h. 30, l'unité, de commandos
venus de Ouidah, cité lacustre à une
trentaine de kilomètres de Cotonou,
après avoir encerclé la résidence du
chef de l'Etat et celles des princi-
paux officiers supérieurs, membres
du gouvernement ou du comité mi-
litaire de vigilance, a occupé les lo-
caux de la radiodiffusion d'où un
speaker a annoncé que « les jeunes
cadres de l'armée ont pris le pou-
voir ».

RECORD D'INSTABILITE
Comme première mesure le comi-

té putschiste a décidé de dissoudre
le gouvernement du général Soglo
et le comité militaire de vigilance
et de créer un comité militaire ré-

volutionnaire et annonce qu'un gou-
vernement provisoire, chargé des
affaires courantes, sera formé dans
les 24 heures.

Ils ont annoncé aussi qu'un co-
mité constitutionnel sera créé pour
préparer tine Constitution qui sera
soumise par référendum au choix
du peuple.

Le Dahomey, petit Etat de 2,5
millions d'habitants, situé entre le
Nigeria et le Togo, tient aujour-
d'hui le record de l'instabilité poli-
tique en Afrique : trois coups d'E-
tat en un peu moins de sept ans.

L'extrême politisation du pays, ses
divisions tribales entre nord et sud
et entre les différentes parties du
sud , ses embarras financiers chro-
niques, la faiblesse de ses dirigeants
sont à l'origine de ces changements
successifs, qui heureusement ont eu
lieu jusqu 'ici pacifiquement.

MALAISE DANS L'ARMEE
Ce putsch a pour origine, selon

tous les observateurs, le malaise
qui régnait dans l'armée depuis
conflits sociaux qui n'ont cessé de
quelque temps déjà à la suite des
se manifester au Dahomey depuis le
retour de France du général So-
glo. L'armée reprochait en particu-
lier au chef de l'Etat — qu'un
putsch militaire avait lui-même mis
à la tête du pays il y a deux ans —
de ne pas manifester assez de fer-
meté dans l'exercice du pouvoir.
A plusieurs reprises, des désaccords
d'autant plus graves qu'ils s'étaient
manifestés presque publiquement,
avaient opposé le chef d'état-major,
le lieutenant-colonel Alley, au gé-
néral Soglo. Le dernier en date
avait presque provoqué la démis-
sion du colonel Alley, le comman-
dement de la gendarmerie et le soin
d'affecter les officiers lui ayant été
retirés par le . général Soglo, lui-
même désireux de prendre en main
personnellement ces deux secteurs.
Le chef de l'état avait refusé la dé-
mission de celui qui passe au Da-
homey pour son plus fidèle cama-
rade d'armes et une réconciliation,

j
Le général Soglo. (a) y

tout au moins apparente, semblait 
^s'être faite il y a deux jours. ^

NOUVEAUX DIRIGEANTS i
La radio de Cotonou a diffusé la 

^liste du comité militaire révolution- 
^naire chargé de former le gouver- ^nement provisoire et de conduire ^le pays aux élections dans un dé- ij

lai maximum de six mois. 
^Sont nommés les commandants fy

Chasme et Maurice Kouandete, qua- 
^tre capitaines, quatre lieutenants, ^un sous-lieutenant et quatre adju- ^dants. jî

Si beaucoup, parmi ces militaires, 2
occupaient jusqu'à présent des fonc- 4
tions assez obscures, un certain 

^nombre cependant exerçaient des ^fonctions relativement importantes ^dans l'armée dahoméenne. Le com- 4
mandant Chasme était intendant 4
principal des forces armées. Le 

^commandant Kouandete était direc- ^teur de cabinet du lieutenant-colo- ^nel Alley, chef de l'état-major gé- 4
néral des forces armées, (upi) 4

Le sort du roi Constantin
n'est toujours pas réglé
Les positions sont maintenant

bien arrêtées. La junte militaire a
fait transmettre par ses émissaires
les conditions qu'elle pose au retour
du roi Constantin. Le souverain,
toujours réfugié à Rome, a répondu
par des « contre-propositions » dont
le gouvernement d'Athènes a dû
discuter hier en Conseil de cabinet.

Trois hommes ont opéré la jonc-
tion entre les deux parties : M. Pi-
pinellis, ministre des Affaires étran-
gères, qui a vu le rois des Hellènes
vendredi et samedi, l'archevêque
Ieronymos, primat de l'Eglise or-
thodoxe grecque, arrivé dans la ca-
pitale romaine samedi matin, et le
Dr Thomas Doxiades, médecin per-
sonnel du roi. Le premier était tres
vraisemblablement chargé d'une
mission officielle, les deux autres
agissaient à titre « privé ». Tous
trois, en tout cas. devaient rentrer
à Athènes samedi soir à bord du
même avion. Etait-ce un signe que
les pourparlers pour un retour éven-
tuel du souverain se trouvaient dans
l'impasse ? Nul ne le sait encore. M.
Pipinellis n'a pas dit un seul mot
de ses entretiens avec Constantin,
puis de ceux qu'il a eus avec M.
Papadopoulos, premier ministre. M.
Moxiades déclarait pour sa part :
«Je pense que tout va s'arranger. »
De son côté, l'archevêque Ierony-
mos disait : « Le retour du roi dé-
pend du gouvernement. »

Le Conseil des ministres s'est réu-
ni hier matin afin, semble-t-il, de
discuter de l'éventuel retour du roi
à la lumière des informations rap-
portées de Rome par M. Pipinellis.
Cette séance s'est terminée à 17 h. 30
sans qu'aucune déclaration ait été
faite. Il faut d'ailleurs relever qu'un
véritable mur de silence a été dres-
sé en Grèce et que le peuple n'est
nullement informé des pourparlers
poursuivis par le Conseil et les
membres de la junte militaire.

Une nouvelle mission de paix
pourrait éventellement insister en
faveur d'un retour du roi dans son
pays. Des entretiens se déroule-
raient prochainement à Rome, par
personne interposée, entre le roi et
le gouvernement grec. On ignore
qui serait l'émissaire du gouverne-
ment, (afp, upi)

L'opéré du Cap lutte
contre la pneumonie
Seon un bulletin de santé, Louis

.Washkansky, « l'homme au cœur de
jeune fille », réagit bien à la dou-
ble pneumonie qui l'a frappé same-
di. Son organisme semble rejeter
l'infection et « les docteurs sont
absolument satisfaits de l'état du
patient ». Bien qu'affectant les deux
poumons, la pneumonie de l'opéré
du Cap est « bénigne ». (upi)

M. Dayan confiant
en M. Eshkol

Le Conseil des ministres israélien
a déploré hier les paroles pronon-
cées par le général Moshe Dayan
qui avait proposé l'entrée de son
parti au « mapai » afin de renver-
ser le premier ministre, M. Levy
Eshkol.

Le général Dayan a précisé que
sa déclaration au Congrès du « Ra-
fi» ne visait nullement le présent
gouvernement d'Union nationale di-
rigé par M. Eshkol et qu'il avait
« toute confiance » dans le gouver-
nement tant dans sa composition
actuelle que dans son chef.

• Trots arabes qui s'étaient infil-
soir par une patrouille près de la
très en Israël ont été tués samedi
ligne de cessez-le-feu avec la Syrie.

(a fp)

Les radicaux approuvent la Fédération de la gauche
[LE TELEPHONE DE NOTRE CORRESPONDANT A PAR IS j
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Le parti radical, qui vient de te-
nir pendant le week-end son con-
grès à Toulouse, était la première
des trois forma tions membres de la
Fédération de la gauche à donner
son avis sur les structures propo-
sées. Les socialistes doivent se réu-
nir f i n  janvier et les clubs au dé-
but de févri er. Les radicaux ont
donné leur approbation , non sans
certaines réticences.

C'est ainsi que deux anciens pré-
sidents du Conseil, MM.  Félix Gail-
lard et Bourges-Maunoury — le
premier beaucoup plus que le second
— ont émis des réserves. M.  Félix
Gaillard a souligné ce qui sépare
les radicaux des socialistes et à plus
forte  raison des communistes.

Quant à M. Bourges-Maunoury, il
a insisté pour que le parti radical
ne serve pas de «caution bourgeii-
se à une gestion socialiste*.

M. René Billeres, président du
parti , s'est employé à just i f ier  la
décision prise en 1966 d'associer les
radicaux à la Fédération de la gau-
che, et celle qui avait prévu des
contacts entre la Fédération et les
communistes. Il a été suivi par ses
amis, et il a été réélu pour deux
ans à la tête du parti .

M. Mitterrand , président de la
Fédération et leader des clubs, ain-
si que M. Guy Mollet, secrétaire gé-
néral du parti socialiste, avaient été
invités au banquet de clôture du
congrès. Ils se sont vivement élevés
contre le régime actuel , contre sa
politique économique et sa diplo-
matie. M.  Monnerville , président du
Sénat — c'est-à-dire le second per-
sonnage de la République — et
membre de longue date du parti ra-
dical, en a fai t  autant.

L'Intérêt des radicaux
Lès radicaux ont reconnu la né-

cessité d'être membres de la Fédé-
ration de la gauche. En ef f e t , leur
parti est depuis longtemps en perte
de vitesse. Il obtenait de 23 à 24%
des suffrages aux élections législa-
tives de 1928 à 1936. Il n'en a re-
cueilli que 11,5% aux élections de
1958 et 8% à celles de 1962. La plu-
part des élus actuels ne l'ont été que
grâce aux accords conclus avec les
autres partis de gauche. C'est seu-
lement ensemble qu'ils peuvent ren-
verser le régime.

Cependant, les radicaux n'ont pas
une clientèle exclusivement de gau-
che. D'où leurs e f fo r t s  pour empê-

¦ment que de trop se précipiter et
agir dans l'équivoque.
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cher que la Fédération ne noue des
liens trop étroits avec les commu-
nistes et pour que leurs propr es liens
avec les centristes ne soient pas
rompus. Mais M. Mitterrand a be-
soin du PC, sans trop vouloir s'en-
gager avec lui. Quant à M. Guy
Mollet , il a souligné ces jours-ci , à
radio Monte-Carlo , que la Fédéra-
tion et le PC étaient encore loin d'é-
tablir un programme commun d'ac-
tion gouvernementale .

Quoi qu'il en soit, les radicaux se
sont prononcés pour le resserrement
des structures fédérales , sans aller
toutefois jusqu 'à l'union . C'est une
premièr e étape qu'ils viennent de
franchir . M.  Billeres rappelai t ré-
cemment que c'est lui-même qui
avait demandé d'agir avec prudence .
Les radicaux veulent pouvoir se re-
tirer si la Fédération s'engage trop
envers les communistes.

Les sociaùstes et les clubs ne pou-
vant faire moins que les radicaux,
les Fédérés vont franchir dans de
bonnes conditions cette première
étape. Il vaut mieux aller lente-

L'ONU demande le boycott de trois Etats
L'assemblée générale des Nations

Unies a approuvé par 86 voix contre
6 et 17 abstentions, une résolution
sur le colonialisme demandant un
boycott international du Portugal,
de l'Afrique du Sud et de la Rho-
désie. La résolution demande en
outre aux puissances colonialistes de
démanteler leurs installations mi-
litaires et leurs bases dans les ter-
ritoires placés sous leur contrôle
ainsi que des aides morales, politi-
ques et matérielles soient fournies
aux mouvements de libération na-
tionaux.

Par ailleurs, kty Commission des
territoires non autonomes a deman-
dé à la France d'accorder l'indé-
pendance de la côte française des
Somaiis. La même commission a
réaffirmé le droit à l'indépendance
de 26 territoires et îles et demandé
aux puissances administratives
(Grande-Bretagne et Etats-Unis)
d'autoriser des missions de visite
de l'ONU à se rendre dans ces ter-
ritoires (îles Bahamas, les Bermu-
des, Guam, Ille Maurice, les Sa-
moa, les îles Vierges, les Nouvelles-
Hébrides, Sainte-Hélène, etc.

(afp, upi)

LES RUSSES ASSURERAIENT JOUR ET NUIT
L'ENTRAÎNEMENT DES NORD-VIETNAMIENS

Des conseillers militaires soviéti-
ques assurent l'entraînement, au
Nord-Vietnam même, des imités
nord - vietnamiennes chargées des
tirs de fusées anti-aériennes, révèle
«L'Etoile rouge».

L'un de ces spécialistes énumère
dans un article publié dans le jour-
nal, les tâches qui lui avaient été
assignés au Nord-Vietnam, à lui
«et à un groupe de camarades»: ap-
prendre aux unités vietnamiennes
spécialisées la technique des tirs de
fusées, la préparation spéciale, les
méthodes de lancement et d'orien-
tation, les techniques de l'entre-
tien et de la maintenance.

N. Bérégovoy, qui ne précise pas
son grade, ajoute que les spécialis-
tes soviétiques ont assuré l'entraî-
nement des «amis vietnamiens» jour
et nuit, et même au cours de sur-
vols par l'aviation américaine.

C'est la première fois, semble-t-il
qu'est révélée la présence au Nord-
Vietnam de groupes de spécialistes
militaires soviétiques apportant leur
aide aux forces nord-vietnamiennes
dans des conditions proches de cel-
les du combat.

Sur le plan militaire, les pilotes
américains sont revenus bombarder
pour la quatrième journée consé-
cutive la région de Hanoi-Haïphong.

Au Sud-Vietnam, les autorités
américaines rapportent que 104 ad-
versaires ont été tués au cours des
combats de la plaine de Bong Son
qui ont coûté la vie à 22 Améri-
cains. 52 GI's ont été blessés.

Près de la frontière cambodgien-
ne, le Vietcong a attaqué au mor-
tier et à la roquette un camp de
base de la 25e division d'infanterie
US... Trois Américains ont été tués
et 16 autres blessés, (afp, upi)

Le commandant Said Abib, mem-
bre du Conseil de la révolution al-
gérienne et chef de la première ré-
gion militaire, s'est donné la mort
a Blida, siège de son commande-
ment, à environ 70 km. au sud-
ouest d'Alger.

Dans le bref manuscrit qu'il a
laissé, le commandant Said Abib
explique qu 'il n'a pu supporter la
rébellion des chefs d'unité qu'il
avait sous son commandement. Au-
paravant, le commandant Abib avait
donné des instructions précises à
son chef d'état-major; ordonnant
à toutes les unités relevant de son
commandement de se mettre au
service de l'Etat et de la nation et
de refuser d'obéir à tout ordre n'é-
manant pas du gouvernement. On
sait que le coup d'Etat militaire
manqué de jeudi dernier avait pris
naissance à El Affroun, dans la
région de Blida. (afp)

¦ Le cardinal Antonio Riberl, an-
cien nonce apostofliaue à Madrid ,
vient de mourir à Rome. Il était
entré dans les services diplomati-
ques du Saint-Siège en 1925. En
juin 1967, il fut nommé cardinal.

Suicide
d'un commandant

algérien

Divergences
Le voyage entrepris à Moscou f

par MM. Nicolai Ceausescu, nou- 
^veau chef de l'Etat roumain et 
^secrétaire général du PC, et Mau- 
^rer, président du Conseil, n'a pas 
^comblé le fossé entre l'URSS et 
^la Roumanie. Seul un bref com- 4

muniqué, plutôt que la longue dé- 4
claration d'usage, a été publié. Il 4
indique notamment « qu'au cours 4
des entretiens qui se sont déroulés 4
dans une ambiance sincère et ami- 4
cale, il a été procédé à un vaste 4
échange de vues sur le dévelop- 4
pement des relations ulté- 4
rieures entre les deux pays, sur la g
situation internationale et sur le 

^mouvement communiste en gêné- 
^rai ». ^Il apparaît donc que les Rou- 
^mains ne sont pas revenus sur 
^leurs réticences à l'égard d'une ^*. . . .  * ,. _

conférence mondiale des partis 4
communistes et ouvriers, sur le ^rapprochement avec l'Ouest, sur ^leur refus de condamner I'Allema- j!
gne de l'Ouest et Israël, et sur ^leurs positions quant à l'avenir du ij
pacte de Varsovie.

On sait que M. Ceausescu est 
^arrivé dans la capitale soviétique J;

immédiatement après M. Ulbricht 4
qui conduisait, lui, une délégation 4
est-allemande. Ne s'agissait-il en 4
fait que d'une coïncidence ? Les £
milieux officiels l'assurent en tout ^cas. Il n'en demeure pas moins que 

^les conversations des Allemands de 
^l'Est et des dirigeants roumains "/,

avec les Soviétiques n'ont pas ob- 4
tenu les mêmes résultats. Tant 4
s'en faut. 4

Les pourparlers entre les gou-
vernements soviétique et roumain,
séparés à l'heure actuelle sur la
plupart des grandes questions du
moment à l'exception de ceux
ayant trait au Vietnam et à la
lutte anti-impérialiste, n'ont fait
que confirmer les désaccords qui
existent entre les deux capitales.

Les tendances nationalistes de
Bucarest n'ont décidément pas fini
de préoccuper le Kremlin.

M. SOUTIER.

UN EVENEMENT
p ar j our

Le temps sera en général enso-
leillé. Quelques bancs de brouillard
ou de brouillard élevé pourront se
produire dans l'est du pays.

Prévisions météorologiques

Vous lirez en pages :

2 Grave explosion près de
Schaffhouse.

', 5 Concerts à La Chaux-de-
Fonds.

7 Distinction à un Loclois.
9 Verglas à Buttes.

11 Assemblées communales i
dans le Jura.

13 HC La Chaux-de-Fonds : ]
2 points d'avance.

14 Les skieurs suisses en ,
vedette.

', 16 Les championnats romands
de patinage à La Chaux-

i de-Fonds.
i

| 19 Avec les haltérophiles
i neuchâtelois.
' 21 Radio-TV.

23 Tirage de la Loterie
romande.

Aujourd'hui...


